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AVERTISSEMENT.

E T Ouvrage eft 
diviŕe en deùxTo- 

rnes. Le Premier 

contient la Gram՜ 
•maire Allemande , 
& le Second un 

Nouveau & tres­

ample Vocabulaire François ՃՉ* 

Հ.AllemandՀ

Le Premier Tome a trois 

Parties.

Dans la Premiere je donne 

des Regles fort courtes fur tou­
tes les difficultés de la Pronon­
ciation Allemande ; & afin de 

rendre ces Regles plus utiles > 

j’ay obfervé de ne prendre pour
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exemple que des mots François 

& Allem ans , qui lignifiant la 
même choie , renfermaient 
aufli la même lettre dont il 

s’agit; de forte que ľ on poura 
connoitre aile ment la differente 

Prononciation de ľ une & de 
ľ autre Langue : & par tout où 

j’ay pu le faire , je me luis tou­
jours fervi, pour les mots & 

pour les phraiès, des termes & 

des exprcrïions qui regardent la 
Guerre, parce que je les ay jugé 

les plus neceffaires.

Dans la Seconde je fais voir 
toutes les Parties ď Oraifon, la 
Declinaron des Noms, & la 
Conjugation des Verbes dans 
toute leur étendue; &afin qu’on 

puiife apprendre en peu de 
temps quantité de mots , ] ay 

fait un Recueil de tous les Noms 

& Verbes Allemans, qui ont du 

raport 

raport avec les Noms & Verbes 
François , rangés felon ľ ordre 

alphabétique.

Dans la Troifieme je fais des 

Remarques fur chaque Partie 
d’Oraifon,& fur la maniere de les 

joindre enfemble, ce qu’on ap­
pelle ď ordinaire la Syntaxe, & 

qui eft peut - eitre , ce qu il y a 
de plus embaraffant dans cette 
Langue , & ce qu’on a le moins 
expliqué jufques à prefcnt.

Ľ experience m’ ayant fait 
connoitre qu’il y avoit beaucoup 
de difficulté a bien prononcer 

les Mots Allemans, à caule que 

l’on en ignoroit la quantité, j’ay 

fait marquer ď un Accent aigu 
toutes les íy¡labes longues lut 

lefquelles il faut appuyer dans la 
Prononciation.

Quoiqu* il n’ y ait point de 

caracteres Allemans dans ce

A 3 païs-
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país -су, & que j’ aye été même 

obligé de faire imprimer ľ Alle­

mand en caraćberes François, 

on poura voir neanmoins par 
ceux de la fécondé page du pre­

mier Tome, que j’ai fait graver 
exprès, la difference des uns & 

des autres ; & les lettres Itali­
ques , qui ne fervent qu’à diftin- 

guer ľ Allemand du François, 

ne laiíľeront pas d’en faciliter la 

lećture. լ

Cette main lignifie quelque 

Remarque particulière.

L’ART

Ľ ART

<3) e ($»

DE PARLER

ALLEMAN D.

PREMIERE PARTIE,

CONTENANT

Le Nombre des Lettres , la 
Prononciation de la Langue Al՝ 

lemande.

I
ya dans la Langue Allemande 

vingt - quatre Lettres reprefen- 
tées par les quatre differens Ca- 
raéteres marqués à la page fui- 

vante : les deux premiers s'impriment > les 
deux autres s’ écrivenr.

A4



Ջ CaraïïerèJ Âllèmans. de la Prononciation.

•aasíTS efföö з &

£3)1ՁէՇ^ս31ՏՃ1է 

abcï>efff(jJ)iHnmr 

pqnTßstttuvnW- 

^¿■>£)ХчГ4з ՀՀՁծճճ 

жио^^УіиУ’

QFXmV 

eJScfi//?՞? / °

Y ք č¿ ¿ -

On les prononce ordinairement ainfi í 

izŕ. bé. tse. dé. é. ef.ye , ou gue. ha. i. es.
a. b. c. d. e. f. g. g. h. i. k. 

tl. em. en. o. pé. cou. err. eß. té. ou. huét 

I. m. n. o. p. q. t. s. Ь u» wo 

tes. ypfiIon. tset.

X. y. Ճ
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Chapitre I.

Фе /d Prononciation des Voyelles 

) Z ) O ) H-e

Г A voyelle Л. fe prononce en Allemand 
յլ՜յ comme en François. Exemple. Der 
ánfall՝ ľ attaque, die Waffen, les armes.

E. Cette voyelle a le même ion que 
l ť.ouverr François. Ex. derdégen, ľ épée, 
das 'ebenholt z>, ľ ebene.

La même voyelle e. ne fe prononce point 
après la voyelle z. Ex. der kr teg՝ la guerre, 
der sieg , la vičtoire ; mais il faut pour lors 
un peu plus appuyer, fur Yi. comme, kryg, 
fyg, excepté dans les mots qui commencent 
par j. Ex. der fienner , le Janvier , jeder՝ 
inan՝ chacun.

La voyelle e. devant w,ou %, ne devient 
jamais a. comme en François , car on dit, 
der t Impel, le temple, das element, ľ ele­
ment , & non pas , der tampei, das ele­
rn ant.

E. final devant Z, n. r. & fouvent devant 
les lettres fi. ou r, & quelque fois auffi à la 
findes mots, ne feprononce point. Ex. der 
ficharmdtzel, l’efcarmouche, der graben. 
le foile, der wachtmefier, le Major, dt» 
/'chréibefi, tu écris, er fibre; bet. il écrit, die 
fprdche > la Langue, &c. lifezplûtoft, fichar- 

'< A Հ mùtzli 
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քո ՛սէхЛ, grdbn , ^udchtrneifir , fihréibfl. 
fchr é ib է, (prách.

I, óvj, fe prononce comme en François. 
Ex. die infil, ľ isle, dasgehéymnus, le my- 
iłere.

j. au commencement & aü milieu d’un 
mot , devant les voyelles a, e, &, и, de» 
vanta, n , qui marquées de la lettre e, font 
diphtongues en Allemand ; fe prononce 
toujours feparé de la voyelle ou diphtongue 
qui la fuit. Ex. das jámmer , la mi fere, 
jemand, quelqu'un, das jóch, le joup , der 
jubilirer, le joiiaillier, der jáger, le chafleur, 
der j tingling, le garçon, derjenige, celuy- 
Խ, nachjagen, pourfuivre, &c. liiez, j֊ànu 
mer, 7 - dgvrr > &c.

O. fe prononce comme en François. Ex» 
akr Ober (le , le Colonel, die kr ón, la cou- c 
tonne, &c.

La voyelle U. fonne par tout comme la 
diphthongue Francodé ou. Ex. die burg, 
te bourg , der musket ier er , le moufque- 
taire.

La voyelle и. prend à peu prés le fon 
de l’z, quand elle eft précédée de la diphton­
gue Ճ, ou de la voyelle ď. Ex. der räuber. 
Je voleur, die béate, le butin, liiez » réiber, 
béite, &c.

IL voyelle devient i>. confonne quand 
elle fe trouve devant les diphtongues ä, ó,ä, 
& le prononce comme la lettre f. Ex. die 

ver»

f 

verfchántzung, le retranchement,, die •vól- 
cker , les troupes , liiez , ferfchántzung , 
flicker.

Chapitre II.
De la prononciation des Confond. 

Ț A Lettre B. fe prononce toujours en Aile- 
՜®—J mand comme en François. Ex. der 
bárt, la barbe, der halbier er, le barbier.

B. à la fin ď un mot précédé de la lettre 
W, ou au milieu de ceux qui fe composent de 
la prepofition umb , ne fé prononce jamais. 
Ex, dosHértzôgthumb , le Duchi.der úmb֊ 
kreis, le circuit, lifez , tiértzogthum , um­
kreis, &c.

C. devant a, о, и , fe prononce comme
en François. Ex. der carabiner, la carabine, 
die companie, la compagnie , derCurirer, 
le Courier, &c. ՝ ՝

C. devant e, i. ou y, fe prononce com­
me ts. Ex. der centner, le quintal, der cir­
kel , le compas, dos cymbel, le cymbale.

Ch. au commencement ď un mot fe 
prononce comme le c. François devant les 
confonnes, ou devant les voyelles а, о, и, 
Ex. die Chriftenhcit , la Chrétienté , der 
Chfśrfbrjł, 1' Electeur , lifez, Chrißenheit, 
Chtirfhrß\, &c.

Ch. au.
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CÃ. au milieu , ou à la fin des mots; 
étant précédé ď une ou plufieurs voyelles, 
ou des lettres Z, r, fe doit prononcer forte­
ment de la gorge , pouffant la pointe de la 
tingue contre les dents d* enbas, & le gros 
de la langue contre le palais. Ex. der nach- 
zug. ľ arriere-garde, der fähnrich, le Por­
te - enfeigne, die ruch, la vengeance, der 
dolch, le poignard, der ddrchzug, le paf- 
fage.

Remarquez , fi ch. fi trouve au milieu 
ď un mot, fuivi d’une confonne , on pro­
nonce ce mot comme s’il étoit leparé en 
deux. Ex. dosgericht, la juilice, der rechts- 
kundel, le procès , liiez, gerich t, recb- 
tshandel.

ch. étant precede de la lettre f, fe pro­
nonce comme ch. François. Ex. der fichó- 
venftein , la cheminée, dus fchlofi, le châ­
teau, &c.

G. devant k. ne fe prononce point. Ex» 
dus fi иск, le canon.

Ce n’eft pas que pour la facilité de la 
prononciation de ch , qui eft fans difficulté 
la plus difficile, il ne fût neceffaire de l’en­
tendre de la bouche d’unMaiffie, & de re- i 
peter fou vent avec luy des conftruélions 
Semblables.

Ter tbrekhat den fechzehenden diefès , 
mit acht und achtzig taufend mann, die 
JchUcht wider die ehr iß en ver lehren.

Le Turc avec quatre - vingt huit mille 
hommes , a perdu la bataille contre les 
Chrétiens, le feiziéme du courant.

La lettre D. fe prononce au commence­
ment & au milieu des mots comme en 
François, mais à la fin toujours comme un 
Ex. der dragoner, le dragon, die nieder lag, 
la défaite, dosfchvvérd, ľeípadon.

F. ne fe prononce pas autrement qu’en 
François. Ex. der pfieijfier , le fiffre , dat 
fúsvolek , ľ infanterie : excepté dans les 
mots fuivans, où la fim pie & double f, főn­
né à peu prés comme v. confonne en Fran­
çois : die Gräfin , la Comteffe , die bafien, 
la lie, derfiieffiel, la botte , der téuffel, le 
diable , & leurs compofe's liiez, Graving 
CMårckgr åruin, häven, Sic.

La lettre G. devant les voyelles fe pro­
nonce toujours durement comme en François 
devant les confonnes ; car on dit, ga, gue, 
gui, go, gu, Ex. der g aft, ľ h oile, das ge - 
fichutz, V artillerie , die gískann ľéguiere, 
das gold, ľ or, die gunft , la faveur Exce­
pté, der General, le General, das Regiment* 
le Regiment , die Régir ung, le Gouverne­
ment, das regí fier , le Kegiftre , & leurs 
composés ; où on prononce le g. un peu 
plus délicatement que le ch- Allemand au 
milieu des mots.

Í7. devant les confonnes fe prononce de 
lamé-



de la Prononciation.de la Prononciation.

la même maniere qu’en François. Ex. die 
grandi, la grenade.

Remarquez que la lettre £. précédée d’un 
n. fuivie ď un ŕ, főnné comme n. liquide 
en ce mot François , campagne , ou autre. 
Ex.mengen, mêler, singen , chanter, liiez, 
meng -en-֊fing - en.

Si pourtant la lettre g. précédée ď un n, 
Ce trouvoit au commencement des mots com- 
pofés, pour lors on la prononceroit comme 
gue. Ex. das ángeficht , le világé , qui eil 
compoféde la prepofition an, & dumotgr- 
sicht, qui fignifie vifage ; ainfi il faut lire, 
dngueficht, &c.

G. étant fuivi de la lettre k. dans un mê­
me mot, ne fe prononce pas. Ex. diehéilig- 
keit, la fainteté, &c.

La lettre g. fe trouvant à la fin des mots 
fe prononce un peu plus doucement que la 
lettre к, ou ch. devant les voyelles en Alle­
mand. Ex. der berg, la montagne, der ղ>vég, 
le chemin, liiez, berk, wék , ou plutôt, 
berch, wéch , &c. Mais fi g. eft précédé 
de la lettre n, on le prononce comme le 
final François, apres la même lettre. Ex. die 
erdnung, le rang.

H. Cette lettre au commencement des 
fyllabes fe prononce avec une afpiration pouf, 
fée de l’efiomac, comme dan՝ ces mots 
François, Heros, der Held, haine, der haß: 
ce qui ne fe fait pourtant que quand la lettre h.

________ £ 

eft fuivie d’une plufieurs voyelles, ou des 
diphtongues Ճ, ô, a, car en étant précédée, 
ou fe trouvant entre deux voyelles, ou de­
vant une ou plufieurs confonnes , elle ne fe 
prononce point du tout, on demeure feule­
ment un peu plus long temps fur la lettre 
qui la precede. Ex. der hinterhalt , ľ em- 
bufcade, die höhe, la hauteur, flier wall, le 
rempart, der éhe fand։, le mariage, die reu* 
teréy, la cavalerie , liiez , wal, hoe, ée- 
fiandt, &c.

La lettre K. fonne toujours comme cai 
> fini, co , cou, en François. Ex. der. 

kanipf, le combat, die kétte, lachaifne, das 
kind, ľ enfant, der köpf, la tete, die kúgel, 
U balle, die kriegeshfi, le ílratagéme, &c.

Les lettres L. m. N. P. fe prononcent 
comme en François. Ex. der Léutenant, Is 
Lieutenant, der Monarch , le Monarque t 
die noth, la neceifité, das pulver, la poudre.1 
Dans ces mots, funffzehn quinze ,funffzigt 
cinquante , la lettre n. ne fe prononce pas, 
car on lit ,fdjf zehn, fuffzig.

Ջհ. fonne prefque comme qoua , qoué, 
qoui. Ex. das quartier , le quartier, dos 
queckfilber , le vif- argent, dos quint lein, 
la dragme , fiiez , quouartir , quouint* 
lein, Sic.

R- cette lettre fe prononce par tout com­
me en
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me en.; François. Ex. der reicht hum , la 
richeile, die drmuth, la pauvreté.

La lettre «S. fe prononce ordinairement 
comme en François. Ex der földár, le foldat ; 
mais ft. ou ft, commençant un mot ou une 
[yliabe, & rfl. finiiTant le mot , fe prononce 
comme ch. en François. Ex. dos (fiel, le 
jeu, der ft urm, ľ aflau r . der ftillftand, la 
treve, die duftrach,\aPrononciation, der 
ïxxrft, le Prince, lifez, chpil, cht í licht and, 
furcht.

On prononce la lettre 7ľ comme en Fran­
çois. Ex. der triiimpf, le triomphe.

T. après D. nefe prononce point. Ex.dar 
feldt, la campagne, lifez, & écrivez plutôt 
feld.

71 devant la , le , io , tu , fe prononce 
toujours comme ts. Ex. die fortificatftdn, 
ou plutôt, dievéftung, la fortification, 
lifez , die fortificatfton. Ce qui n’arrive 
neanmoins que dans les mots empruntés des 
autres Langues , qui bien lom ď embellir la 
nôtre, comme quelques - uns affinent, ne 
font que la corompre & en ôter l’intelligen­
ce : en effet celuy qui ne fçauroit que fa Lan­
gue naturelle, ne fe trouveroit il pas court 
icy?

Die Wienerische brieffconfirmaren, daß 
die k'âyferi/chen intentioniret feyn , noch 
di efe campante Belgrade zu at t afutren. it nd 
daß sie ihre re filut ion défto eher zu e хе ери- 

ren J
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ven, fchón die artillerie voran gefchieket ha­
ben-, wéilen aber die float (éhr wól i for­
tifie ter et , und eine ¡I ár eke ? ar ni fon darinn 
heget , auch fonfi an nichts manau ret, 
conjeóíuriret man daraus , daß sie die fél­
bige vor dem winter nicht empor tíren 
werden.

Au lieu de dire :
Die Wienerifihe "brief bekräftigen , 

daß die käyfir  ifiken ge sinnet feyn, nach die- 
fin féldzug Griechifih - Weißenburg anzu- 
greifen , und daß ße ihr Vorhaben défio 
¿her zu vollziehen, fchón das gefilmt z v or­
ange fihickt haben, weilen diefiftatt aber 
fehr wohl beyéftiget, und eine flárcke be­
fűt zung darin lieget, auch finfi an nichts 
mangel léydet, fehlt eßet man daraus , daß 
sie dß félbige vor dem winter nicht erobern 
Werden.

Ce qui veut direi
Les Lettres de Vienne confirment que 

Ses Impériaux ont refolus d’attaquer encore 
Belgrade celte campagne cy, & que même 
Pour exécuter leur deffein plûtoft , ils ont 
déjà fait avancer leur artillerie ; mais parce 
que cette place eft extrêmement bien for­
tifiée, & qu’il y a dedans une große garni- 
fon i on conjecture qu’ils ne l’emporteront 
pas avant l’hiver.

Le W. ou le double v. au commence­
ment des fyllabes fe prononce , comme fi 

B on 

I
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on vouloir commencer à prononcer huit, en 
François, ou en peu plus délicatement que 
la confonne %/, dans ces mots, vin, vent t 
c’eft à dire, il faut (implement foufïler & 
prononcer en même temps la voyelle qui 
fuit la lettre vv. Ex. der wein, der wind, 
liiez, der hu - ein, der hu - ind.

Remarquez que la lettre vv. fe met 
fouvent au milieu & à la fin des mots pour 
la voyelle u, étant précédée dela voyelle a, 
ou ¿y car on écrit & imprime indifféremment, 
dertdyv, ou tdu, larofée, der frévvnd* 
ou fréund, l’ami, & dans ce dernier exem­
ple vv, Si u, fe prononcent à peu près com­
me la diphtongue Françoife ay.

X. cette lettre, quoique fort rare en Al- 
lemend » fe prononce au commencement & 
au milieu des mots comme en François. Ex. 
Alexander » Alexandre, mais à la fin des 
mots elle prononce rres-fouvent comme chs. 
Ex. die axe > ou dchfè, ľ ellieu, das wax , 
ou wachs , la cire, &c.

T. fe prononce comme i. voyelle , 8č 
fouvent on met ľ un pour l’autre. Ey., die 
freýheit, ou frelheyt, la liberté, mais on 
ne le prononce point dans ce mot, eylff, on» 
ze, car on lit, ć Iff.

Z. fe prononce par tout durement com­
me ts. Ex. dus gézéit, latente, der vor - 
zug , ľ avant - garde , die fchantz , le 
forr.

de la Prononciation. i J1

Z. ne vaut qu’ un f, étant joint à un s 
ou t. Ex. der troff, le bagage, derjchântz- 
korb, le gabion.

La quantité des confonnes , ou le re­
doublement ď un même , ne marque autre 
choie , finon que l’on doit prononcer plus 
rudement la fyllabe où elles fe trouvent. Ex. 
Gott , Dieu , die forcht, la crainte , die 
fréundtfchafft, l’amitié.

On double ordinairement celles - cy, 
f. I. m. n. p. r. t. au milieu des mots, entre 
deux voyelles, ou apres une feule , ou pré­
cédées des diphtongues a. ô. u. Ex. dos 
treffen, la rencontre, die hellébardt, la hal­
lebarde , die drùmmel, le tambour, der 
rnarckedénner , le vivandier, der doppelha­
cken , ľ arquebufe à croc , der verr'áther, 
le traître, der Ritter , le Chevalier, der 
paffzedel-, le paíTeport.

On les double auffi de la même maniere 
à la fin des mots , & elles ne fe prononcent 
que comme une limpie confonne. Ex. die 

Statt, la Ville, der aiisfalf la for­
ne, &c.

6|) °
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Сна p i т r e III.

De la prononciation des Diphton­

gues.
IL y a dix-neuf diphtongues dans la Langue 

Allemande, feize compofées, & trois Pim­
ples.

Les fimples font faites d'une feule voyel­
le, marquée dansTimpreiïîon par un petite, 
au dedus, comme, a. o. fi. & dans l’écriture 
par deux petites barres , comme, 4. ó. fi.

Mais devant parler de feize compofées, 
voyons auparavant la maniere de prononcer 
les trois fimples.

La premiere diphtongue a. fonne comme 
la diphtongue Françoife ay. approchant beau­
coup deľ/, ouvert ou de ľ л. Latin. Ex. die 
Belagerung, le liege, das láger, le camp.

La fécondé diphtongue ô. fe prononce à 
peu près comme la triphtongue Françoife œu՝ 
ou comme la diphtongue Latine œ. Ex. der 
König, le Roy, das Königreich՝le Royaume.

La troifiéme diphtongue fi. tient beaucoup 
du fon deľ#. François, mais approchant tou­
jours un peu de la voyelle z. Ex. der oberfalf 
lafurprife, liiez, überfall-, ouíberfall.

Ces trois diphtongues "à. 0. fi. fervent pre­
mièrement pour marquer tres - fouvent les 
pluriels des noms qui ont a.o.u. au fingulier, 
ce qui arrive ordinairement dam les mots mo­

no fy!-
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nofyllabes. Ex. das Kalb, le veau, die Käl՜ 
ber les veaux , der wolf, le loup , dic 
'vvbljf, les loups, die Kúb, la vache, die Kub, 
les vaches.

2. Pour former les diminutifs, on change 
auiîi les trois voyelles a. o. u. du Subflantif 
fimple, en diphtongues. Ex. das land, le 
país, das l'àndlein, le petit país , dasdorff, le 
village , dos dórfflein , le petit village , der 
fúj?, le fleuve, dasflâßlein, le petit fleuve.

3- Les Comparatifs & Superlatifs reçoi­
vent lemérne changement. Exemple.

Schwarz, noir ,jchw'àrzer, plus noir, 
fchwârzefie, tres-noir.

Roth, rouge, rht her, plus rouge, rőtbe- 
fie, tres- rouge.

Kurtz, court, Zurtzer, plus court, kår- 
z>e[te, très-court.

4. Quantité de Subiłantifs & Adjeétifs dé­
rivatifs fe forment de même. Ex.

Lang, long, die långe, la longueur, länd­
lich, long. ճ

Die noth , la necellite , nothin, necef- 
laire. °

&c.
Gut, bon, die gâte, la bonté, gátig, bon,

f. Le même changement arrive dans les 
niots iignifiànt quantité, compofés de lafyl- 
,9,e 2e* ^x- datgevvåffer, les eaux, das ge- 

Jgoíŕ, les moqueries, das revvartz, les éni- 
tes. 1

B j 6. Ces
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6. Ces trois voyelles fe changent auili 
dans quelques Verbes dérivés des noms fub- 
ílantifs. Ex. kämpffen, combattre, vient de 
kampff՝, combat ; ainfi trcfeen, confoler, fe 
forme de troß, confolation, großen՝ faluén, 
fe compole de grüß, falutation : & quelque 
fois au Prefent des Indicatifs à la fécondé & 
troifiéme perfonne du finguiier, & dans tou­
tes les personnes de deux Imparfaits & Pluf- 
queparfaits des Subjonctifs ; comme dans 
fehlaffen, dormir, on dit, ich fchláffe , je 
dors, da fchläffß, tu dors , erßchlaffet ou 
fehläfft, il dort ; kommen., venir, wann ich 
käme, fi je venois, wan da k'ämeft, fi tu ve­
ndis, &c. wan ich hätte gefehláffen, fi j’a- 
vois dormi, wan ich wäre kommen, fi j’e- 
itois venu, &c.

Les feize diphtongues compofées fe pro­
noncent de la maniere fuivante.

aa demande un fon plus long que Va 
limpie, Ex. der sáal, la fale.

aa, aw, fonnent comme aa. Galeon, 
ou comme a-a leparé. Ex. das dug, l’œil, 
der pfáw, le paon , lifer, a - ահ, pfa-u, 
&C.

au, "àw, ây, ont le Гоп à peu près de ey. 
François , Ex. die hàu/er, les maifons, die 
bä wer in, la païfane, das way fel, [orphe­
lin , &c.

ее. fe

L?
ее. Ге prononce plus long que Ve fimple. 

£x. dasméer, lamer.
fď, ou (y, ť«, , fe prononcent com­

me e -y, feparé, prenant neanmoins un peu 
du fon de la diphtongue a. Ex. die réifè, le 
voyage, der Fréyherr, le Baron, das Zeug­
haus, ľaríena\,dasfewer, le feu, lirez à peu 
près, rài-fè ,fa - ier, &c.

oi, ou oy, ou, ил, ue, ui, ou uy, retien­
nent dans la prononciation le propre fon de 
chaque voyelle en particulier. Ex. Savóyen, 
la Savoye ; Mó/ceu, la Mofcovie, die qudlx 
le tourment, die quéde , la fource, die quit* 
țung, la quittance -pfuy, fy ; liiez, Savó-yen՝ 
.Mofeo- и, qou-al՝ qou-elle, qou- tttung, 
pfou -y.

Chapitre IV.
De la Prononciation des Alois.

COmme il n’y a point ď Accent non plus
que ď Apoíírophe dans cette Langue, & 

qu’il eft neanmoins neceflaire pour bien pro­
noncer , de connoître les fyllabes longues & 
breves ; j’ai jugé à propos de marquer d’un 
accent aigu toutes les fyllabes longues dans 
les mots Allemans, & d’en donner icy outre 
cela les regles , bien que la plupart ne s’en 
foient pas mis en peine ; & j’ay crû même, 

B 4 qu’il 
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qu’il eíloit aiTez naturell de parler dela quan­
tité des Mots, après avoir fait mes remarques 
։ur la Prononciation des lettres.

Premiere Regle. Tous les mots finif- 
fant en eg , ou rey, ont toujours la derniere 
fyllabe longue. Ex. diepaßéy, le baftion, die 
'verr'átheréy, la trahifon, &c.

2. Les mots (impies de deux, trois, ou 
plusieurs fyllabes, ont prefque toujours la 
premiere longue. Ex. diepaucken, les tim­
bales, die plunderung, Je pillage, die hertz.- 
hafftigkeit, le courage, &c.

?♦ t-es mots qui finirent en ur, ent, & 
/.ceux qui ont quelque rapport avec les Lan­
gues étrangères , les Prepofitiomdedeux fyl- 
labes, les Adverbes compofés, ont ordinai­
rement la derniere longue. Ex. die f^tir, la 
figure, dos Regiment, к Regiment, der Cor­
nât le Cornette, der Corporal, le Corporal, 
&c. vorbéypardevant, mitsdmpt, avec, 
&c. wieviel, combien, wo nicht, finon, 
&c.

4. Les mots compofés de deux Subítan- 
tifs , ou de Prepofitions feparables des Ver­
bes qu elles compofent, ont la premiere fyl­
labe longue. Ex. der Hauptman, le Capi- 
taine, h contremine,
greijfen, ataquer, &c. Mais dans les mots 
qui iont compofés de Prepofitions infepara- 
bles des Verbes, la fyllabe qui fuit la Prepo- 

fition

de la Prononciation^._________i9

fition eft longue. Ex. die er ober ung, la con­
quere , &C. e fe r

y. Les trois diphtongues a. o. a. font tou­
jours longues dans les mots fimples,&dans les 
mots compofés de particules non feparatives* 
Ex. dos l'àger, lecamp, der König, le Roy, 
der kúr iß, la cuiraíľe, die bel'âgerung, lefiege, 
&c.

Tous les monofyllabes qui s’écrivent par 
deux voyelles ou confonnes, par une diph­
tongue , ou par h. précédé ou fuivi d’une, 
ou plufieurs confonnes , font longs. Ex.sée, 
lac ,fchiff, bateau, էհեր, porte, rdth, con- 
feil, wähl, élection , thron, throne, &c. 
Les autres, comme, mit, avec, wan, quand, 
sou, chez, &c. font brefs.

J’ay renfermé dans le difcours fuivant, 
toutes les difficultés de la Prononciation de 
cette Langue, que j’ay marquées d’une peti­
te étoile, pour faire voir , & pratiquer en mê­
me temps, les regles contenues dans les pre­
cedens Chapitres, & pour donner une entiè­
re facilité de lire tous les Livres Allemans.

* * * * * * ♦ * ♦
Der allgemeine feindt der Christenheit, 

ginge im jáhr ein táujènt Sechshundert 

drey und achtzig, mit ßucken, Cart dunen, 

féuermhrfeln, 'âxten, fthaúffeln, und viel

B f Cent-
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** ♦ * * * ♦ * * * * * 
Cent ner n pulver , b ley , w die ft л։ է
* z* * * */ * *1 * * *

Wien, willens sie unversehens zu uber fái-
* ****** ♦ *z * * 

len, und zu belagern, wurde aber mit ei­

ner großen hértzhafftigkeit von den Chri- 
_ * *•**,*, * ,* I* * « « j'« «

/րճ-շշ zuruck getrieben, und in die flucht ge- 

jdgt, gleich darauf nähme man ihm New­

häufel , aitzen , und viel andere Jchone 

crther, bis fo gdr jangfl auch, die berfhm-
* • * * z* « * « * «r ♦

teflatt Offen wieder weg , welche vé- 

flung sehr bequem iff, Harenen hinfíh- 

ro vviederflandt ՀԱէհսո,

Liiez ;
Der algue - та - ine fä- in-1, der Cr i f 

ten hä - it, gui ng - im j - ahr ä ֊ in ta-ufent, 
/?cZ?5 houndert, ount acht zieh , շաք
chtiken , Carta - unen, fä-i- ermeercheln, 
texten , cha- uff ein , ffy l tsentnern,
poulfer , blä -y, for dy ch t at Hin, vil-
lens fy ounferfle - ens tfou iberfallen , 
tfou bele - jern , vourde aber mit ä - iner 
gr offen herts - haffti • kä ֊ it fon den Cr iff en 
țsourouk guetryben, ount indy floue h -1 gue 

j-ach ti 

зі

i. ach-է, gla- ich dara- uf name man ym 
Na-i- h'Âi-fel » På-it fen, ountfyl andere 
che ne er ter, tó fo gar j ֊ yngs -t a-uch dy 
berymte chtat Offen vyder vec h : velchefe- 
ftoungfeer beqou- em iß, dem Tire ken hin- 
firo vyderchtant tsou toun,

fi)ui veut dire:

L’ennemi commun de la Chrétienté alla 
en mil fix cens quatrevingt - trois , avec ca­
nons , bombes, mortiers, haches, pelles, 8i 
beaucoup de quintaux de poudre & de plomb, 
dans le deifein de furprendre la ville de Vien­
ne, & de l’affieger, mais il fut repouifé vi­
goureusement des Chrétiens, & mis en fui­
te ; & peu de temps après on luy enleva 
Neuhaufel, Vaccia, & quantité d’autres bel­
les Places : même on à repris lur luy tout 
nouvellement la fameufe ville de Bude, quj 

eft la ForterefTe la plus commode, pour 
refiftcr dorénavant au Grand

Turc.
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CHAPITRE L

/

i

les. 
des. 
aux. 
les.

N. 
G. 
D.
Ac.

SECONDE PARTIE,

CONTENANT

N. 
G. 
D. 
Ac.
Ab.w« dem-àu, de.

N.
G. 
D.

շչ 

deux Nombres, en trois Temps, le Prefènt, 
le ľ Avenir, & s’appelle Conjugai- 
fon.

Les Principes de la Langue Alle­
mande,

LA Langue Allemande a neuf Principes, 
ou neuf Parties, qui font 5 ľ .Article, 
le Nom, le Pronom, le Verbe, \z Par­

ticipe , ľ Adverbe , la Prepofition, la Con­
jonction, & ľ Inter jetlion.

Les cinq premieres fe changent dans le 
difcours, les quatre autres ne fe changent 
point.

Le changement qui arrive à ľ Article, au 
Nom, au Pronom,& au Participe, eft compris 
en fix Cas, ou chutes, Nominatif, Génitif, 
Datif, i^Accufatif, Vocatif, & Ablatif

En deux Nombres , Singulier , & Plu­
riel.

En trois Genres, Mafculin, Feminin & 
Neutre, & s’appelle Declinaifon.

Le changement qui arrive au Verbe, eft 
compris en cinq Modes, ou manieres ď affir­
mer ; fcavoir, Indicatif, Impératif, Optatif, 
Conjonctif, & Infinitif en trois Perfonnes, en 

deux

De ľ Article.

’ Article eft une partie ď Oraifon , qui 
marque les trois genres des Noms, Ma­

fculin, Feminin, & Neutre, & qui en déter­
mine la lignification.

Il fe divife en Defini, qui eft, Der , Die, 
Dos , & Indéfini, qui eft, Ein, Eine, Ein. 

Le Défini fe décline ainfi :
Singulier. Singulier.
Mafculin. Feminin»
Der, le. N. Die, la. 
des, du, de G. der, de la,de.
dem, au, à D. der, à la.
den, le. Ac.z/zť, la.

Ab .von dem, du,de. A, von der, dela, de.
Singulier. 
Neutre.
Dos, le, 
des, du, de. 
dem, au,à 
dos , le.

Pluriel pour tous 
les trois Genres,

Die. 
der, 
den,

Ac. die,
Ab.-vfl» des.

Re-

\ ♦
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un» 
d'un, 
à un» 
un.

un. 
d’un, 
à un. 
un.

Singulier.
Feminin. 

une. 
d’une, 
à une. 
une.

N. 
G. 
D. 
A. 
V.

eines, 
einem t 
éin,

Remarquez que les Vocatifs de cet Arti­
cle font femblables aux Vocatifs du Pronom 
de la fécondé Perfonne, о dti ! oihr!

Déclinaison de V Indéfini.
Cet Article fetrouve quelquefois feul, & 

quelquefois avec un Subüantif ։ devant un 
Subñantif, il fe décline ainü:

Singulier.
Mafeulin.
Ein , 
eines, 
einem, 
éinen t 
caret.

A. von einem. d’un
Singulier. Neutre.

Nom. Ein,
Gen.
Dat.
Ac.

Eine, 
einer, 
einer, 
éine, 
caret.
von einer, d’une.

Voc. caret.
Abi. von einem, ď un.
Eílant feul il fe decline par tous les cas 

comme de vant un Subñantif , excepté au 
Nominatif & Accufatif ; car il fait au Nom. 
Male, einer, Fem. éine, Neuf, eines. Etli­
che j ou rarement einige , quelques , quel­
ques- uns, ou quelques-unes, fert à tous deux 
de Pluriel, voicy comme il fe décline.

Plu-

Pluriel.
N. Etliche, quelques, quelques-uns, quel­

ques-unes.
G. etlicher, de quelques, &c. 
D. etlichen, а quelques, &c. 
Netliche, quelques , &c.
V. caret.
Ab. von etlichen, de quelques, &c.

Ce même article, einer, e, es, s’exprime 
indifféremment par der eine, die éine, das éi­
ne, & fe décline comme les Adjeétifs précé­
dés de l’article der, die, das: voyez les Ad- 
jećłifs.

Ilya, comme nous venons de dire, trois 
Genres chez les Allemans, Mafculin, Fémi­
nin, & Neutre ; der, marque le Mafculin, 
die, le Feminin, das, le Neutre.

On connoît quelquefois fans article de 
quel genre font les Noms par leurs terminai- 
fons » & par les chofes aufquelles ils s'attri­
buent.

11 ert neanmoins difficile d’en donner des re­
gles generales,parce que les Maftulins,Femi­
nins, & Neutres n’ont fouvent qu’une même 
terminai fos։. Ex. der hámmer, le marteau, die 

feder, la plume, das méfier, le couteau. Et 
dautant que les choies lignifiées par un nom 
general & commun , ont des propriétés dif­
ferentes , elles ont auffi differens genres, com­

me
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me ces trois animaux, der ochs, le bœuf, die 
kwhe, la vache, daspfźrd, le cheval. Ceil 
pourquoy pour avoir une connoiiTance cer­
taine du genre des Noms , il faut les appren­
dre avec leur article, comme ils font dans mon 
Vocabulaire, afinque l’habitude qu’on aura 
deles joindre enfemble , ferve comme de re­
gle pour en faire connoître le genre.

Regles pour les Mofcultns.
Les Noms propres des Hommes, les Noms 

des dignités, offices & métiers qui leurcon- 
vienent,lesNomsdesVents,desquatreSaifons> 
des Mois, & tous ceux qui finirent en er, déri­
vés des Verbes, font Mafculins. Ex der Lúd֊ 
wig, Louis, der Kenig, le Roy, der Rich֊ 
ter, le Juge, der Goldfihmid, ľ Orfèvre, der 
Nordwind, levent de Nord, der winter, 
ľ hiver, der Jenner, le Janvier, der Ja­
ger, le chafleur.

Pareillement les Noms des Planètes. Ex. 
der Mond, la Lune, &c. Excepté, die Sonn, 
le Soleil, dasgeftirn, Paître.

Les Meteores. EK.derrkgen, la pluye, 
&c. Excepté, diewolcke, lanuë, dasge- 
witter, l’orage.

Les jours de la femaine. Ex. der Sonn­
tag,^ Dimanche, Sic. Excepté, die Mit- 
woch, le Mercredy.

Les Pierres. Ex. derdémant, le diamant, 
Sic, Excepté, die/trie, la perle, diepér- 

lemut- 

lemat ter, la nacre de perle, das kleynod, ou 
édelgefiein, le bijou.

Les Monnoyes. Ex. der tháler, l’écus, 
&c. Excepté, die pifióle, ou dublón, la pi­
fióle.

Les Etofes. E %, der fihárlach, l’écarla­
te , &c. Excepté, die ihinwand, la toile, das 
tfich, le drap.

Les Noms des Oiféaux. Ex. der ádler, 
l’aigle, &c. Excepté les fui vans, 
Dieálfier, La pie. 
diedmbfèl. le merle. 
diebácífieltz,, la bergeronnette. 
diedohl, le geay. 
die énte, la canne. 
die finche, le pinion, 
diegans, l’oye. 
ť/zť , la corneille. 
die 1ère h, T^Jtoüette. 
Ճ/ճ- müfe, la mefange. 
die n ách ti gall, le roffignoL 
die nachte al, la chouette. 
die fchnepff, 1 a b e c alíe.
dtefchvválb, l’hirondelle. 
die fi íeglit z, le chardonneret» 
die wáchtel, la caille.

Das hán, la poule , & fes compotes, com­
me , das hájéiban, le francolín, das rébhan, 
la perdrix, das vváfièrhan, la poule d’eau, 
&,c. fontNeutres.

Quand nous n’avons qu’un Nom pour ex- 
C pri- 



28 du Genre. des Noms.

primeries deux fexcs, nous luy ajoutons ces 
mots : mânie , mâle , pour le Mafculin, & 
vveible, femelle, pour le Feminin. Ex. ele­
fánt das mânie, ou das vvèible , 1 elefant 
mâle, ou femelle, &c.

Les fuivans marquent les deux fexes, par 
deux differens Noms» 
Der bockt Le bouc. 
die gets, la cheve. 
derganfer, le jarre. 
die gans , Poye. 
derbáhn, le coq. 
die benne, la poule. 
derhèngfl, l’étalon. 
die (lutte, la jument. 
der hirfch, le cerf. 
diehinde, la biche. 
derhund, le chien. 
diezducke, la chienne. J*. Je*, 
deroebs, le bœuf. 
diek tibe, la vache.
der éber, le verrat.
diefávv, la truye. 
der tauber,le pigeon mâle. 
dietaubin, le pigeon femelle. 
der wieder,le belier. 
das[cháaffXe. brebis.

Ceux су font du genre Neutre : das eych- 
hornlein, ¡’écureuil, das kinhorn, la licorne , 
das tlend, l’élan, das kalb, le veau, das cam él, 
le chameau dasréhe, le chevreuil, das thier, 
ľ animal, & fes compofés. Ex. das tieferthier, 
le tigre, &c, Le

29
Les Noms des PoiflTons. Ex. der hécht, 

le brochet, der Ts-vállfifeh, la baleine : & tous 
ceux qui font compofés de f'fch , qui veut 
dire poiiTon : Excepté, die foréll, la truite, 
die atiffer, ľ huiftre, die kres , le goujon, 
die lamprét, la lamproye , die platéis , la 
plie, die (chléye, la tanche.

Les Plantes , & les Herbes. Ex. der 
fénchel, le fenoüil, &c. Les compofés du 
Nom uvurtz-, racine, font feminins, léx.die 
niefvvurtz., ľ helebore. Les compofés du 
Nom kradt, herbe , font Neutres. Ex. dus 
kbrbelkraut, le cerfeuil.

Les Bleds. Ex. der haber , ľ avoine. 
Excepté, das korn, le froment.

Les Epiceries , & femblables drogues. 
Ex. der pfeffer , le poivre , der bafam, le 
baume, &c. Excepté, die muskattnus, la 
muicade, dos riàgelein, le clou de giroffle, 
dosfaltz, le fei, dasgewùrtz,, Г épicerie, 
das ô hl, ľ huile.

Les Noms finiiTans en ang> font Mascu­
lins. Ex. der ánfang , le commencement, 
der aúsgang , la fonie, &c. Excepté , die 
fchlang, le ferpent, diejfang, la boiTette d* 
un livre, die fang, la perche, diezang, les 
tenailles. ' x

Ceux aufli qui fe terminent en en. Ex. 
der graben , le folle , der hinten, la me­
che , &c. Excepté , dos bée ken , iebaffin, 
dos kefén , le carreau , das zéichen , le 

C ¿ figue
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Ľ aiffelJe. 
la lampe, 
le merle, 
la Bible, 
la chaire à prêcher, 
le timon, 
le chardon, 
le glan. 
la fable.
la fourche. ’ 
le fouet.
la gorge, 
la herce, 
ľ isle.

' la balle, 
la ñeñe.
1՛ épingle, 
l’ortie.
ľ orgue, 
la regle, 
la pelle, 
le fommet de la tête, 
le bardeau.
le plat, 
la faucille, 
le ful'eau.

die [tàf-

figne , & tous les Infinitifs des Verbes pris 
fubftantivement. Ex. das fielen , le jeu.

La plupart des Noms en ŕ/, & er. Ex. 
der nagel,1e clou ,der hammer, le marteau. 
Excepté. 
Die àchfèl, 
die ámpel, 
die ám fel, 
z/zV Bibel y 
die càntzel, 
zZz'ť de ¡chfel, 
die difiéi, 
die éychel, 
zZz<? fabel, 
die gábel, 
die géjffel, 
zZzŕ gdrgel, 
die h éche l, 
die infel, 
zZzf Æ^fZ, 
zZz'ť mijei, 
z/z'ŕ nadel, 
z/z? néjjel. 
die órge I, 
die régei, 
die fcháuffel, 
die fékéit el, 
die Jc h inde I, 
z/zz- fchüjjel, 
die sichel, 
die Jp in de I,

die ftájfel, 
die trammel, 
die vvàcbtel, 
die wúrtzel, 
die zwiebel, 
Das éxempel, 
das injiegel, 
das knévvel, 
das mittel, 
zZ/м ratze I, 
das viertel, 
Z)/> ztzZff, 
zZzr blatter, 
die féder, 
ճ/ճ* halft er, 
die k ámmer, 
die kläfft er, 
z/z? klammer, 
zZzť léher, 
zZzŕ Leiter, 
z//ŕ Z/yť/ J 
zZz'í- märt er, 
die fc hált er, 
zZzď Ziffer, 
Das fenfler, 
zZdJ feuer, 
das fieber* 
das futter, 
das gitter, 
z¿w Kiefer, 
das kiipfer,

le dégré. 
le tambour, 
la caille, 
la racine, 
ľ oignon.
L* exemple, 
le cachet, 
le peloton, 
le moyen, 
ľ énigme, 
le quartier. 
La veine, 
ľ ampoulle. 
la plume, 
le licol, 
la chambre, 
la toile, 
le crampon, 
le foye. 
l’échelle, 
la lyre, 
le martyre, 
ľ épaule, 
le chiffre. 
La fenêtre, 
le feu. 
la fièvre, 
le fourage, 
la grille, 
le Convent, 
le cuivre.
C Հ
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das läger՝ 
das leder, 
das Kieffer, 
das muff er, 
¿¿w o'pffer, 
das pfifft er, 
das pdlver, 
aW regí [1er, 
ű'aj՝ ruder, 
das sílber, 
dÍAJ »/ier, 
das Ungeziefer 
das wfffer, 
das weiter, 
dW zimmer,

Les Noms e 
bat, ¿/er Hoff 1

U rff,

¿/ze /?/#, 
¿/ze [c här ff,

die fehle i fff 
die fchnepff, 
Ճ/Շ- fi raff, 
Das dorff, 
das (chaff, 
das (¿háaff, 
dasfehiff,

le camp, 
le cuir.
le couteau, 
ľ échantillon, 
le facrifice. 
l’emplâtre, 
la poudre, 
le regiftre. 
la rame, 
ľ argent, 
le rivage, 
l’inieéte, 
ľ eau. 
le temps, 
ľ appartement.

\ff. Ex. der kâmpff, le com- 
Cour, &c. Excepté:

La harpe, 
l’aide, 
le mafque, 
le chifflet. 
le favon.
le tranchant ď un cou­

teau, 
le trainoir. 
la becaiîe. 
la punition. 
Le village, 
la cuve, 
la brebis, 
le navire.

des Noms.

Tous les Noms terminés en ich, & 
ling. Ex. téppich , le tapis , der jangling, 
le garçon. Excepté , das kérich , les ba- 
lieures.

Les Noms en m. (invent la même regle. 
Ex. der nám , le nom, der flamm , la ra­
ce, &c. Excepté, diebldm, la fleur , die 
éinnahm, la recepte. die fïamm, la flamme, 
die form , la forme, die pflaum, la prune, 
die fchwemm , l’abreuvoir , die (limm, la 
voix, die fumm, la fomme, das podagr am, 
la goutte,

Regles pour les feminins.
Les Noms propres des Femmes, les 

Noms des dignités, offices & métiers qui 
leur conviennent, les Noms fignifians qualité, 
& quantité : ceux qui fe terminent en heit, 
keit, fchafft, font du genre Feminin. Ex. 
die Anne, Anne , die Königin , la Reine, 
die hoffmeiflerin , la gouvernante , die fu­
cker in, la brodeufe, &c.

Das vvéib, lignifiant la femme en gene­
ral, ou la femme mariée de b afle naiflance, 
eil Neutre, das fràulein , la demoifelle, 
das menjch , une fervante , ou fille ď une 
mediocre condition, fontauffiNeutres.

Les Noms des Rivieres font Féminins. 
Ex. die Sene, la Seine . &c. Excepté, derlnn, 
fleuve en Bavière , der flor dan, ie Jourdain, 
der May ո , le Meyn, der Nécker, íeNecar, 
der Neper, le Bonfłenes , der phrátb,

C 4 ľ Eu-'
Tous
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ľ Euphrates, der Pó, le Po , der Rhein* 
le Rhein.

Les Arbres. Ex. die eyche, le chêne, &c. 
Excepté ceux qui font compofés du Nom du 
fruit qu’ils portent, & du Nom générique 
der baum, P arbre , qui font tous Mafculins. 
Ex. der kír[¿h b амт , le cerifier , der nus- 
baum, le noyer, &c.

Les Fruits , & les Legumes. Ex. die 
ppérfich, la pêche, die bonne , la feve, &c. 
Excepté, der apfel., la pomme, der, ou die 
citron , ie citron, der , ou die melon , le 
melon , der , ou die pommer ántz, ľ 
orange.

Les Fleurs. Ex. die rófe , la rofe . &c. 
Excepté, der jafmm, le jafmin, der ritter - 
jp օր ո j le pié ď alloüette , das nàgelein , ľ 
œillet.

Les Noms des Inilrumens de Mufique, 
comme, die laute , le luth, &c. Excepté, 
der zinc ken , le cornet, das hàckebrett, le 
cymbale, das c lovte órdiurn, le clavecin, Տճ 
les parties de la Mufique ; comme , der di~ 
[cant, le deffus, der alt, la haute - contre, 
der tenor, la taille , der baß, la baffe.

Les Noms des Inie ties , & des Ram- 
pans. Ex. die e'ydex, le lézard, die natter, 
la vipere,&c. Excepté , derflóh, la puce, 
der wurm , le ver, avec fes compofés; 
comme , der kráutvvurm , la chenil­
le, &c.

Les

des Noms.______________

Les Noms qui fe terminent en e. muet, 
font auffi Feminins. Ex. die forge, le foin: 
on retranche quelquefois la lettre e. & cela 
arrive ordinairement dans les mots dérivés 
des Verbes ; car on dit auffi die for g, qui 
dérive du Verbe fór gen, avoir foin, &c. Ex­
cepté , der klée, le trefle , der rache , la 
gueule, der ráppe, le cheval noir, derfehnée, 
la neige, dasgesinde , les domefliques ď 
une maifon, das hértze , le cœur, qui s’ 
écrivent auffi fans e. Ex. der rapp , das 
hertz, &c.

Les Noms finiffans en ey. Ex. die mah- 
leréy, la peinture, &c. Excepté , der béy, 
la ferge, der brey, la bouillie, derpapegéy, 
le perroquet, das bl'ey , le plomb , das con­
terfey, le portrait, das ey, Г œuf, dasge- 
fehrey, le cri.

La plupart des Noms en r. font pareille­
ment Feminins. Ex- die ehr, l’honneur, &c. 
Excepté, der alt ár, P autel , der knorr , le 
ne ud ď un arbre , der [éhvvur, le ferment * 
das chór, le chœur, das gehör, P ouye, das 
haár, le poil. das ohr, ľ oreille , das paar, 
la paire, das papier. L: papier, das thór, la 
porte cocher շ, das jáhr, l'an.

Les Noms en ung. Ex. die véfung , la 
fortereffe , &c. Excepté, der fchwung , un 
faut en voltigeant, derJprung , le laut, der 
úhrjprung, la fource.

C Հ Keßes
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Regles pour les Neutres.
Les Noms des Royaumes , Provinces, 

Villes, Bourgs, Châteaux & Villages, font du 
genre Neutre, on les met ordinairement fans 
■Article. Ex dus Fránckreich , ou plutôt, 
Fr âne kr eich, la France, dus Puris, ou Paris, 
Paris ; mais fi on met le Nom commun Statt, 
Ville, devant les Noms Propres, ils deviennent 
pour lors Féminins. Ex. die Statt París, 
la Ville de Paris, &c,

Les Noms des Couleurs & les Infinitif8 
pris fubflantivemem , les Diminutifs, les 
Noms fignifiansMultitude, qui commencent 
par la particule ge. les mots finiffans en ent֊ 
qui ont du rapport avec la Langue Franmife, 
les Lettres alphabétiques, font Neutres. Ex. 
das blávve, le bleu, das vvéinen, le pleurer, 
ou les pleurs , das Jlättlein , ftâttche , ou 
flat tie , la petite ville , das gewäßèr , les 
eaux , das Regiment, le Regiment, das A. 
das B. ľ Л. le В. &с.

Les Noms des Métaux. Ex. das void,, 
ľ or. Excepté, derßâhl, l’acier.

Les՛ Noms terminés en thurn. font au fit 
Neutres. Ex. das Hertzogthum , ¡e Du­
ché, &c. Excepté , der ihdrn, l’Egli'e Ca­
thédrale , der irrthum, F erreur, der reich-, 
thum, la richeffe.

Les Noms Ailemans qui ont du rapport 
avec les Noms François, en prennent ordinai» 

tement A»*
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le chœur, 
le citron.
le drapeau.
la puiiTance, 
la gomme.
ľ air. 
le melon.
le lieu.

renient le Genre. Ex. derdémant, le diamant» 
die Bible, la Bible, &c.

Les Noms composés de deux autres, foi- 
vent le genre du mot final, fans avoir égard 
au genre du premier Nom (impie, dont il eil 
compofê. Ex. der fchulmeifler, le maître ď 
école , die degen/pitz,, la pointe d’épée, dos 
Rathhaus, la Maifon de Ville, &c.

Les Noms adjectifs font de tous genres ; 
ils n’ont qu’une termination quand ils tont 
précédés de l’article défini , der, die , dat. 
Ex. der, die y das gute-, le bon, la bonne : ils 
en ont trois, étant précédés de l’article in­
défini ein , eine, ein. Ex. ein gâter, un 
bon, Mafc. eine gâte, une bonne , Fern, ein 
gâtes, un bon, Neutre-

Il y a dans la Langue Allemande des 
Noms que l’on peut avec raifon appeller dou՝ 
teux, parce qu’ils font de different genre , fe­
lon la difference des lieux, & des personnes ; 
car les uns difent : Der, les autres, die drm- 
bruÇt . P arbalêtre , les uns, der, les autres, 
die butter, le beurre. 
der Հ ou das chór, 
der, ou die c bron , 
der, ou die fábn. 
der, ru die ge walt y

' der, ou das gummi, 
der ou die luft, 
der, ou,dre melón, 
der, ou das órth,
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d e r,ou die pommer ántz>, 
der,ou das fcépter, 
der,ou die (èio ó [ľ, 
der,ou հ/zć’ táiiffe, 
der,ou das theil, 
Л/Հօu м?д/ľ,
Հձ՛, ou ti?/’/-prachí, 
z/zď, ou z/ճյ՚ wehr,

ľ orange, 
le feeptre. 
le fein.
le baptême, 
la part.
la mefure. 
le faite.
la défenfe.

De plus, les Noms Verbaux , finiiTans en 
nus, ou «ûf, felon quelques uns, font Femi­
nins ; & Neutres, felon quelques autres ,
comme:
Die, ou das drgernw, le kandalé. 
die, ou das begräbnus, ľ enterrement. 
die, ou das gefangnes, la prifon. 
die, ou das gedacht nas, la mémoire. 
die, ou das՜‘vergleich- la comparaifon.

nws,
die, ou das verhmder- ľ empêchement. 

Mts, &c.
Les mette ď accord qui voudra , ce 

différend dure depuis trop longtemps, & ne 
me paroît pas ď une affez grande confe- 

quence,pour entreprendre de le ter- ’ 
miner.

% » փ ճճՀ ՃՀՃԼ7ՏՀ
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CHAPITRE IL

T)u Nom,

Ț E Nom cil une partie ď Oraifon , qui < 
fignifie ľ objet de nôtre penfée.
Il fe divife en Subftantif, & .Adjectif.
Le Subftantif eft celuy quide foy, même 

fign’fie quelque choie. Ex. die mâur , la 
muraille, datft át tfehles, le citadelle.

On ľ appelle Nom Propre , quand il 
convient à une idée finguliere ; comme, 
Louis, Paris, &c. & Appellatif, lorsqu'il 
reprefente une ideé commune. Ex. homme, 
ville, &c.

Tous les Noms Subilantifs font Simples 
ou Compofés.

Les Simples font, par Ex. dielántze, la 
lance, die picke, la pique.

Les Compofés feront par l’addition d’un 
autre Subftantif, ou d'un Adjeétif, Verbe,Ad­
verbe, ou Prepofition, & ne fignifient nean­
moins qu’ une feule chofe. Ex. die ftdrm- 

» >haube , le calque, qui eft compofé de deux 
Subftantifs, fçavoir, de fturm, affaut, &de 
haube , bonnet ; comme fi l’on difoit , le 
bonnet ď a flaut ; der Fréyherr , le Baron, 
compofé d’un Adjeétif & ď un Subftantif, 
Ravoir, defrey, libre , & de herr, feigneur -r 
comme qui diroit, le libre feigneur : die re­

chen

i
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chenkunß, ľ arithmétique, compofédu Ver­
be rechnen՝ calculer, & du Subltantifkunjl, 
ľ art, comme qui voudroit dire, l’art de cal­
culer, der vlelfras, le gourmand , compofé 
de ľ Adverbe, viel, beaucoup, & de fras՝ 
manguer , comme fi l’on difoit , le grand 
manguer ; der náchzug , ľ arriere . garde, 
compofé de la Prepofitionnach, après, & le 
Subltantif, zug, le trait, comme qui diroit, 
/’ après. trait.

On pourroit donner icy une infinité de 
regles pour compofer les Noms Subftantifs, 
mais on fe contentera de rapporter les plus 
generales, & les moins changeantes.

Premièrement, pour compofer un Sub-* 
iłantif de deux autres ( ce qui eil fort en 
ufage chez les Allemans,) on met le dernier 
Subilantif des deux mots François , à la pla­
ce du premier , & on n exprime point ľ 
article qui fe trouve entre les deux. Ex. le 
Marechal de camp , dites, le Camp. Maré­
chal, der Feldmárfchalck ; ainfi des autres : 
où il faut remarquer que le mot compofé 
prend toujours le Genre du dernier Sub- 
llantif.

La même tranfpofition fe fait dans les 
mots limpies en François , qui font compo­
fé s en Allemand. Ex. le marinier ,derfchiff- 
mann , qui veut dire , le vaijfeau hom­
me , ou plutôt, /’ homme du vatjjeau, &c.

a. 11
I л
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շ. Il fe trouve au ifi fouvent des Noms 
compofés, où on ajoute la lettre s. à la fin du 
premier mot. Ex. die kriegsordnung, le ba­
taillon. qui eil compofé de krieg, la guerre, 
& de órdnung, le rang ; comme qui diroit ; 
le rang de la guerre, der Ráthsherr, le Con- 
feiller, ou le Seigneur du Confeti, &c.

Հ. Il y a même des Subftantifs com­
pofés de trois autres. Ex. der hándvvercks- 
mann, ľ artifan ; comme fi l’on difoit , /* 
homme d? ouvrage de main, &c.

4. Erey, ey , compofent ordinairement 
des Subftantifs , fignifians , Abomination, 
Folie ,fromperie, ou Méchanceté > comme, 
der Zauberer, le forcier , die zauberéy, la 
forcellerie, der tyrann, le tyran, die tyran- 
néy, la tyrannie, &c.

f. Ge, & voll, compofent des Subftan­
tifs , qui lignifient quantité. Ex. das ge- 
Jchréy , beaucoup de bruit, éine hándvoll, 
une poignée, &c.

6- Des Subftantifs Mafculins , on For­
me des Feminins , en y ajoutant cette parti­
cule in. Ex. der Hértzog, le Duc , die 
Hertzogin, la DucheiTe, der Gráf, le Comte, 
die Gräfin , la Corn telle : où Fon voit que 
les voyelles a. 0. u. fe changent quelquefois 
en diphtongues, & principalement dans les 
monofyllabes. Exceptons de cette Regle 

lui vans :

U(r
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9. Les

■ /

Der Herr, 
die Frau, 
Der natter, 
z/zŕ’ mdtter, 
Der John, 
die tdchter, 
Dez brúder, 
die fchweßer, 
jDťr oheim, 
die báje, 
ZYr netter, 
z/zzr mdhm, 
Der braut igam > 
die braut,
Ztr mann., 
das nneib, 
Zter gorr, 
z/z<? got tel, 
Der Munch, 
die Nonne,

7- ,
Subftantifs Diminutifs , 
voyelles des Subftantifs limpies, я, о. и. en 
diphtongues , dans les compofés. Ex. de 
hammer , chambre , on fait hammer lein, 
hammer chen, ou hammer le, &c.

g. & un, compofent les Subftantifs 
fignifians quelque chofe de fâcheux 5 comme, 

mißbrauch, ľ abus, die ungcnad, la dis­
grace.

Le Sieur, 
la Dame, 
le pere, 
la mere, 
le fils, 
la fille, 
le frere. 
la Cœur, 
l’oncle, 
la tante, 
le coufin. 
la coufine. 
V époux, 
ľépoufe. 
le mary, 
la femme, 
le parrain, 
la marraine, 
le Moine, 
la Religieufe.

chen , ou le , compofent les 
en changeant les
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9. Les Particules thum, &fchafft, com­
pofent les Subftantifs fignifians quelque pof- 
feIlion feigneuriale. Ex. de K'àyjèr, Empe­
reur, on fait, das Kayfirthum, ľ Empire: 
de Mdrggraf, Marquis, on fait, die Marg- 
graf/chajft, le Marquifat, &c.

ï o. De l’infinitif des Verbes on forme des 
Subftantifs Neutres, en leur ajoutant ľ article 
das , appelles ordinairement Noms Dériva­
tifs. Ex. das jagen, pour, die jágt, la cha fi­
fe , dasßiclen, pour dasß ie l ,1e jeu, &c.

11. On forme auiTi des Subftantifs Ma feu- 
lins , en changeant la lettre n. de ľ Infinitif en 
r. & les trois voyelles a. 0. u. en diphtongues, 
& ce font ordinairement les Noms Verbaux 
terminés en eur, chez les François. Ex. sín-, 
gen, chanter, der singer, le chanteur, tra­
gen, porter, der träger, le porteur, &c.

12. On forme tres֊ fouvent des Subftan­
tifs de ľ Infinitif des Verbes, en ôtant la fylla- 
been. Ex. rdf hen , confeiller, der rath, 
le confeil, &c. Dans les verbes compofé֊- il 
ne faut que changer lafyllabe en, enung. Ex. 
untergraben, miner , die Untergrabung, la 
mine , bezahlen, payer, die bezáhlung, le 
pavement, &c. Excepté de cette regle les 
Verbes, bekümmeren, chagriner, betrüben, 
affliger , bezeugen, témoigner, erlauben, 
permettre , nerhindern , empecher , ver֊ 
zeichnen, marquer, &c. dont la fyUabe en.

D fe
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fe chan ge en nus, ou nus. Ex. die erlaubnus, 
ou erlaubnus,h permiíTion.

íj. La plupart des Noms des Artifans fe 
forment du Nom qui fignifie l’objet de leur mé­
tier; comme, deglás, le verre, der Gláfèr, 
le Vitrier, d tfchlift, la ferrure, der Schlóf- 
fiêr, le Serrurier, &c.

14 Les Noms Nationaux, & ceux des ha- 
bitans des villes > fonttirés des Noms des Ro­
yaumes, Provinces, ou Villes., & fe termi­
nent en ćT.comme, Italien, Italie, der Ita­
liener , l’Italien, Engelland, Angleterre, der 
Engelländer, ľ Angíois, Rom, Rome, der 
Románer, ou Romer, le Romain, &c. Ex­
cepté quelques-uns, qui prennent une autre 
termination ; comme, Fränckreich, la Fran­
ce, der Franzos, le François, Sâchfien, ou 
Sáxen, le pais de Saxe , der Sachs, ou Sax, 
le Saxon, Pohlen, la Pologne, der Polack, le 
Polonois, &c.

t f. Beaucoup ď Adjeétifs deviennent Sub- 
ftantifs, en y ajoutant les fyllabes heit, ou 
keit. Ex. wahr , vray, die Wahrheit, la 
vérité, befilàndig, confiant , die bejlandig- 
keit, la confiance : la fyllabe keit fe joint aux 
Adjeétifs finiffans en 11 n’y a point de regle 
qui enfeigne, aufquels Noms on peut ajouter 
la fyllabe heit, c’ eftpourquoy il faut s’en rap' 
porter à l’ufage.

16. La plupart des Adjectifs monofyüabe» 
deviennent Su bilan tifs Féminins, en leur 

ajoû»
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ajoutant la voyelle e. Ex. breit, large, dick, 
gros, t'ieff'. profond, die bréite, la largeur, 
die dicke, la groffeur, die lie fie, la profon­
deur , &c. Ceux où fe rencontre une des 
voyelles a. 0. u. changent de plus les voyel- 
les a.o.u. en diphtongues. Ex. filarck, fort, 
diefilarcke, la force, róth, rouge, die ro- 
the, la rougeur, gut, bon , die gute , la 
bonté, &c.

Suivant les Regles que je viens de don­
ner, pour former des Subflantifs, on pour­
ra apprendre en tres - peu de temps une infi­
nité de mots ; & la recherche exaéte que j’ay 
faite de tous les Noms Allemans , & Fran­
çois, qui ont du rapport les uns avec les au­
tres, les rendra familiers & prefque naturels 
à ceux qui s’appliquent à cette Langue.

Recueil des Noms Subftantifs Aile- 
mans, օլսէ ont du rapport avec les Noms 

Subfilant ifs François.
L’Abbé:

ľ Abbaïe.
ľ agate, 
l’albâtre, 
ľ alaun, 
l’aumône, 
ľamatiíte. 
l’ambre, 
l’ancre, 
l’anis.

D a der

Ver Abt, 
die A btéy, 
der ágat, 
der alabáfiler, 
der alaun, 
das álmofèn, 
der amathtft » 
der amber, 
der áncker, 
der hnis,



duNomßt bß ant if duNomfubflantif. 47

/
J
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der

le bourgeois.
le Bourgue-maître.

I

¿/¿■z burger, 
der Búrgermeifier,

Le Camelot, 
le canal, 
le Chancelier. 
laChancelerie. 
le Chapelain, 
le capital, 
le chapitre, 
les câpres, 
la capriole, 
la carabine, 
le Cardinal, 
le cedre. 
la ceremonie, 
le chœur, 
le cercle, 
le citron, 
le cymbale, 
le cyprès, 
le Clergé, 
la comedie, 
le comedien, 
la cornette, 
la copie, 
le corail, 
le coriandre, 
le Corporal, 
la creature, 
le credit.

D 3

Der Camelot, 
der canal, 
der Cant zier, 
die C ant ze léy, 
der Capellán t 
das capital, 
das caplttel, 
die cápem, 
der c apr i ól, 
der carabiner, 
der Cardinal, 
der céder, 
die ceremony, 
der, ou das chór, 
der dr eke I, 
der, ou die citron, 
das cymbel^ 
der cyprès, 
der Clerféy, 
die comedy. 
der comediant, 
der comète, 
die copáy, 
die coral, 
der coriander, 
der Corporal, 
die ere at úr, 
der credit,

l’Apôtre. 
l’Apotícaire. 
ľ Avril.

' ľartichaud. 
l’audience.

La Balle, 
le ballon, 
le ban. 
le banc, 
la banqueroute, 
le banqueroutier, 
le banquet, 
le barbeau, 
le barbier, 
la barque, 
la barbe, 
la baffe, 
le bafilifque. 
le parchemin, 
labetoine. 
la Bible, 
la biblioteque, 
labierre. 
la bande, 
lebouc. 
le boulvard. 
le braque, 
le bréviaire, 
le buffle, 
labouroche, 
le bourg.

46

der <Apójle\, 
der Apotécker, 
der Apríl.
die artifchóck, 
die audíenz, 

Der Báli, 
der ballon, 
der bann, 
die banek, 
die banquerót, 
der b anquer ot ír er, 
das banquet, 
der bár ben, 
der b ar bier er, 
die b ár c ke, 
der bárt f 
der baß, 
der baßlifeke, 
das berge mént, 
die betönien, 
die Bibel, 
die bibliothccke, 

' das bier, 
die binde, 
der bock, 
das bólvverck, 
der bråck, 
das brevier, 
der büffel, 
die burr etßch, 
die búr g, 
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das cr eut z, * 
das cry fi ál, 
der crocodili, 
das Crucifix,

Der Bamáfck » 
der dantz,, 
</zr dâtteln, 
dff delfin, 
tiŕťz՜ démant, 
der Bolier, 
der donner, 
¿ít dragoner, 
ժքր duc át en ;

ZJ>¿>r Elefánt, 
das element, 

¿lend, 
der Evangelíft, 
das Eu ange ly, 
Ճճյ1 exémpel,

Д/ď Fabel, 
die fant efiíy, 
der fantáfi ¡ 
der fásán, 
fl'/č’ feige, 
der fénchel, 
das fén fter, 
das feft, 
das fieber, 
die figúr, 
das firmamént,

la croix, 
le criltal. 
le crocodil, 
le Crucifix.

Le Damas, 
la dance, 
les dates, 
le dauphin, 
le diamant, 
le Doćłeur. 
le tonnerre, 
le dragon, 
le ducat.

L’Elephant. 
Vêlement.'' 
l’élan. 
l’Evangeliile. 
ľ Evangile, 
l'exemple.

La Fable, 
la fantaifie. 
le fantafque. 
le faifan. 
la figue, 
le fenouil, 
la fenêtre, 
la fête, 
la fievre. 
la figure, 
le firmament.

der

du- Nom [ubftantif.

der fírnis 
der frfcál, 
die flamme, 
die fláfiche, 
die forme, 
die franze, 
der Franzos, 
der Furier,

Die Garbe , 
der General, 
die glücke, 
das grán, 
die granát,

die grotte, 
das gummi, 
die gar ge I,

Die Häge, 
der bár ing, 
der hárnifich, 
die harfe, 
die he lieg árt, 
der hérold, 
der hyacinth, 
der hyppocrâs, 
der fiäfiop, 
die hi flóry, 

le vernis, 
le fifcal.
Ja flamme, 
le flacon, 
la forme, 
la frange, 
le François, 
le Fourrier.

La Gerbe, 
le General, 
la cloche, 
le grain, 
le grenade, 
le griffon, 
la grotte, 
la gomme, 
la gorge.

La Haye, 
le harang, 
leharnois. 
la harpe, 
la halebarde, 
le héraut, 
le hiacinte. 
ľ hippocras. 
l’hifope, 
ľ hiftoire.

D4
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die inièl, 
das injlrumént t 
der júlep, 
die j tippe,

Dus Kammiiólli 
die kámmer s 
der kupp лип, 
die kappe, 
die kupédé, 
dŕT kurfunckel t 
der kárpf, 
diz? , 
drze kuftánie, 
der kégel » 
d/и к lo j er, 
die kólie k, 
der korb, 
der krumpft՝ 
der krébs, 
die kréyde, 
die kréjje, 
die b onn, 
der krúg, 
die k rufie, 
í/ď/- kúkug, 
Հձր kúpffer, 
die kuppel, 
der ksrißirer, 
dus ku fien, 
der kútfiher,

iubßanttf.

Le Taine.
Fisle. 
ľinftrument. 
le julep, 
la juppe.

La Garni fole, 
la chambre, 
le chapon, 
la cape, 
la chapelle, 
l’efcarbonclc« 
la carpet, 
la carte, 
la châtaigne» 
la quille, 
le cloiiTre. 
la colique, 
la corbeille, 
la crampe, 
ľ écrevifTe. 
la craye. 
le creffon. 
le couronne, 
la cruche, 
la croufte. 
le coucou, 
le cuivre, 
la couple, 
le cuiraffier» 
le couffin, 
le cocher»

Der

Ver Lackey, 
Aie lámpe, 
der Lándgrajf, 
die lán t er ne , 
die lánze, 
die lát t e, 
das lát t ich, 
der lavendel, 
die laute, 
der leopard, 
der lérm, 
der Léutenant, 
die lieberéy, 
die lilie, 
die limóny, 
die línie, 
die Litanéy, 
die lamprét, 
das lofèmént,

Die dMayeflat > 
der may ran. 
der malvesier, 
die mandel, 
der mangel, 
der mârckt, 
das marek, 
der már der, 
der már me I, 
der JMar/chálck, 
die martere

Տշ

Le Laquais, 
la lampe, 
le Landgrave, 
la lanterne, 
la lance, 
la latte, 
la laitue, 
la lavande, 
le lut. 
le leopard. 
1' alarme, 
le Lieutenant, 
la livrée, 
le lys. 
le limon, 
la ligne, 
les Litanies, 
la lamproye. 
le logement.

La Majefté. 
la marjolaine, 
la malvoifie. 
ľ amande, 
le manquement» 
le marché, 
le marc, 
la marte, 
le marbre, 
le Maréchal, 
le martyre,

D f der
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der Már t er er, 
der marzepán, 

да ¿y?, 
т afli x,

¿¿íŕ materáz t 
die matéry , 
ճ<?ր y^Zzíy , 
ճ/ít me fler, 
ճ/ŕď melodèy, 
¿/¡?r melón, 
¿/¿и- даг^г, 
¿/ճ՚ր Mertz, 
die Meß, 
das Metall, 
der myrren, 
¿/zzj modell, 
der mordt, 
der morder, 
der wóhr, 
der Monarch, 
der mor hfl ։ 
ճ/ćt дао/Г, 
ճ/zŕ mahle, 

Münch y 
der Mußcânt,

¿//ť mufle lit, 
die mufflet, 
¿fcr mujeyuetirer, 

Der Nam, 
die nareiß, 

je Martyr, 
le maiTepain.
le mâs d’un navire, 
le martie.
le matelas, 
la matière, 
le May. 
le maître, 
la melodie, 
le melon, 
la mer. 
le Mars, 
la Merte, 
le métail. 
la myrrhe, 
le modele, 
le meurtre, 
le meurtrier, 
le more, 
le Monarque, 
le marais, 
la mourte. 
le moulin, 
le Moine, 
le Muficien. 
la mufique. 
la mufeade.
le moufquer, 
le moufquetaire. 

Le Nom.
le narcis.

die 

du Nom flubflantifl.

die natúr, 
die né [pel, 
die nóte,

Das Oblatt, 
das óhr , 
die olíve, 
das 
der 
die orgel,

Das Paar, 
iüj packet, 
der pallaft, 
¿/ď palme , 
das pdnterthier, 
¿fcr panto fiel, 
das papier, 
^r Pápft, 
die part, 
das Paradéys, 
die partéji, 
</zć- partisan, 
¿ter />я/г, 

p a fonii, 
die p affament, 
die paf é է, 
«/or Patriarch, 
«¿Ý yáa/r, 
die péin, 
der pelican, 
eŕ.'ť pérle, 
die‘p er s on,

orí/еда,

la nature, 
la ñeñe, 
la note.

Ľ Oublie, 
ľ oreille, 
l’olive, 
ľ offrande, 
l’ordre, 
ľ orgue.

La Paire, 
le pacquet. 
le palais, 
la palme, 
la panthère, 
la pantoufHe. 
le papier, 
le Pape, 
la part, 
le Paradis, 
la partie, 
la pertuifane. 
le paflage. 
la pafquinade 
le paiTement. 
le paité, 
le Patriarche, 
la paufe. 
la peine, 
le pelican, 
la perle, 
la perfonne.



du Nom fubftantif.du Nom fubjlañtif.

die pe ft, 
die péterßl, 
die pflántze, 
das pftafter, 
die picke, 
die pille, 
die pimper néll, 
der pin fel, 
die piftól, 
der planet > 
der platz, 
der pökel, 
der pocái, 
¿¿r Poét, 
¿/ť polic'ey, 
¿/f pompe, 
¿¿zj porcelán, 
¿ŕr porhá Г, 
die poft ։
¿<?r pr é diger , 
der preis, 
der Prelat, 
¿/ť 
¿ćt Prev óft, 
der Pr lefter, 
die próbe , 
die profeceyung > 
¿er Prophet ։ 
¿er Pfalm, 
¿er puls, 
das palver,

la peile, 
la perfil. i 
la plante, 
ľ emplâtre, 
la pique, 
la pillule.
la pimprenelle. 
le pinceau.
le piflolet. 
la planete, 
la place.՛ 
le peuple, 
le bocal, 
le Poëte. 
la police, 
la pompe- 
la porcelaine, 
le porphyre, 
la pofte, 
le prêcheur, 
le prix, 
le Prelat, 
la pre (Ге. 
le Prévôt, 
le Prêtre, 
la preuve.
la prophétie, 
la Prophète, 
le Pfeaume.
le pouls, 
la poudre.

der

ՀՀ
der putze kt, 
der púrper,

Das .Quartier, 
der quatémber, 
die Quittung,

Die Rantzidn, 
rapúntzel, 

die ratze, 
régťZ, 
regiment, 

4яѵ r e gift er, 
гада, 

<ZťT re¿r, 
¿гт ր ever entís, 
<Z/ť rebárber, 

r r/? J 
<Zzŕ ro/ť, 
Ճճ՚ր roflmarín, 
der rubín.

rundéll,
Der Saal, 

der jdbel. 
der flack, 
<Zflj Sacrament^ 
die Sacrftéy, 
der Jdffran, 
diefalamánder, 
der falát, 
der falpéter,

Sám flag, 
jar déli t 

le point-, 
la pourpre.

Le Quartier, 
les quatre temps, 
la quittance.

La Rançon, 
la réponce, 
le rat. 
la regle, 
la regiment, 
le regiitre. 
la rime, 
le ris. 
la reverence, 
la rubarbe, 
le relie, 
la rôle, 
le romarin, 
le rubis, 
le rondelle.

La Sale, 
le labre, 
le lac. 
le Sacrement, 
la Sacriftie. 
le faffran. 
la falamandre. 
la faladé, 
la falpêtre. 
le Samedy. 
la fardel le.

der
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der fcépter, 
der fc h dr boc k, 
der [chartach » 
der [ch ar mut ze I, 
die Jc hó le, 
der fcórpion, 
der fer ape I, 
der s'áemann »
¿/er Secretary, 
¿/ze feeckt, 
¿/ze s é fee , 
¿¿w feer vt է, 
¿/er , 
der [yrop ., 
die (¡jibe, 
¿/er (oldat ■, 
dafepérgel, 
das Spittál, 
¿/er /¿orzz, 
¿/ze fe andár d, 
¿/ze fir lege f 
die Júmme, 
diefippe,

Der Tabáck,
die täfel, 
die tapezeréy, 
der tempel, 
¿ter téppich, 
ճ/ćt termín,
der terpentín > 
ժ&ք leji ament i

le fceptre. 
le fcorbut* 
ľ écarlate, 
l’efcarmouche. 
la foie.
le fcorpion. 
le fcrupule. 
le femeur. 
le Secretaire, 
la ieéte. 
le favon. 
la ferviete. 
le fens, 
le fyrop. 
la fyllabe. 
le foldat. 
l’afperge. 
ľ Hôpital, 
l’épron. 
ľ étendard, 
ľ étrillé, 
la Comme, 
la foupe.

Le Tabac, 
la table, 
la tapiflerie. 
le temple, 
le tapis, 
le terme, 
la térébentine. 
le teilament.

der

du NmJievflAntif Հ7

der text, 
der thiriáck, 
der thron, 
der thu-rn, 
der tieger, 
der titel, 
der tyrann, 
die to'nne, 
der top aß, 
die torte, 
der trilich, 
л'ег triúmpj՛, 
die trompette, 
die tultpán, 
д/ŕ tur telt aúbe, 
í jOrf Vajiái, 
der vers, 
ժ/ŕ Véjper, 
der vitriol,

Die Wanne, 
der wein, 
drz'r vvéjpe, 
ճ/ťr wind,

Die Zelle, 

le texte, 
la theriaque. 
le throne.
la tour, 
le tigre.
le titre, 
le tyran.
le tonneau, 
la tópale.
la turte, 
la trillis.
le triomphe, 
la trompette, 
la tulipe.
la tourterelle.

Le Variai, 
le vers, 
les Vcpres. 
le vitriol.

Le Van, 
le vin.
la guêpe, 
le vent.

La Celule, 
la chiffre, 
le fuere, 
la ciboule.

die z>tffer, 
der sucker, 
die ZAHjíebel,

Prefque tous les Noms Propres Allemans 
ont pareillement beaucoup de rapport avec 
les Noms Propres François, mais le nombre 
en citant trop grand , j- ay mieux aimé և s 
Apporter tous à l'ufage.

Vous
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Voyons maintenant ce qui regarde le Nom 
Adjeétif.

Z’ Adjettif eft, qui de Гоу - même, & 
fans être joint à un Subftantif, ne fignifie rien. 
Ex. grand, gros, petit, klein.

Il y a beaucoup de Noms Adjeétifs qui fe 
forment des Subftantifs, ou plutôt il y aplu- 
fieurs Subftantifs qui deviennent Adjeétifs, 
en leur ajoutant les particules qui fuivent.

Les Subftantifs auxquels on peut ajouter 
Խ particule ig. deviennent des Noms Adje­
ctifs , qui lignifient la plupart Abondance, 8լ 
Quantité. Ex. berg , montagne , bergig, 
montagneux, {lein, pierre,filmig, pierreux, 
&c.

Et fi les voyelles a. o. u. fe recontrent dans 
les Subftantifs, qui deviennent Adjeétifs, el­
les fé changent ordinairement en diphton­
gues. Espracht, magnificence ; prächtig, 
magnifique; noth, neceílité, nothig, necef- 
faire -, gunfl, faveur, gonftig, favorable.

Ce Nom Adjeétif reich riche, joint à un 
Subftantif, compofc atiflï un Adjeétif, ligni­
fiant toujours Abondance. Ey., géifireich, 
fpirituel, ou riche d’efprit ; "vólckreich, peu­
plé, ou riche de peuples, &c.

Bar s haßt, fam Ces trois particules 
ajoutées à des Subftantifs , font des Adje­
ctifs , qui marquent d'ordinaire quelque Ha­
bitude, Ex. Danek, remei ciment, druckbar, 
rectnnOiíTant ; e t ոքէ, gravité > ernßhafit, 

grave;

¿ )

Adj etti f. $9

grave ; fdrcht, crainte ,fórcht[am, craintif, 
&c.

Ifch, forme des Adjeétifs, qui lignifient 
le lieu , d’où les choies viennent, ou dans 
lefquels elles fe font. Ex. der Käyfer, ľ Em­
pereur, Käyferifch, Imperial '■> der Franzos, 
le Francois > Franzofifch , ce qui eft Fran­
çois, &c.

Les Subftantifs fignifians quelque choie 
ď infenfible, deviennent Adjeétifs, en ajou­
tant cette particule lieh. Ex. lob , louange, 
löblich, louable, nutz,utilité ¡nützlich, uti­
le, &c. Par la même particule lich, on ex­
prime auffi des Adjeétifs fignifians les quali­
tés des Couleurs & des Goûts. Ex, grun» 
verd , grünlich, verdâtre ; sufi, doux, saß-, 
lich, doûçatre, &c.

Les Subftantifs qui lignifient quelque 
choie de fenfibie , & la matière dont les cho­
ies font faites , deviennent auffi Adjeétifs, 
quand on y joint la lettre n. ou les fyllabes 
en, ou, ern. Ex. holtz, bois¡hôltzern, 
chofe faite de bois; léder, cuir,ledern, cho- 
fe faite de cuir, &c.

Lós. Cette particule étant jointe aux Sub­
ftantifs, forme toujours des Adjeétifs , qui 
dénotent la Privation des choies, comme, de 
éhr, honneur, on fait, éhrlos, fans honneur, 
&c.

, & un, forment des Adjeétifs, qui 
marquent des choies mauvaises. Ex. miß- 
Zünftig, envieux, qui vient degttnfi, faveur;

E iinge- 
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úngeàultig, impatient, qui vient de unge- 
dult, impatience, &c.

Un Subftantif & un Adjeétif compofent 
aufli fort fou vent un Adjeétif. Ex. glück­
selig' heureux, eil compofé ձշ glück, bon­
heur , & de sèlig, heureux; comme fi 1 on 
difoit » heureux en bonheur, éhrgeitsig, am­
bitieux, eil compofé de ¿hr, honneur, & de 
geitzàg, avaricieux; comme qui voudroit di­
re , сѵилгісіеих ď honneur, &c.

Deux Adjeétifs forment quelquefois un 
feul Adj rétif. E x. großmächtig, tres - p ui fían t, 
comme fi Von difoit, grand-puiflant ; h¿ch- 
'U'vichtig, important; comme qui diroit,huut- 
pefant, &c.

Beaucoup ď Infinitifs des Verbes devien­
nent aufli Adjeétifs, en changeant la derniè­
re fyllabe en, en lieh. Ex. heben, aimer, 
lieblich, aimable, &c.

Changeant enfin les voyelles du Subitan- 
tif я. o, u. en diphtongues , & ajourant la 
fyllabe ig. au Subftantif, qui fe met pour lors 
le dernier , on fait une infinité ď Adjeétifs. 
Ex.fehvvártz.bârtig , une choie à barbe noi­
re ; groskopjfig, une choie à grolle tête ; Ung- 
fu/fig, une choie à longs pieds, &c.

Voicy encore tous les Adjeétifs qui ont i 
du rapport avec la Langue Françoife.

Bíáu, 
Br ¿un, 
Cat me sín,

Вор-

Bleu. 
Brun. 
Cramoiíi,

"Bopp e It,
lein',
Frifch, 
Gravitétifch t &c.
Grâu,
(W,
Heróifeh,
Hoch,
Klár.
Kurtz,
Lang, 
Mager,
Plat, 
Politisch, &C. 
Reich,
Rund* 
Subtil, 
Trub ,

Double. 
Fin. 
Frais. 
Grave. 
Gris., 
Gros. 
Héroïque. 
Haut. 
Clair. 
Court. 
Long. 
Maigre. 
Plat. 
Politique. 
Riche. 
Rond. 
Subtil. 
Trouble.

6 Ii

La Déclinaijon des Noms:

On peut dire qu’il y a deux fortes de 
Déclinaifons, comme il y a deux fortes de 
Noms ; celle des Noms Adjeétifs . & celle 
des Noms Subilantifs, qu’on divife felonies 
trois differens Genres , en trois differentes 
Déclinaifons : la premiere contient les CTVta- 
fctdins, la fécondé les Feminins, la troifiéme 
les Neutres.

C’eit icy que je pourrois donner, com­
me les autres ont fait, une infinité de Re­
gles, pour faire connoître le changement qui 

E s arrive

ï
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arrive aux Noms , mais ayant remarque qu’eL 
les ne faifoient qu’embarafler ceux qui corn-* 
mencent à apprendre cette Langue, j’ay mieux 
aimé les réduire toutes à Pu Cage Seaux exem­
ples fui vans , & rapporter au long tous ces 
changemens dans mon Vocabulaire.

Premiere Déclinaifon des Noms
Alafculins.

Exemple Premiera

Singulier,

N. Ver -Reuter, Le Cavalier.
G. des Reuters, du Cavalier.
D. dem Reuter, au Cavalier.
Ac. den Reuter, le Cavalier.
Ab. von dem Reuter, du Cavalier.

Pluriel.
N. Die Réuter, les Cavaliers.
G. der Réuter, des Cavaliers.
D. den Reutern, aux Cavaliers.
Ac. die Réuter, les Cavaliers.
Ab. von den Réutern, des Cavaliers.

Ainfi fe déclinent ordinairement tous les 
Noms Propres Mafculin«, &Լ les Noms finif- 
fahs en er. ou el,

Exem-

des Noms Subjlantifs. 6 j

Exemple Deuxième,

Singulier.
N. Der Knecht, Le Valet.
G. des knecht s, du valet.
D. dem knecht , au valet.
Ac. den knecht, le valet.
Ab. ՞մ on dem knecht, du valet.

Pluriel.

N. Die Knecht, Les Valet.
G. der knecht , des valets
D. den knechten, aux valets
Ac. die knecht , les valets
Ab. Ղ)ՕՈ den knechten, des valets,

On décline de la même maniere tous les 
Noms Maiculins qui fe terminent en d.f.g. 
h. k l. m. n. p. r.t. aufquels on ajoute fi l’on 
veut la lettre e. par tous les Cas du Pluriel, 
comme, die knechte, der knechte, & c.

Les Noms cependant qui ont e. devant 
n ôtent communément ľ s. du Génitif Sin­
gulier, & tous les Cas du Pluriel font fem- 
blables au Nominatif Singulier. Ex.dergrd- 
ben, le foile, des graben , ou grabens, du 
foile, &c. die graben, les folles, Sic.

Der b лит, ľ arbre, der dornt ľ épine, 
der ge iß, ľ efprit, der leib , le corps , der 
mann, ľ homme , der órth , le lieu , der 
invald la forêt, fe déclinent commele Nom 
dfi fécond Exemple au Singulier, mais ils
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ajoutent au Pluriel la fyllabe er. par tous 
les cas : ainfi nous difons ; die b'àumer, leș 
arbres , die manner, les hommes. &c. Si 
neanmoins ce mot mann, fignifioit des hom­
mes portans les armes . il ne fe décline point 
au Pluriel. Ex. dr'eyflig taufend mann ha­
ben die Stadt belagert, trente mille hom­
mes ont aiïîegé la ville. Mann , dans les 
mots compofés, fait au Pluriel leuth , com­
me ; dér Hauptmann, le Capitaine, on dit, 
die Hàuptleuth, les Capitaines, &c.

Der Gott, pris pour un Dieu des Payens, 
fait au Génitif Singulier, des Gotts, ou Gottes, 
du Dieu, au Pluriel, die Gotter, les Dieux; 
& pris pour le veritable Dieu, fe décline fans 
Article, & fait au Génitif, Gottes, & n’a 
point de Pluriel.

Le mot arm, bras, fait au Pluriel die 
armen, les bras.

Exemple Troisième.

Singulier.

N. Der Schatz, Le Trefor,
G. des fchatzes, du trefor.
D. dem(chat z, au trefor.
Ac. den fihatz » 

von dem fchatz,
le trefor.

Ab. du trefor.

Pluriel.

N. Die Schätze, Les Trefors,

G. der fihätze, des trefors.
D. den

des Noms ßib/lantifs.

\

N.
G.

N. 
G.
D. 
Ac. 
Ab.

Der Soldât, 
des foldáten, 
dem [oldsten, 
den JoldÁten,,

, Singulier. 
Der Oberße, 
des Ober fien, 
ť/ťw Ober fien, 

Oberßen, 
von dem Oberßen,

, Pluriel. 
Die Oberßen, 
¿Vît Oberßen, 

Oberßen, 
Ճ/Ճ* Oberßen, 
von den Oberßen, 

Nous déclinons de

Les Soldats, 
des ioldats.

E 4 Թ- den

N. 
G. 
D.
Ac. 
Ab.

N. 
G.
D. 
Ac.
Ab.

Les Colonels, 
des Colonels, 
aux Colonels, 
les Colonels, 
des Colonels, 
même tous les 

Noms Maiculins terminés en e. Excepté, 
der kle'e, le trefile, der/chnée, la neige, der 

* Jfee, le lac, qui (invent le fécond Exemple.
Exemple Cinquième. 

Singulier. 
, ° Le Soldat.

du foldat. 
au foldat. 
le foldat.

von dem (oldatén, du foldat. 
pluriel.

Die Soldaten, 
der [oldatén,

D. den fchâtzen, aux trefors.
Ac. die (chi.tze, les trefors.
Ab. von denJehätzen, des trefors. ■

Voila comme on décline tous les Noms 
Mafculins qui finifTent en b. s.(ch.fl.ß. x. tZ* 

Exemple Quatrième.

Le Colonel, 
du Colonel, 
au Colonel, 
le Colonel, 
du Colonel.

I
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D. den [oldatén, aux foldats.
Ac. die [oldatén y les foldats.
Ab. Ղ>օո den [oldatén, des foldats.

Il faut ainfi décliner les Noms Mafculins 
qui ont du rapport avec les Langues étran­
gères , comme ; der Monarch , le Monar­
que , des Monarchen, du Monarque , &c. 
& principalement ceux qui finirent en t. com­
me , der Poét, des Poéten, le Poëte, &c.

Aufquels vous ajouterez les fuivans : 
Der Ajf> Le Singe.
derbatz, monnoye ď Alle­
magne , qui vaut deux fols &huit deniers de 
France.
der b4uer, 
der Bayer։ 
der böth, 
der báb, 
der b de hflab s 
der barg, 
der Van, 
der daun», 
der erb, 
der falek, 
der Franzos, 
der Farfl, 
der չge [ell, 
der glaub, 
der gotz, 
der Gráf, 
der greif, 
der Hey de,

Je palian.
le Bavarois, 
le meiîager.
le petit garçon, 
la lettre alphabétique, 
la caution.
le Danois, 
la poulce.
ľ heritier.
le faulcon.
le François.
le Prince.
le compagnon.
la foy.
ľ idole.
le Comte, 
le griffon, 
le Payen.
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le heros.
le Seigneur.
le cerf, 
le Juif.
le jeune garçon, 
ľ alarme.
le lion.
le mois de May. 
le homme.
le mois de Mars, 
le more.
le nom. 
le fol.
ľ utilité.
le bœuf.
le Prêtre.
le paon- 
le Polonois.
la vaille, 
le géant.
le fripon, 
le fagittaire. 
le Suabe.
le cygne, 
le Suédois.
le Hongrois.

der held, 
der Herr, 
der hír/ch, 
der úd, 
der 'kn'ab, 
der 1er m, 
der lowt 
der Млу, 
der mentfch, 
der Mertz,, 
der mehr у 
der nám, 
der narr, 
der nutz, 
der ochs, 
der l/dff, 
der pf/u. 
der Polâck, 
der rantz, 
der riet, 
der (ehe hat, 
der fèhutz. 
der Schwab, 
der fèhwan, 
der fchwéd, 
der Unger, rc пипщию.

Leurs Compofés fe déclinent de même. 
Les trois voyelles a. o. u. fe changent 

prefque toujours en diphtongues, par tous 
les Cas du Pluriel des Noms monosyllabes. 
Ex. derftáb, la canne, dieftàbe, les cannes, 
der knopff, le bouton, die kntyffe, les bou- 

E f tons»
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La Fortereííe. 
de la fortereíTe. 
à la fortereíTe. 
la fortereíTe. 
de la fortereíTe.

der már der, 
der echs, 
der pantz>er, 
der papegéy, 
der polfler ։ 
der sâtt'el, 

fchmarágd, 
¿ter fW/ŕr,

ufqueis ont peut ajouter ;
Le Dériéin, 
ľ aigle, 
l’agate, 
la mie. 
le diamant, 
le poignard, 
la cuiraíľe.

N. 
G.
D.
Ac. 
Ab.

N. 
G. 
D.
Ac. 
Ab.

Les FortereíTes. 
des forterefles. 
aux fortereíľes. 
les forterefles. 
des fortereßes» 

Déclinez de cette maniere, fans changer 
les trois voyelles en diphtongues , tous les 
Subftantifs Feminins ñniflans par une , ou 
plusieurs confonnes , ou par ey. y. Z. u. w.

tons, der hut, le chapeau, die hüte, les cha­
peaux, &c. ce qui ie fait même tres - fouvent 
dans les mots deplufieurs fyllabes , comme; 
der mantel, le manteau , die mantel, les 
manteaux ; der ho'fèhfack , la poche des cu­
lottes, die hofensack, les poches des culot­
tes , &c. On ne dit pas , die hofènsàck, par­
ce que dans un Norn compole de deux autres, 
on ne change qu’au dernier les trois voyelles 
en diphtongues.

Ce changement ne s’ ob ferve point dans 
les Noms Nationaux , ny dans les Noms des 
Charges , Offices , Métiers convenant à ľ 
homme , particulièrement ceux , qui fe ter­
minent en r. ny dans les Noms qui reçoivent 
n. ou en, par tous les Cas des deux Nombres, 
rapportés au quatrième & cinquième Exem­
ple, comme , der Spanier, ľ Efpagnol, die 
Spanier, les Efpagnols ; der Hertzog, le Duc, 
die Hirt zöge, les Ducs ; der mufquetlerer, 
le moufquetaire , die mufquetlerer , les 
moufquetaires ; der mahler, le peintre , die 
mdhler, les peintres, &r. car on ne dit pas : 
die Spanier, die Hertzov, die mafquetterer, 
die mahler , &c. a 
Der Abriß, 
der ádler, 
der agát, 
der br áfám, 
der démant, 
der dolch, 
der hdrnißh,

la marte, 
le boeuf.
la chemife de maille, 
le perroquet.
le carreau, 
la feile.
F émeraude.

, Vécu.
Car on ne dit pas ; die äbriß, les def- 

feins, die àdler, les aigles, &c.

Deuxième Déclinai fon des Noms 

féminins.

Exemple Premier. 

Singulier.
Die Veftung, 
der véd ung, 
der <ue[iung , 
die lieft ung, 

Ղ)օո der N flung, 
Pluriel.

Die lieft ungen, 
der veflungen, 
den v éfl unge ո, 
die veflungen, 
von den véflungen,
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ou par voyelle e. pourvu qu’ils ne lignifient 
ny Qualité, ny Quantité, car ceux-là n’ont 
point de Pluriel.

Il faut excepter de cette regle les Noms 
fui vans , qui changent les trois voyelles en 
diphtongues, & fe déclinent au Pluriel com­
me les Mafculim du fécond Exemple.

Die Ermit, 
die braut,
й'/і? Ճհճ/? , 

br eft, 
ճ/>/Ճճ/? J 
die fduft, 
¿//ť frucht, 
<^/ť fracht, 
die gems, 
diegáns, 
die gey s » 
die géy s, 
die gefchicht, 
die gefchicht, 

hemd, 
die händ,
die haut, 
die häut, 
die k áh, 
die ka h,
die kiinfł, 
die kunft, 
die lane,

/¿ЙУ,
die iwágd յ

ĽEpoufe, 
les époufes. 
la poitrine, 
les poitrines, 
le poing, 
les poings, 
le fruit, 
les fruits, 
ľ oye, 
les oyes, 
la chevre, 
les chevres« 
1 hiftoire, 
les hiftoires. 
la main , 
les mains, 
la peau, 
les peaux, 
la vache, 
les vaches, 
l’art, 
les arts, 
le poux, 
les poux, 
la fervante,

die
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die mag d, 
die matts.

les Cervantes, 
la fouris,

die matts, les fouris.
die matter է la mere,
die mutter, les meres.
die nacht, la nuit,
die nächt, les nuits.
die ndth, la couture.
</z<? «ä/A, les coutures.
¿Zf ««/ľ, la noix,
ճ/՚ճ* nvß, les noix.
die fan, Խ truye,
r//e Հճ«, les truyes.

la ville,
die f ätt, les villes.
ժ/ď է achter, la fille,
die t och ter , les filles.
die wand, la muraille,
die wand, les murailles.
<&'<? warf, le boudin,
die vvurf, les boudins.

Auxquels ont peut auflî ajouter la lettre 
e. par tous les Cas du Pluriel ; car on peut 
dire indifféremment, die brif, ou brûfte, d?e 
g'àns, ou gànfe , die kun fl, ou kûnfe, &c. 
Excepté , diegeiß, die mutter, die toc h-, 

ter, & on ne dit point, die geijfe, 
muttere, tòchte-

re.

Troi-
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Eroifiéme Déclinaifon ded Nom s 

Neutres.

Singulier.

Exemple Premier.

N. Das Lager, Le Camp.
G. des lagers, du camp.
D. láger, au camp.
Ac. le camp.
Ab. ад дкж , du camp.

Pluriel.
N. Die Lager, Les Camps.
G. մ<?ր /ճ££ր, des camps.
D. den lagern, aux camps.
Ac. die läger, les camps.
Ab. Ղ)օո den lagern, des camps.

Les Neutres qui fe terminent en el. er. 
g. in. nus nus. k. fe déclinent de même > & 
ne changent prefque jamais les trois voyelles 
en diphtongues , au [quels il faut ajouter 
ceux-су.

Dos bród, 
das end, 
das fejt, 
das garn, 
das ge hír ո, 
das gefch'ájft, 
das gejt át t, 
das gézéit ՝ 
das hdar, 
dasjáhr,

Le pain, 
la fin. 
la fête, 
le ret. 
le cerveau, 
ľ affaire, 
le rivage, 
la tente, 
le cheveu, 
l’an.

ճէճճ" Noms (ùbfrantîfs.

das knie » 
das lóth »
das nié er, 
das netz,
das öhl, 
das pétichafft, 

p f ér d,
das pfund, 
das Reich,
das rohr, 

fc hoff', 
das fchipf, 

Jfiel, 
das the il,
das thdr, 
das zéichen, 
das ziel,

le genoüil«
la demie once, 
lamer.
le filet, 
l'huile, 
le cachet, 
le cheval.
la livre.
1՛ Empire, 
le rofeau. 
la brebis, 
le bateau, 
le jeu. 
la part, 
la porte cochere. 
le figne.
le but.

73

N. 
G. 
D.
Ac. 
Ab.

N.
G.
D. 
Ac.
Ab.

Exemple Deuxième,

Singulier. 
Das Zeughaus, 
des zéiighaujes, 
dem zeughaus, 
das zéughaus, 
Don dem zéughaus.

Pluriel.

I? Ariénál, 
de ľ aríenal. 
à ľ áriénál, 
ľ aríenal.
de ľ aríenal.

Die Zéughauíer, Les Arfenaux. 
des arfenaux. 
aux arfenaux. 
les arfenaux. 
des arfenaux.

On

der zéughäufer, 
den zéugh'âujern, 
die zeaghäufer,
-uon den ziugh'àufern >
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On décline ainfi tous les Noms Neutres» 
finiffans en s. fih.ß. x. z. tz. & la plupart 
des Monosyllabes , où on change préfque 
toujours les trois voyelles en diphtongues, 
comme dans les fui vans, qui ne prennent que 
la lettre s. au Génitif Singulier ; dos ampt, 
h charge , des ampt s, de la charge >&c. die 
ûmpter, les charges, &c. ainfi :

Dos dtigenlied,
das b åd, 
das band, 
das bett » 
das bild, 
das blått, 
das br'et » 
das biieh, 
das dach, 
das dorff, 
das ej, 
das fach, 

féld, 
das geld, 

dasgefchlécht, 
das gesicht, 
das glas,

grab, 
das gut, 
das haupt, 

hembd,

La paupière, 
le bain, 
le ruban, 
le lit. 
ľ image, 
la feuille, 
la planche, 
le livre, 
le toit, 
le village, 
ľ œuf. 
le tiroir, 
la campagne, 
l’argent monnoyé. 
ľ efprit. 
la famille, 
le vifage. 
le verre, 
le membre, 
le monument, 
le bien, 
le chef, 
la chemife. 
la corne.

dos

des Noms Jubftanlifs.

das húhn-, 
das kalb, 
das kind, 
das kleid՝ 
das korn, 
das kraut՝ 
das lamm՝ 
das land, 
das licht, 
das lied, 
das loch, 
das maul՝ 
das néft՝ 
der órt, 
das pfänd, 
das rád, 
das regiment, 
das fihldß, 
das fchwérdt ՝ 
das tefiament, 
das tňch, 
das volck, 
das wams, 
das weib, 
das wort ՝

la poule, 
le veau, 
ľ enfant, 
ľ habit, 
le grain, 
l’herbe, 
ľ agneau, 
le pais, 
la lumière, 
la chanfon. 
le trou, 
la bouche, 
le nid. 
le lieu, 
le gage, 
le roue, 
le regiment, 
le château, 
ľ efpadon. 
le teftament. 
le drap, 
le peuple, 
le pourpoint, 
la femme, 
la parole.

Dos aug , ľ œil. das óhr , ľ oreille, 
ajoutent s. au Génitif Singulier , & font au 
Pluriel, die augen, die óhren.

Dos hertz, le cœur, fait au Génitif Sin­
gulier des hértzens , & par tous les autres 
Cas ôî Nombres, hértzen. Excepté ľ Accu- 

F (atif
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fatif Singulier, qui eil femblable auNomina- 
tif Singulier. ■ r.'.

Das bách, une main de papier , der tág, 
le jour, das faß, le tonneau, das wort, 
la parole , peuvent auffi fervir pour le 
Pluriel. Ex. viel Wort , beaucoup de pa­
roles , drey tág, trois jours ; pour, viet 
Wörter, drey tág, &c.

Ceux -су n’ont point de Singulier, die. 
éltern , les parens, die lé ut he, les gens , die 
Oßern, la Pafßue , die Pfingften,\A Pente- 
colle, die tVéynachten, le jour de-Noël; & 
on met les trois derniers communément fans 
Article. Ex. à Pafque , auf Oftern , pour 
auf die Ofer ո, &c.

Tous les Noms Propres des Royaumes, 
Provinces , Villes , Châteaux, Bourgs, & 
Villages, les Noms des Rivieres, des Grains, 
des Liqueurs, des Métaux, ď Epices , des 
Couleurs, les Noms des Vertus, des Vices, 
les Noms de Qualités, & Quantités finiffans 
en e. les Noms ď Habitude , de Paffion, 
avec tous les Infinitifs, pris fubftantivemenr, 
n’ont point de Pluriel. Ex. Spanien, ľ 
Efpagne. Madrid , Madrid, das hier , Ja 
biere. der zúcker , le fuere, die gedúlt, la 
patience, der zorn, la colere. die lángé , la 
longueur, das éjfen, le manger , &c. ajou­
tez - y les íuivans :

Das blut ։ Le fang.
die butter, le beurre.
der danck, le remerciement.
der dürft, la foif,

, dit 

des Noms fubfantifs.

die f étté, 
das fléifch։ 
das hár t z,

hópjfen, 
der hunger,

Z’^/cZ’, 
Ճճյ marek, 
das méh i է 
das pech, 
¿¿w falt z, 
das f hmalt z, 
derfaub, 

քօՀ
</^յ Հ//<րճ,

la graifle. 
la viande.
la poix refîne, 
le houblon, 
le faim.
la chaux, 
la moelle, 
la farine.
la poix, 
le fel.
la graifle fondue, 
la pouffiere. 
la mort.
le bétail.

Les Noms compofés de deux Subftantifs, 
fuivent toujours la Déclinaifon du dernier. 
Ex. die fl ár mh aube, le caique &c. die (liérm- 
hauben, les caiques.

Quatrième Tdeclinaifòn des Noms 
adjectifs, déclinés cwec V Article 

Défini.

Exemple Premier pour les trois 
Genres.

Singulier.
N. Der, Die, Dos Grófié, Le Grand, la

grande, le grand.
G. des , der, des grófién , du grand, de la

grande, &c.
D. dem, der, dem grófién, au grand , à la

grande, &c.
F % Ac. den
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Ac. den großen, die große, das große , le

grand, la grande, &c.
Ab. w» , ¿fr, dem großen, du grand, 

de la grande, &c.
Pluriel pour tous les trois Genres.

N. Die Große, Les Grands,grandes,grands. 
G. der großen, des grands,grandes,grands.
D. dengroßen,2.\xx. grands,grandes,grands.
Ac. die große, les grands, grandes,grands. 
Ab. 'vondengroßen , des grands, grandes, 

grands.
Ainfi fe déclinent tous les Adjeétifs pré­

cédés du même Article, ou des Pronoms Dé- 
monftratifs : Die (er, Diejè , Diefes, ßéner

Exemple Deuxieme des Adjeïïifs 
declines avec ľ Article Indéfini.

N.
G.
D.
Ac. 
Ab.

N. 
G.
D.
Ac. 
Ab.

Singulier Muflulin,
Ein Griffer, 
eines griffen, 
einem gróf en, 
einen griffen, 
Ղ)օո einem griffen,

Un Grand, 
ď un grand, 
à un grand, 
un grand, 
ď un grand.

Singulier Feminin.
Eine Griffe, 
einer griffen, 
einer v ró fen > 
eine gr oj] e » 
uon einer gr off ո, 

Une Grande, 
ď une grande* 
à une grande, 
une grande, 
ď une grande,

Singn«

N. 
G. 
D.
Ac. 
Ab.
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S ingtilier Neutre.
Ein Griffes, 

griffen, 
einem griffen, 
ein greffes, 
von einem griffen,

Un Grand, 
d’un grand, 
à un grand, 
un grand, 
d* un grand.

Pluriel, Mafc.Fem. &Neut.
N. Etliche Griffe , Quelques Grands, 

grandes, &c.
G. etlicher griffen , de quelques grands, 

, v &c.
D. etlichen griffen , à quelques grands,

/ &c,
Ac. etliche grófé , quelques grands,&c. 
Ab. lion etlichen griffen, de quelques 

grands, &c.
Quand les Adjećłifs font précédés des 

Pronoms PoïTeflifs, ou de kein , keine, kein, 
nul, nulle, ils fe déclinent de même.

Les Adjećłifs déclinés au Pluriel fans et­
liche , prennent fa terminaison par tous les 
Cas. Ex.

,N. Greffe, des grands, grandes, &c.
G. groffer , des grands, grandes.
& griffa, à des grands, grandes. 
Kc.griffe ' des grands, grandes. 
Ab svon griffen, des grands, grandes.

On verra dans les Exemples fui vans, 
tous les changemens qui arrivent au Nom 
Adjećtif.

‘Ter griffe IG nig , die griffe Königin, 
E ? d<M
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das gr ófje Königreich , le grand Roy , la 
grande Reine, le grand Royaume.

Die griffe Könige, die gr ójffe Königin­
nen, die grojje Königreiche , les grands 
Rois, les grandes Reines > les grands Royau­
mes.

Ein griffer König ,eine grife Königin, 
ein greffes Königreich, un grand Roy , une 
grande Reine , un grand Royaume.

Etliche grófé Könige, etliche grófé Kö­
nigin , ou Königinnen , etliche grófé König­
reiche , quelques grands Rois, quelques gran­
des Reines, quelques grands Royaumes.

Griffe Könige, griffe Königinnen, grif­
fe Königreiche , &c. des grands Rois , des 
grandes Reines, des grands Royaumes, &c.

Ce même Adjeétif à trois degrés de ligni­
fications , fçavoir , le Pofïtif, lignifie la cho­
ie (implement. Ex. Sage , le Comparatif 
renferme la comparaifon ď une choie avec 
une autre. Ex. plus page , le Superlatif, 
qui exclut toute comparaifon , & marque la 
chofe avec excès, tres fage..

Du Pofitif on forme le Comparatif, en 
y ajoûtant la fyllabe er. & le Superlatif, en y 
ajoutant la fyllabe efi, ou fie. Ex. klein, klei­
ner- , kléinefi, ou kleinfl, petit, plus petit, 
tres-petit.

Il faut excepter, gut, bé fer,béfi, ou 
bejre, bon, meilleur, tres-bon, bös, arger, 
argfl, mauvais, pire, tres - mauvais, wil, bé ff­
fér, zum befen, bien, mieux, le mieux, ou 

tres-
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tres ֊ bien, viel, mehr, ou am müßen, beau­
coup, plus, le plus, gern, lieber, am líebficn, 
volontiers, plutôt, &c. bald, eher, éhf, vite, 
plus ville, &c.

Pour augmenter la lignification des 
Noms Adjeétifs Allemans, on leur ajoute 
quelquefois les particules fuivantes, séhr,gar, 
öberáus, qui fe mettent avec le Pofitif; noch, 
avec le Comparatif ; & aller,.avec le Super­
latif. Ex. séhr, ou überaus reich,tres,ou ex­
trêmement riche ; nochréicher, encore plus 
riche ; der dllerréichfe, le plus riche.

Les Articles François, le, la > les, du, de 
la, des , &c. deventplus , font la marque du 
Superlatif Allemand. Ex, le plus brave, der 
dapjferfe , la plus belle, die ffchönfe, &c. 
& non pas, der ddp ff er er, diefchÖnere.

Dans les Comparatifs & Superlatifs mo- 
nofyllabes , les trois voyelles a.o.u. fe chan­
gent en diphtongues. &c.
Lang, langer, Tângff, Long, plus long,

tres-long. 
Hoch,hocher,hbchf, Haut, plus haut, 

tres - haut. 
Kurtz, körtzer,körtzefl, Court,plus court, 

tres - court.
Le Nom Adjeétif précédé de ľ Article , 

der, die, dos, fe termine endMu Pofitif, Com­
paratif, & Superlatif, pomtous les Genres. 
Ex. der, die , das prächtige , prächtigere, 
práchtigffe, le, ou la magnifique , le, ou la 
plus magnifique. Et précédé de ľ Article 

F 4 ein,
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ein, , ťzzz, il fe termíne en er. pour les
Maícuhns > en e. pour les Feminins , en es. 
pour les Neutres. Ex. ein prächtiger, 
prächtigerer .pr ächt ig fier , eine prächtige 
prächtigere , prächtig fie , ein prächtiges, 
p> ächtigerers , prächtig fies , il fe décline 
comme Jes autres Adjećłifs су - dedus.

ՅՉճք Noms N um er aux,Ordinaux  få 
¿Multiplicatifs.

Les Noms Numéraux.
Eins , Un,
%wey j, Deux.

Trois.
h ie r, Quatre.
łMT> Cinq.
Sechs, Six.
Sieben, Sept.
-Acht, Huit.
Heun, Neuf.
Zéhen, Dix.

likz, Onze.
Zw Iff, Douze.
iDréy - zehen, Treize.
J 1er zehen, Quatorze.
Tariff- zehen, liíübfüf-

zehen, Հ1 Quinze.
Séch zehen, * Seize.
¿ubin- zehen, Dix - Sept.
Acht - zehen, Dix - huit.
Neun - zehen, Dix - neuf.

Zwań-

Vingt.
Vingt & un. 
Vingt - deux, 
Vingt - trois. 
Vingt- quatre. 
Vingt - cinq. 
Vingt - fix. 
Vingt - fept. 
Vingt - huit. 
Vingt neuf. 
Trente, &c. 
Quarante, &c. 
Cinquante, &c. 
Soixante, &c. 
Soixante-dix, &c. 
Quatre-vingt, &c. 
Quatre - vingt 

dix, &c.
Cent.
Mille. 
Dix mille. 
Cent mille.

Ordinaux, Ժ* Multiplicatifs. 8 3

Zwanzig, 
Ein und zwanzig, 
Zz<véy und zwanzig, 
Er'ey und zwanzig, 
V 1er und zwanzig, 
finff und zwanzig, 
Sechs und zwanzig, 
Sieben und zwanzig, 
-richt und zwanzig, 
Neun und zwanzig,

F ter zi g , 

Sechzig,
Síebenzig, 
-Achtzig, 
Néunt zig,

Hundert, 
Taufend. 
Zehen taufend, 
Hundert taufend,
Zéhen hundert taufend, ou Zehen mahl hun­
dert taufend, Dix cent mille, ou Million.

Il n’y a que ťzzz-f & zwey qui prennent 
des terminaisons - differentes ։ fuivant les 
Subflantifs aufquels ils joints , ou 
aufquels ils fe rapportent flpomtne ; ein 
Herzog, un Duc , ein Hérzogthum, un Du 
ché, devant les Mafc & N eut. eine Hertzo- 
&n, une DucheSIè , devant les Fern. S’i- 
fe rapporte à quelque Substantif V le Mafc

F f Ы
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fait einer , le Fem. 'eine , le Neuf, eines» 
Voyez le Chapitre des Articles.

Ön dit zwéen pour les Mafc. zn՛։ 
pour les Fera. & zwey pour les Neut. mê­
me la plupart ne fe fervent que de zwey, 
pour tous les trois Genres ; il eil indécli­
nable comme tous les Noms Numéraux, 
qui fe trouvent entre un Article & un Sub- 
ilantif. Ex. N. die zwey Fur ß en, les deux 
Princes, G. der zwéyen Furfien , des deux 
Princes , D. den zwéyen Furfien, aux deux 
Princes, &c. Mais ce Nom zwey, &tous 
leș autres Noms Numéraux , étans mis fans 
Article & Subilantif, fe déclinent ainiî.
N. Zwéen, zwo, zwey, Drey, Deux, 

Trois, &c. 
G. zweyer, Dreyer, de deux, de trois, &c. 
D. zwey en, Dr ¿yen, à deux, à trois.
Ac. zween , zwo, zwey, Drey, deux, 

trois, &c.
Ab. w zwéyen eu on Dr ¿yen, de daux, de 

trois, &c.
Lu Noms Ordinaux.

T)er Erfle, Le Premier.
Der ändere, ou zwey te, Le fécond. 
Der dritte, Le troifiéme.
Der vierdte
Der f vnffte, Հ»
Der քechße,
Der fiebende,
Der achte,

Le quatrième.
Le cinquième.
Le fixiéme.
Le feptie'me.
Le huitième.

Der

Der neunte,
Der zéhende, 
Der eylffte ,
Der zwölfte, 
Der drey zehende, 
Der vierzehende, 
Derf\inff zehende, 
Der sechzehende, 
Der stebenzehende, 
Der âchtzehende, 
Der neunzehende, 
■Dťr zwanzigste, 

f/# ճօՀ zwanzig

Le neuvième. 
Le dixiéme. 
L’onzième.
Le douzième.
Le treiziéme.
Le quatorzième. 
Le quinziéme, 
Le ("eiziéme.
Le dix - Septième. 
Le dix - huitième. 
Le dix-neuvième. 
Le vingtième.

e, Le vingt & uniè­

me.
Le trentième,&c. 
Le quarantième. 
Le cinquantième. 
Lefoixantieme.

Der

me.
Der zvuey und zwanzig- Le vingt-deuxiè- 

fte, me.
Der drey und zwanzig- Le vingt - troifié- 

jle> ' me.
Der vier und zwanzig- Le vingt-quatrié- 

fte, me.
Derf^nßp und zwanzig• Le vingt - cin- 

fte, quiéme.
Derfechs undzwânzigße, Le vingt-fixiéme.
Der sieben und zwanzig- Le vingt - feptié- 

fte, me.
Der acht und zwanzig- Le vingt - huitié- 

A, " me.
Der neun und zwanzig- Le vingt-neuvié- 

Der drèyjjigfte, 
Der vierzigfte,
Der fünffzigfte, 
Der sechzig [te,



Հճ des Noms Numer лих,

Der síebenzigfte,
Der áchtzigfte
Der neunzigste,

Zter hundert ¡le,
J9ťr táufendfie,

Le íòixante֊ dixiéme*
Le quatre-vingtième.
Le quatre - vingt - di­

xiéme.
Le centième.
Le millième.

Les Noms Ordinaux fe déclinent entiè­
rement comme les Adjeétifs. Ex. Nom der> 
die, dos érfle , le premier, la premiere, &c. 
Gen. des, der, des érfle» , du premier, dela 
premiere, & c. Dat. dem, der, dem erften, au 
piémier, à la premiere, &с.

Led Noms Multiplicatifs,

Les Noms Numéraux avec les Adjeélifs 
de Quantité terminés en ¿g. compofent les 
Nombres Multiplicatifs, ce que l’on voit par 
les exemples fui vans :

Ľ Adjećłif j'äÂr/g-, ď un an, étant précé­
dé de Noms Numéraux , lignifie un certain 
nombre d’années. Ex dreijährig, de trois 
ans. De même ľ Adjećtif tägig , d’un jour, 
lignifie un nombre de jours. Ex. viertägig, 
de quatre jours, &c. On multiplie ainii tou­
tes choies, en mettant un Nom Numeral de­
vant un Subftantif, auquel ajoute la fyliabe 
ig. & en même tems on change les trois 
voyelles a. о.и.en diphtongues,quand elles fe 
rencontrent dans les mots dont on veut faire 
le Nom Multiplicatif. Ex. zvvéykopffig ։ 
une choie à deux têtes, eil compolé du 

Nom

Ordinaux, Ճ* Multiplicatifs.

Nom Numeral zvvey, deux. & du Subftan- 
tif koppf, la tête : dr'eyfpizig , une choie à 
trois pointes, eil compoié du Nom Numeral 
drey, trois , & du Subftantif fldtz, la pointe, 
ainfi du refie.

Pour exprimer ces Noms Multiplicatifs, 
Double, Triple, Quadruple, &c. ajoutez la 
particule/ճճ՚ճ, à la fin des Noms Numéraux. 
Ex. zwéyfach , dréyfach , &c. double , 
triple, &c.

CHAPITRE III. 
e e
Du 'Pronom.

T Ous íes mots qui fe mettent au lieu des 
Noms Propres des Perfonnes , ou des 
choies dont on parle,s’appellent Pronoms.

Ces Pronoms font , on Personnels, ou Le- 
monflratifs, ou Poffejfifs , ou Relatifs, ou 
Interrogatifs, ou Impropres.

Des Pronoms Perfonneïs.
J Es Pronoms perfonneïs nous mar- 
՜4 quent la difference des Perfonnes, 

qui peuvent entrer dans le difcours ; comme, 
Ich, je , ou moy, dénote la Premiere Per­
sonne qui parle. Du > tu, ou toy, la Secon­
de à qui on parle. Er , il, ou luy. Sie , 
«lie, Es, il, ou cela, la Troifiéme de qui on 
Parle.

Remarquez que la Premiere & Seconde 
Perfon



88 Des Pronoms

Perfonne fervent indifféremment pour le 
Mafc. & Fern, mais la Troifiéme Er , il, ou 
luy.ne convient qu’au Mafcul. sie, elle, aü 
Fern. Es. il, ou cela, au Neutre : voila comme 
ils fe déclinent.

1 CH. Premier Pronom Perfonel.

Singulier.

N. Ich, Je, ou Moy.
G. meiner, de moy.
D. mir, à moy, ou me.
Ac. mich, moy, au nie.
Ab. ж w/r, de moj*

Pluriel.
N. Nous.
G. unfert de nous.
D. uns, à nous, ou nous.
Ac. nous.
Ab. von uns, de nous.

T) U. Second Pronom Perfonel.

Singulier.

N. "Du, Tu, ou Toy.
G. deiner, de toy.
D. dlr, à toy, ou te.
Ac. dich, toy, ou te.

, Voc. о du, ô tu.
Ab. von dir > de toy.

Pluriel.

N. Ihr, Vous.
G. euer > de vous.

Personnels.

D. euch y à vous, ou vous. '՝
Ac. eue b, vous. ■ Л

Voe. о ihr, ô vous. et
Abi von?euch, de vous. .<1

AՀ J ,
E R, Troifiéme E r onom Perfon-

e »v Í»

nel Aiafculin.

N.
Singulier.

Er y II, ou luy.
, G. seiner, de lày, ou en.

% : ihm y à luy, ou luy. Э
Ac. ihn, luy ,֊ ou le.
Ab. von ihm, deduy, ou en. -Հ

SIE. Troifiéme Pronom Per- »O-Ax

... főnnel Feminin.

’ N.
Singulier.

Ste, Elle.
G. ihrer, d’elle> ou en.
D- ihr y à elle, ou luy,
Ac. sie y elle, ou la.
Ab. von ihr, ď elle, ou en.

ES. Troifïéme Pronom Per- 

főnnel Neutre.

r
N. Es,
G. seines,
D. Ihm y
Ac. es,
Ab. von ihm,

Singulier.
il.
de luy , ou en. 
à luy , ou luy. 
il, ou le.
de luy , ou en.

Plu
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Ils, ou elles, 
d’eux, oud elles^ou en. 
à eux, ou à elles, ou leur, 
eux, ou elles, ou les.

N. 
G.
D. 
Ac.

Pluriel pour tous let trois Genres.
Sie, T1" "՜
ihrer , 
ihnen > 
sie,

Ab. -von ihnen, ď eux, ou d'elles , ou en
On forme de ces Pronoms de latroifié- 

me Perfonne JePronom Reciproque Seines, 
de foy, qui fe décline ainfi :

Singulier, Mafic ulin & Neutre.
G. Seines, de foy, ou de luy-même.
D. ihm, oufich, à foy, oufe.
Ac. fich, defoy, ou*»luy-même.
Ab. von fich, de foy, ou de luy-même.

՞ ֊ ' singulier Teminin.
G. ihrer, de foy, ou ď elle - même. 
D. ihr,ou sich, à foy, ou fe.
Ac. sich, foy, ou fe.
Ab. von sich, de foy, ou ď elle - même.

Des Pronoms Demonflratifs. 

Ț Es Pronoms Démonftratifs , qui fervent 
•■—'à montrer les Personnes , ou les Chofcs 
desquels on parle, font les fui vans.

Der, Die, Dás, Celuy, Celle, Cela» 
Ce, Cet, Cette.

Die fer , Diefe, Die fes. Celuy-су, 
Celle - су : aufquels on ajoûte tres - fouvent 
les particules hier , cy, dort, là ; comme, 
der , ou die fer - hier, celuy - cy, diefer- 
dort, celuy - la > &c. avec cette difference, 

que

_______ Dèmonfiratifs. ______ ____ <?r 
que hier, marque les chofes proche de nous > 
dort , & les fuivans , celles qui en f>nt 
éloignées , fçavoir ; Jener , Jene, Jenes , 
ou Derjenige , Diejenige, Dojení ge, Čelí ry­
ła , Celle - là. Der (élbe , Diefélbe, Dos Télbe, 
ou Der, Die, Dasfélbige,Celuy-là même, 
'Celle-là même, &c

L* Article Défini , Der, Die, Das , fe 
prononce un peu plus ouvertement quand il 
prend la place du Pronom Démonstratif, & 
fait au Génitif singulier, Mafculin & Neutre, 
Défien, de celuy, au Génitif Feminin, i éro, 
de celle, au Génitif Pluriel, commun à tous 
1cs trois Genres, Déren, de ceux- de celles, 
au Datif, denen, à ceux , à celles : le relie fe 
■décline comme Article. Voicy de la manie­
re que l’on décline DÍefer, e, es.

Singulier , Nia Jolin , feminin , ճր 
Neutre.

N. Díefer,Díefe ,Dtefes, Celuy ֊ cy,
Celie - cy, Celuy-cy.

G. diefe s, diefer, ďtefiés . de celuy c y,
de celle-су, de celuy cy.

D. díefem, diefer, diejern, à celuy-cy, 
à celle - cy,à celuy-cy. 

Ac. die fen, diefe, dießs, celuy-cy,
celle-cy, cekiy֊cv. 

Ab. von d.efem, -von die [er, von diefe m, 
de celuy-cy , de celie-cy , de ceiuy cy, 

Pluriel commun À tous les էր où genres.
Diefe, Ceuxc y, & Cedes-cy.

r— G. die-
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D«

Mon, 
de mon, 
à mon.
mon, 
de mon.

Mes. 
de mes. 
à mes.

mes.

dieftr,
die pen, 
diePe ,

von dîejen, de ceux - cy, & de celles-cy.

trois Genres. 
Meine, 
meiner, 
meinen, 
meine,

Meine, Ma» 
meiner, de ma, 
meiner, à ma. 
Ыгяг, ma, 

ղ>on meiner, de 
ma.

_________ des Pronoms Poffeffifs.________ $3

Ces Pronoms PoíTeíTifs fe déclinent 
comme Mein.

Singulier МаГсиІіп. singulier Feminin.
N. Mein յ -- “
G. meines,
D. meinem,
Ac. meinen,
Ab .'vonméinem,

de ceux-cy, & de çelles-cy. 
à ceux - cy , & à celles - cy. 
ceux - cy, & celles - cy. 

féner ^jéne, jenes, celuy-là, celle-la, fe 

décline par tout de même. .
Derjenige, diejenige, dasjenige, der, die, 

dasfé'be, ou/élbige fuivent en partie la Decli­
naron de ľ Article , & en partie celle des Ad­
jectifs ; car der, die, dos, joint bjènigefélbe, 
pu félbige, retient fa Déclinaifon ď Article, 
& jénige, félbe, ou félbige, fuit celle des 
Noms Adjeétifs. Ex.

N. Derjenige, félbe, ou félbige, ce- 

У G. Desjenigen, felben , ou fe lb ige ո, 

de celuy- Խ.
D. Demjenigen, félben, ou félbige ո, 

à celuy-là, &c.

Pronoms Poffeffifs. 

LEs Pronoms PoiTeffifs marquent les diffe­
rentes PoiTeiTions. *

Ils font ^bjolus, ou Conjonctifs.
Les Conjonctifs, font ceux qui ne vont 

jamais fansSubiiantif, comme,Mein, Dein, 
í?/», Unjér, Euer,ihr,Mon,Ton,Son, Nôtre , 
Vôtre,Leur,fervent auSingulier pour leMa feu- 
lin & Neutre ; meine, deine féine, únjere, 
éttere , ihre , pour le Feminin au fingulier, 
& puur tuas les trois Genres au Pluriel. Ex» 
meine, ma,mes, deine, ta, tes féine, fa, fes, & о 

Ce®

Singulier Neu- Pluriel pour tous les 
tre,

N. Mein, Mon. 
G. meines, de mon.
D. meinem, à mon. 
Ac .mein, mon.
Ab .von méinem, de mon svon meinen, de mes.

Les PofTeiTifs Abfolus font ceux qui fe 
mettent fans Subiiantif, comme Meiner,Mei­
ne, Meines, Deiner, Deine, Deines , &c. Oll 
der, die, das, meine, ou meinige, der die das, 
deine, ou déinige, le mien, la mienne, le tien, 
la tienne, &c.

Les premiers fuivent la Déclinaifon de 
ľArticle Indéfini einer, eine■ eines ; & les der­
niers celle des Adjectifs précèdes de ľ Article 
Défini, der, die . dos, Ex.

Nom. Meiner, Gen. Meines, Dat. Mei­
nem, &c,

N. Der meine, ou mé inige, G. Des mei­
nen, ou méini gen, D. Dem meinen, ou meini­

gen , &c. Le mien, du mien , au 
mien.

G л

9JL 
G. 
D.
Ac. 
Ab.
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Des Pronoms Relatifs.

Es Pronoms Relatifs, Welcher, Welche > 
Welches , ou Dér , Z)Zŕ, Dás, 6u So. 

Qui, Que, Lequel , Laquelle, font ainii
nommés, parce qu’ils on rapport à une cho­
ie dont ils prennent la place.

Le Relatif, Welcher, e, es, ne fedécli­
ne pas autrement que ľ Article, der, die, dos. 
Ex.

Singulier, Mafculin » & Feminin. 
N. Welcher, Welche, Lequel, Laquelle. 
G. welches , welcher , duquel, de la­

quelle. 
D. welchem, welcher , auquel, à la­

quelle. 
Ac. welchen, welche, lequel, laquelle. 
Ab. non welchem, von welcher, duquel , 

de laquelle 
Singulier Neu- Fluriel pour tous les 

tre. . tțois Genres.
N* Welches'ț Lequel. Wetčhe , Lesquels, 

lefquelles, lesquels.
G. DDelches, duquel. DDĆlcher,defquels,&c» 
D. DDelchem , auquel , welchen , auf- 

quels, &c.
Ac.DDelches, lequel, welche, lefquels,&c. 
Ab. Don welchem, duquel, Don DDelchen^ 

defquels, &c.
Ľ Article, der, die ,das, étant Relatif, 

fe décline comme quand il eil mis à la place du 
Pionom Démonflratif.

des Pronoms Relatifs.________

La particule relative indéclinable ձօ ; 
eil du Genre Mafc. Fern. & Neut. & du Nom­
bre Singulier & Pluriel ; mais on ne s’en fert 
qu’au Nominatif & Accufatif.

Cette particule Françoife dont , eil de 
tous Genres, fert de Singulier & Pluriel , & 
■s’exprime en Allemand, tantôt par les Géni­
tifs du Pronom Démonilratif, déjfen, dero., 
derer, de celuy, de celle > de ceux , de cel­
les ; tantôt par les Ablatifs du Pronom Relatif, 
Dom DDelchem, welcher, DDelchen, duquel, 
de laquelle, defquels, & defquelles. Et fou- 
vent auffi , par les Datifs da même Pronom 
Relatif, avec la Prêpofition mit, avec. Ex. 
mit DDelchem, welcher, DDelchen, avec le­
quel, laquelle, lefquels , lefquelles.

En, y, ces deux particules relatives Fran- 
çoifes ont prefque autant de lignifications dit* 
ferentes en Allemand, qu’il y a de Perfonneś, , 
de Lieux, & de Choies differentes, aufquelles 
elles fe rapportent en François.

La Premiere, lignifie tantôt , daraus, 
dar fúr, dar mi է, daním b, darDÓn , de fen, 
déro, deren i & tantôt, ihrer , seiner, sei­
nes , von ihm, Don ihr , von ihnen, &c.

La Seconde lignifie quelquefois da, dar , 
dahin, darbéy , darán , darauf, dârzii, 
& quelquefois , dort, hin., hér , & c. J’en 

cxpliqueray les differens ufages dans 
la Syntaxe des Pro­

noms.

La
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Dej Pronoms Interrogatifs.

LEs Pronoms dont on fe fert pour interro­
ger font : Wer ? Qui ? Was ? Que ?

Qvoy ? Welcher ? Welche ? Welches ? ou 
¡Wasfar ein ? Wasfåreine ? Lequel ? La­
quelle i Qu?l ? Quelle Warzù ? ou Wozu? 
à Quoy r Woran ? en Quoy ?

Wer. Ce Pronom étant au Nominatif, 
eft des trois Genres, & des deux Nombres, il
fe décline ainfi :
N. Wer? Qui?
G. wejfen? de qui
D. wem ? à qui ?
Ac. wen? . qui ? 
Ab. Ղ)օո wem ? de qui ?

Was , fe décline de même. Excepté 
l’Accufatif , qui eft femblable au Nominatif, 
& Г Ablatif, qui fait, ղ/օո wás ? ou wor- 
•uon? de.quoy ?

Welcher, e, es, fe décline comme quand 
il eft Pronom Relatif, fon Pluriel, welche, 
lesquels, lesquelles , fert auffi de Pluriel aux 
Pronoms Interrogatifs wer? & wás?

Wasfarein ? dans ce Pronom Interro­
gatif, il n’y a que Ein , dont il eft compofé, 
qui fe décline au Singulier, comme N. wos­
toréin ? quel ? G. wasfor eines ? duquel? 

was for einem? auquel ? &c. On dit, 
wasf^r ? par tous les Cas du Pluriel, mais 
e’ eft lorfqu* il eft joint à un Subftantif ; car 
étant mis feul, il fe décline ainfi. Ex. N. was- 

forer

T)es pronoms Impropres, 97 

ffreiner ? lequel ? w asfur eine ? laquelle? 
wasfùreines ? lequel ? Les autres Cas foi- 
vent la Déclination de einer, e,es, empruntant 
fon Pluriel de welcher, & ne faifant jamais 
au Pluriel ? wasf freine ? wasfureiner ? 
wasfurçinen ? &c. comme quelques - uns 
pretendent.

Warzú ? wozu? woran? font indé­
clinables.

Des Pronoms Impropres

LE Pronom Impropre eftceluy, qui fignifie 
une feule choie , fans la diftinguçr , ny 

déterminer, comme, Wer es auchfeye, Qui­
conque : dans lequel on ne décline que le 
Pronom Interrogatif wer, dont il eft com­
posé , Jeder, e, es, ou Jeglicher, e, es, 
ou Jedweder , e, es, Chaque , Chacun, 
Chacune. Solcher ,e, es,Un tel, Une telle, 
Keiner,e, es, Nul, Nulle, fe déclinent com­
me le Pronom Relatif, welcher, e, es.

Dans ces Pronoms Compofés, Einjéder. 
e, es, Einjéglicher ,e,e$, ou Emjédweder, 
e, es, Chaque, Chacun, Chacune, on décli­
ne ein comme Article > & jeder, jeglicher , 
jédweder , comme Adjećtif , & ils n’ont 
point de Pluriel, Mais dans Etwanèiner, 
e , es , & Irgendeiner , e, es , Quelqu’un, 
Quelqu’une, on ne décline que ľ Article ein. 
le reite ne change point.

Les fuivans font tout à fait invariables; 
etojvas , quelque chofe jederman , tout le 

G 4 mon ֊
I



du Verbe, 999?___________Ti и Verbe.
monde, jemand, quelqu’un, niemand, per« 
főnné ; les trois derniers neanmoins reçoivent 
quelque fois la lettre $. au Génitif Singulier.

Il y a beaucoup d autres particularités 
touchant les Pronoms ,. mais comme elles ne 
regardent proprement que la Conilruétion, 
je n’en parlera/ que dans la Syntaxe.

Après avoir expliqué les mots qui ligni­
fient les Objets de nos Penfées , voyons 
maintenant ceux qui expriment nos A étions.

CHAPITRE IV.

T)u ferbe.

IE Verbe eil une partie ď Oraifon qui 
marque , Ex fence , ou Action, oit 

„Л P afon. Ex. Elire , (суп , batte,
fi h lagen, eflre batu , gefchlagen werden.

11 y a huit fortes de Verbes c'iez les Aile- 
mans fçavoir : Verbes Auxiliaires, Actifs, 
Paffs, Neutres, Reciproques, Imperformels.. 
Composés, Հ$* irréguliers.

Dans leurs GonjugaiCons il faut confide- 
rer trois ľ er finnes , deux Nombres, cinq 
ATVÇodes , ou .Manieres, & trois Temps.

La Premiere Perfonne du Nombre Sin- 
■¡her eil Ich, je : la Seconde Lu , tu : la 
? 1 fiéme Er, il, Sie, elle.

La Premieré du Pluriel eil Wir , nous : 
¡de ihr, vous, & laTroiiiéme Sie, i'

Les cinq Modes, ou Manieres ď expri­
mer l’Extflence, ľ Aétion, ou Padion font:

Ľ Indicatif, qui marque absolument la 
choie Pre fente, P afée , ou Future. Ex. je 
joue, ichfilele, j’ay jolie , ich hab gefielt, 
je jouërav, ich werde fielen.

L' Impératif . qui fért à commander , 
dénote la chofe feulement Future. Ex. jouons, 
lufi uns felen.

Ľ Optatif & Subjonctif lignifient la cho­
ie Prefente, P afee, & Future , dépendam- 
ment de quelque circonflance. Ex. plut à 
Dieu que je joüaiTe ! woltę Gott daf ich 
feite Լ ՜

Ľ Infinitif, exprime la chofe fans Per- 
fonnes,Nombre, Manieres, 8i Temps. Ex. 
jouer, felen.

V Infinitif des Verbes Allemans fe termi­
ne toujours en ; s’il y en a quelques uns ter­
minés en ein, ou ern, cen’eft que par con- 
traélion de la lettre e. approuvé par ľ ufage. 
Ex. Schmeicheln, pour fihméuhelen, flatter. 
Belagern, pour belageren, aflieger, &c.

Les trois Temps font : le Prefent, le 
Pofé & le Futur.

•Le Prefent exprime que la chofe , ou 
qu’elle ferait aéluellement. Ex. je fuis, ich 
bin; je joue, ich fiel, &c.

Le Paße eil, ou Parfait, ou Imparfait, 
ou Plufaueparfait.

Le paße Parfait marque pr ecifement 
r G í 4ue 
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que la chofe eil faite. Ex. j’ay joue, ichhab 
gefielt.

Ľ Imparfait la marque comme prefente 
à ľ égard ď une , qui eil déjà paifée. Ex. 
je joüois lorfqu’il eil arrivé , ichfielt e ։ als. 
er ânkommen if.

Le Plufqueparfait qui renferme les 
deux autres, marque que la chofe eil double­
ment paflee. Ex. j’avois joué lorfqu’ il eil 
arrivé, ich hatte gefielt, als er ankommen 
ifi.

Le Futur, ou l'Avenir fait voir que la 
chofe fe fera. Ex. je joiieray, ich werde 
fielen.

Je commence par conjuguer les trois 
Verbes, Haben, Avoir, Werden, Devenir, 
Seyn, Elire, nommés Auxiliaires, parce qu’ils 
fervent à conjuguer les autres.

Conjugai fon du Fierbe Auxiliaire 

Haben , Avoir.

Indicatif Prefent.

Singulier.
Ich habt J’ay.
Du haft, tu as.
Er, ou Sie hat i il, ou elle a.

Pluriel.
Wir hitben, nous avons.
ihr habet, vous avez.
Sie haben, ils, ou elles ont.

Impar-

des Verbes Auxiliaires.______ toi

Imparfait, ou Pafféfimple.

Singulier.
Ich hitte, j’avois, ou j’eus.
Du hdttefi, tu avois, ou tu eus. 
Er hatte, il avoir, ou il eut.

Pluriel.
Wir hatten, nous avions, ou nous eûmes. 
ihr hattet, vous aviez, ou vous eûtes. 
Sie bitten, ils avoient , ou ils eurent.

Tarfait,

Singulier.
Ich hah gehabt, j’ ay eu. 
Du haft gehabt, tu as eu.
Er hat gehabt, il a eu.

Pluriel.
W ír haben gehabt, 

habet gehabt, 
habe»gehabt,

nous avons eu. 
vous avez eu. 
ils ont eu.

Tlusquepárfait. 

Singulier.
Ich hatte gehabt, j’avois eu.
Du hâtteßgehabt, tu avois eu. 
Dr hatte gehabt, il avoit eu.

Pluriel.
Wir hát ten gehabt,
Ihr hattet gehabt, 
Sie hátién gehabt,

nous avions cu. 
vous aviez eu. 
ils avoient eu.

faiar.



j’auroisí 
tu aurois. 
il autóit.

nous aurons, 
vous aurez, 
ils auront.

Das wir hatten,
Das ihr hättet,
Das fie hätten,

Das
Das
Das

Würdet haben, 
wurden haben,

que nous ayons, 
que vous ayez, 
qu’ ils ayent.

nous aurions, 
vous auriez, 
ils auraient.

Dits -irùir haben, 
Das ihr habet, 
Das ße haben ¡

Das ich habe, 
Das da hdheß,
Das er habe,

j’ auray. 
tu auras.
il aura.

Imperar iß 

Singulier.
Habe, ou habe du, aye. 
/Ճճճճ* ć*r, ÁáZ-ťjžŕ, qu’il,ou qu’elle ait.

Pluriel.
Haben arvir, ou Laß uns haben, ayons. 
Habet, ayez.
Habenßet ou Laß ß haben, qu’ils ayent.

Ľ Impératif n’a pas de Premiere Perfon- 
neau Singulier, parce que on ne commande 
jamais à foymême.

Optatif êf Subjonïïif Prefent.

Singulier.
que j’aye.
que tu ayes. Հ
qu’il ait.

Pluriel.

*P arfdit.

Singulier.
ich gehabt habe, que j’aye eu. 
du gehabt hábejl, que tu ayes eu. 
er gehabt habe, qu’il ait eu.

Pluriel.
I)as wir gehabt haben, que nous ayons eu. 
bas ihr gehabt habet y que vous ayez eu. 
bas fie gehabt haben, qu’ils ayent eu.

f/%/2

de la Conjugai fin

Futur. 
'Singulier. 

Ich werde haben, 
Du wirft haben, 
"Er wird haben,

Pluriel.
Wir werden haben, 
ihr werdet bábért, 
Sie werden haben,

des Verbes Auxiliaires.

Imparfait Premier. 

Singulier.
Das ich hätte , que j’eufle.
Das du hättefi, que tu eufles.
Das er hätte , qu’il euft. 

Pluriel.
que nous eufíions. 
que vous eufliez. 
qu’ils euífent.

Imparfait Second. 

Singulier.
Ich wurde haben, 
Du war défi haben, 
Er wurde haben,

Pluriel.
Wir wurden haben, 
ihr
Sie
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T lufiquep arfait Premier,

Singulier.
Das ich geh áh t hätte, que j’euflè eu.
Das du gehabt hatte ft, que tu eulľes eu.
Das er gehabt hätte , qu’il euft eu. 

Pluriel.
Das wir gehabt hätten , que nous euí- 

iions eu.
Das ihr gehabt hättet, que vous euffiez eu. 
Das fie gehabt hätten, qu’ils euflent eu.

‘Plujqueparfaiŕ Second, 

Singulier.
Ich w^rde gehabt haben, j’aurois eu. 
Du wfodejl gehabt haben, tu aurois eu.
Er würde gehabt haben, il auroitcu. 

pluriel.
Wir wurden gehabt haben, nous aurions eu. 
jhr wurdet gehabt haben, vous auriez eu. 
Sie wurden gehabt haben, ils auraient eu.

Futur.

Singulier.
Wann ich werde gehabt haben, quand pau- 

ray eu. t
Wann du wirft gehabt haben , quand tu

Wann er wirdgehabt haben , quand il au­
ra eu.

desVerbes Auxiliaires-_____ ioյ"

Pluriel.
Wurm wir werden gehabt haben , quand 

nous aurons eu.
Wann ihr werdet gehabt haben , quand 

vous aurez eu.
Wann jie werden gehabt haben, quand 

ils auront eu.

Infinitif,

Haben i Avoir.
Parfait.

Gehabt haben, avoir eu.
Participe,

Gehabt, ou habend, eu , ou ayant.
Gérondif.

Zu hàben , ď avoir, à avoir, pour avoir.

Conjugaifon du fierbe Auxiliaire
Werden, Devenir.

Indicatif Prefent.

Singulier.
Ich wçrde, je deviens.
JVu wirft, tu deviens.
Zr, oujie wird, il, ou elle devient.

UVir werden, 
ihr werdet,

Pluriel. 
nous devenons 
vous devenez.

Sic werden, ils, ou elles deviennent.

Impar֊Pluriel.
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Imparfait.

Singulier.
Ich ward, ou wurde , je devenois , ou 

je deviens.
Du wurdeß, tu devenois, ou tu devins.
Er wárd, ou wurde , il devenoit, ou il 

devint.
Pluriel.

Wir wurden, nous devenions, ou nous 
devînnes.

ihr wurdet, vous deveniez, ou vous de­
vîntes.

Sie wurden, ils devenoient, ou ils devinrent. 
P arfai է.

Singulier.
Ich bin worden, je fuis devenu.
Du biß werden, tu es devenu.
Er ift wurden, il eft devenu.

Pluriel.
Wir [èyn ,feynd, ou Jind wórden , nous 

fommes devenus.
ihr feyd worden , vous êtes devenus.
Sie feyn , jeynd > ou Jind worden, ils font 

devenus.

Plufqueparfaït.

Singulier.
Ich war wórden, j’érois devenu.
Du wAreß worden, tu étois devenu. • 
Er war worden > il étoit devenu.

Pluriel.

Pluriel.
Wir waren wdrden, nous étions devenus. 
Ihr wäret worden, vous étiez devenus. 
Sie waren wdrden, ils croient devenus.

Futur.

Singulier.
Ic h vyer de werden, je deviendray.
Du wirft werden, tu deviendras.
Er wird werden, il deviendra.

Pluriel.
Wir werden werden, nous deviendrons. 
Ihr werdet werden, vous deviendrez. 
Sie werden werden , ils deviendront.

Impératif.

Singulier.
IVér de, ou werde du-, deviens.
Wérde er, qu’il devienne.

Pluriel.
Werden wir , ou Luft uns werden, deve­

nons.
Werdet, devenez.
Werden fie , ou Laß (le werden , qu’ils 

deviennent.

Optatif & Subjonctif F refent.

Singulier,
Das ich werde, que je devienne.
Das du wérdeft, que tu deviennes,

ŕz wérde, qu’il devienne.
H Pluriel.
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Pluriel.
Das wir werden,
Das ihr werdet ,
Das fie werden,

que nous devenions, 
que vous deveniez, 
qu’ils deviennent.

Imparfait Premier. 

Singulier.
Das ich Würde, que je deviniTe.
Das du vvardefi, que tu deviniTes.
Das er whrde, qu’il devint.

Pluriel.
Das wir wurden, que nous devinffîons. 
Das ihr wurdet, que vous devinlľiez. 
Das fie warden, qu’ils devinrent.

Imparfait Second. 

Singulier.
Jch wurde werden, je deviendrons.
Dit war de fl werden, tu deviendrons. 
Er wurde werden, il deviendront.

Pluriel.
IVir wurden werden, nous deviendrions. 
ihr wurdet werden, vous deviendriez. 
չ1ճ warden werden, ils deviendroient.

Parfaiŕ.

Singulier.
Dus ich wó'rden feje, que je fois devenu.
Dus du warden féjefl, que tu fois devenu.
Dus er werden [éje, qu’il foit devenu.

Pluriel»

des Verhet Auxiliaires._______ 107

Pluriel.
Das wir wórden fijen, que nous foyons 

devenus.
Das ihr wórden féjet, que vous foyer 

devenus.
Das fe wórden fejen , qu’ils fuient de­

venus.

Tlufquepdrfait Premier. 

Singulier.
Das ich wórden ware. que je fu Ле devenu
Das du wórden wär ef, que tu fu Ле s de­

venu. 1
Das er wórden wäre, qu* il fût devenu. 

. Pluriel.
Das wir wórden wären, que nous fuf- 

fions devenus.
Das ihr wórden wäret, que vous fuf- 

fiez devenus.
Das fie wórden wären, qu’ils fuflent 

devenus.

Plufyueparfait Second.

Singulier.
Das ich warde wórden fejn, que je ferois 

devenu.
Das du wurde fl wórden fejn, que tu fe­

rois devenu.
Das er wurde worden fejn , qu’ il férőit 

devenu.
H 4 pluriel.
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Pluriel.
Das wir worden wór den fèy nt que nous 

ferions devenus.
Das ihr wurdet worden feyn , que vous 

feriez devenus.
Das fie werden wórden feyn , qu’ils fe-» 

roient devenus.

Futur.

Singulier.
Wann ich werde worden feyn , 

feray devenu.
Wann du wirft worden feyn , 

feras devenu.
Wann er wird worden feyn , 

fera devenu.
pluriel.

Wann wir werden wordenfeyn» 
nous ferons devenus.

Wann ihr werdet worden feyn , 
vous ferez devenus.

Wann fe werden worden feyn , 
ils leront devenus.

quand je

quand tu 

quand il

quand

quand

quand

Werden,

Wórden feyn

Wórden,

Infinitif.

Devenir.
Parfait.

être devenu »

Participe. 

devenu.

TTl

H 5 Par-

Jch war, 
Ջս. w ár eft,
Er war,

Ich Pin,
Ț)u biß,
Er, ou fie if ,

Conjugaifon du Ikerbe Auxiliaire 

Seyn, Értre.

Indicatif Prefen A 

Singulier.
Je fuis, 
tu es.
il, ou elle ert. 

Pluriel.
Wirfèyn,feynd, ou (ind nous Tommes. 
lhrjeyd, vous êtes.
Sie feyn ,feynd, owfind, ils font.

Imparfait. 
Singulier. 

j’étois, ou je fus, 
tu étois, ou tu fus, 
il étoit, ou il fut.

Pluriel.
Wir •waren, nous étions, ou nous fûmes. 
Ihr wäret, vous étiez , ou vous fûtes. 
Sie wdren, ils étoient, ou ils furent.

Dans les Parfaits, & les Plufqueparfaits, 
ce Verbe cil compote de luy ֊ même , & 
non pas du Verbe Avoir , comme en Fran­
çois,

des Kerbet Auxiliaires. 

Gérondif.
Zu werden, de devenir , à devenir, pour 

devenir.

G er on-



ÏTi

j’avois été. 
tu avais été. 
il avait été.

ZW тгиіг waren, 
£>я.г ihr wäret, 
ZW _/zé waren,

Das ich féye, 
Das du ftyeftt 
Das er jeye,

Das wirféyen, 
Das ihr jŕyet, 
¿км fie féyen,

nous avons été. 
vous avez été. 

o ։ ils ont été. 
Plufqueparfait. 

Singulier.
Ich war gevvéfen,
Du vvdrefl gevvéfen, 
Թ ф-рдг gevvéfen, 

pluriel.
Wir warengevvéfen, nous avions été. 

wäretgevvéfen, vous aviez été.
Sie warengevvéfen, ils avoient été. 

Futur.
Singulier.

Ich werde fey ո, je feray.
Du wirf fèyn, tu feras.
Er wird ßyn, il fera.

Pluriel.
Wir werden feyn,
Ihr werdet ßyn,
Sie werdenfeyn,

des Verbes Auxiliaires, ï r հde la Conjugaison
Parfait.

Singulier,
Jeb bin gevuèÇèn» j’ ay été. 
Du biftgevvéjen, tu as été. 
£r ift gewéien, il a été.

IV ir feyn gevvéjèn > 
ihr /eydgewéjèn, 
Sie jeyngevvéfèn,

fluriel.
Seven wir, ou lall uns feyn , foyons. 
gýf, foyez.
Laßßefeyn, qu’ils foient.

Optatif Subjoridif Preferit.

Singulier.
que je fois, 
que tu fois, 
qu’il foit. 

Pluriel.
que nous foyons. 
que vous foyez. 
qu’ils foient.

Imparfait Premier♦ 

Singulier.
Das ich ware, que je fufiè.
Pas du wär eß, que tu fuiTes.

er iwÄre, qu’il fût.
Pluriel,

que nous fufiions, 
que vous fufiiez, 
qu’ils fuflent. 

Imparfait Second.

Singulier.
kh wurde feyn, je ferois.
Pu wurdeß feyn, tu ferois.
Er wurde feyn, il ferojț,

pluriel.
Wir wurdenfeyn, nous ferions.

H 4

nous ferons, 
vous ferez, 
ils feront* 

impératif 

Singulier.
Séye, ou /eye du > fois,
jéye er, qu’il foit.

v fZ^r/eZ.
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ihr wurdet feyn, vous feriez.
Sie wurden Jeyn, ils (croient.

Parfait.

Singulier.
Das ich ge w é [e n f éye , que j’aye été.
Das du չ ev ту éfènj éye(է, que tu ayes été.

er gewesen féye, qu’il ait été.
Pluriel.

Das wir gewéfen feyen , que nous ayons 
été.

Das ihr gewißen féyet , que vous ayez 
été.

Das fie gewéfen féyen , qu’ils ayent été.
Plufqueparfait Premier. 

Singulier.
Das ich gewéfen-wäre , que j’eufTe été.
Das du gewéfen wärefi, que tu euffes été.
Das er gewéfen ware, qu’il eût été. 

Pluriel.
Das wirgewéfen wären, que nous euf- 

flons été.
Das ihr gewéfen wäret, que vous euf- 

fiez été.
Das fe gewéfen wären , qu’ ils euiTent 

été,
P lufiueparfait SecondՀ 

Singulier.
Das ich wurdegewéfen feyn, que j’ au­

rons été
Das du würdéfi gewéfen feyn , que tu 

aurois été.
Das er würdegewéfenfeyn, qu’ il auroitété. 

plu՝

Pluriel.
Das -wir wurden ?ewfen feyn , que nous 

aurions été.
Das ihr 'Wurdet gewéfen feyn , que vous 

auriez été.
Das fie wurden gewéfen feyn, qu’ils au- 

roient été.
Futur.

Singulier.
Wann ich werde gewéjenfeyn, quand j’au- 

ray été.
Wann du wir fi gewéfen feyn , quand tu au­

ras été.
iWann er wirdgewéfen feyn , quand il au­

ra été.
Pluriel.

Wann wir w ér den gewéfenfeyn, 
nous aurons été.

Wann ihr werdet gewéfen feyn , 
vous aurez été.

Wann fie werden gewéfen feyn, 
ils auront été.

Infinitif.
Seyn, Eftre.

Parfait.
Gewéfen feyn, avoir été.

Participe.
Gewéfen, été.

Gérondif
Zu feyn, d’être, à être, pour être.

H f

quand 

quand 

quand

Cănim
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Conjugaifon du !/ erbe Actif.

ON entend par le Verbe Actif un mot 
qui fignifie une Aétion , à laquelle eil 

oppofée une Padion ; comme, Lieben, Ai­
mer , Geliebt werden-, être aimé.

И eit aifé de voir par le Verbe fuivant, 
comment fe forment les Temps des Verbes 
Réguliers > on parlera après des Irréguliers.

Ľ Indicatif Prefent.

La Premiere Perfonne du Singulier fe 
forme de ľ Infinitif, en ôtant la derniere fyl- 
labe en. ou feulement la lettre n. La Secon­
de fe termine en cft , ou ft. La Troifiéme 
en et, out. par fyncope, qui eft laplusufi- 
tée dans toutes les trois Personnes, dans les 
deux Nombres, & même dans tous les autres 
Mœufs. La Premiere & Troifiéme Perfon­
ne du Pluriel font femblables au Prefent de 
ľ Infinitif , & la Seconde à la Troifiéme du 
Singulier.

Singulier.
Ich Lieb, ou Liebe, j* Aime. 
Du liebft, ou liebeft, tu aimes. 
Er liebt, ou liebet, il aime.

Pluriel.
Wir lieben, nous aimons.
Ihr liebet, ou liebt, vous aimez. 
Sie lieben, ils aiment.

Ľ Impar-

_________  du Kerbe Actif__________ П7 
Ľ Imparfait, qui fért aiiffi pour le 

Parfait Simple, ou Défini des 
François.

La Premiere & Troifiéme Perfonne fe 
forment de la Premiere du Prefent, y ajoutant 
Խ fyllabe te. & àla Seconde teft. Les trois 
Perfonnes du Pluriel fe forment dela Premie­
re du Singulier de ce même Imparfait, ajou­
tant la lettre n. pour la Premiere & Troiiié- 
me , & la lettre t. pour la Seconde ; ć eft 
pourquoy les Troisièmes Perfonnes de tous 
les Imparfaits font femblables aux Pre­
mieres.

Singulier.
Ich liebte, j’aimois, ou j* aimay. 
Du liebteft, tu aimois, ou tu aimas. 
Er liebte, il airnoit, ou il aima.

Pluriel.
JVir liebten, nous aimons, ou nous aimâmes. 
ihr liebtet, vous aimiez, ou vous aimâtes. 
Sie liebten, ils aimoient, ou ils aimèrent. 

Le Parfait Compofé.

Ce Temps emprunte le Prefent de ľ In­
dicatif du Verbe Haben , Avoir , auquel on 
joint le Participe du Verbe qu’on veut conju- 
Suer* ..

lier. 
j’ay aimé, 
tu as aimé, 
il a aimé.

Ich hab geliebt, 
Du haft geliebt, 
Er hat geliebt,

Pluriel.
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Pluriel.
W ir haben geliebt, nous avons aimé,
ihr habt geliebt, vous avez aimé.
Sie haben geliebt, ils ont aimé.

Le Plufaueparfait,

Il fe forme de fon Participe , & de ľ Im­
parfait de ľ Indicatif du Verbe Haben ; Avoir, 

Singulier,
Ich hatte geliebt-, pavois aimé.
Du hgtteflgeliebt, tu avois aimé,
Er hatte geliebt, il avoir aimé.

Pluriel.
Wir hatten geliebt, nous avions aimé, 
ihr hattet geliebt, vous aviez aimé.
Sie hatten geliebt, ils avoient aimé.

Le Futur.

Tous les Futurs des Verbes fe forment 
du Prefent de leur Infinitif, & du Prefent de. 
l'Indicatif du Verbe Werden, Devenir,

Ich werde lieben, 
Du wirft lieben, 
Er wird lieben ։

Singulier.
f aimeray. 
tu aimeras, 
il aimera.

Pluriel.
Wir '«'érden lieben, 
ihr werdet lieben, 
Sie werden lieben,

nous aimerons, 
vous aimerez.
ils aimeront.

Ľ Im-

du Perbe Aff if 119

Ľ Impératif.
Les deüx Perfonnes du Singulier font 

femblables à la Premiere de ľ Indicatif ; le 
Pluriel eil le même que le Pluriel de l’indi­
catif , mettant feulement les Pronoms Perfon- 
neis après le Verbe.

Singulier,
ou liebe du, aime.

Liebe er, ou das ér liebe, qu’il aime. 
Pluriel.

Lieben wir, ou la(l uns lieben, aimons. 
Liebet, ou liebet ihr, aimez.
Das fie lieben, qu’ ils aiment.

Ľ Optatif é5* Subjonctif Prefent,

Tous les Temps de ces deux Mœufs ne 
different des Temps de ľ Indicatif qu’ à-la 
Troisième Perforine du singulier, qui ne re­
prend point la lettre t.

Das ich liebe,
Das du liebe fi,
Das er liebe »

Das wir lieben, 
Das ihr hebet » 
Das fie lieben,

Singulier.
que j’aime, 
que tu aimes, 
qu’il aime.

Pluriel.
que nous aimions, 
que vous aimiez, 
qu’ils aiment.

Le Premier Imparfait.
Cet Imparfait eft femblabie à celuy de 

Indicatif li non qu’on change quelquefois 
‘es troisjyoyclles я. о. и. en diphtongues.

Singa՛ 
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Singulier.
Das, ou wann ich liebte , que j’ aimaíTe, 

ou fi j’aimois.
Das, ou wann du liebteß » que tu aimafles, 

ou fi tu aimois.
Das , ou wann er liebte, qu’il aimât, ou 

s* il aimoit.

Pluriel.
Das, ou wann wir liebten, que nous aimaf- 

fions, ou fi nous aimions.
Das, ou wann ihr liebtet, que vous aimaf- 

fiez, ou fi vous aimiez.
Das, ou wannpe liebten, qu’ils aimafíent, 

ou s’ ils aimoient.

Le Second Imparfait.

Il fe forme de fon Infinitif, & de ? Im­
parfait de ľ Indicatif du Verbe Werden, De­
venir , & fouvent on met le premier pour le 
fécond, quoiqu’ils n’ayent pas le même fens 
en François.

Singulier.
Ich wurde lieben, j’aimerois.
Du wurdef lieben, tu aimerois.
Er wurde lieben-, il aimeroit.

Pluriel.
W՜ir warden lieben, 
ihr war det lieben, 
Sie warden lieben,

nous aimerions, 
vous aimeriez, 
ils aimeroient.

¿г/г. <. —
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Le Parfait Corn pofé.

Il fe compofe du Participe dę fon Verbe, 
& du Prefent du SubjonCtif du Verbe Haben, 
Avoir ; qui au Subjonctif fe met après le Par­
ticipe, au lieu qu’à l’indicatif ilfe met tou­
jours devant.

Singulier.
Das ich geliebt habe , que j’ aye aimé. 
Das du geliebt habe fi, que tu aye aimé. -
Das er geliebt habe, qu’il ait aimé.

Pluriel.
Das wir geliebt haben , que nous ayons 

aimé.
Das ihr geliebt habet, que vous ayez 

aimé.
Das fie geliebt haben , qu’ils ayentaimé.

Les Plufquepaïf/ոէտՀ

Il y a deux Plufqüeparfaits , ľ un fc 
forme de fon Participe, & du premier Impar­
fait du Subjonctif du Verbe Haben , Avoir : 
l’autre de fon Participe au ifi , & du fécond 
Imparfait du meme Verbe, & Mœuf.

Le Premier Plufqueparfait. 

Singulier. 
Dos, ou wann ich geliebt hatte, qaej’euf.

fe aimé > ou fi p avois aimé.
Das du geliebt hätteß, que tu cufies aimé.&c'. 
Das er geliebt hätte, qu’ il eût aime, &c.

Pluriel.



ïîî de U Conjugai fon____________

Dos w ir geliebt hatten, que nous euffions 
aimé, ou fi nous avions aimé.

Das ihr geliebt hattet, que vous eufiîez 
aimé, &c.

Das ße geliebt hatten, qu’ ils cufíent ai* 
mé, &c.

Le Second Plujqueparfaie. 

Singulier.
Ich wurde geliebt haben, j’ aurois aimé. 
Du. 'wnrdeftgeliebt haben , tu aurois aimé. 
Dr wurde geliebt haben, il auroit aimé.

Pluriel.
Wir wurden geliebt haben, nous aurions 

aimé.
ihr werdet geliebt haben, vous auriez 

aimé.
Sie werden geliebt haben, ils auroient 

aimé.
Le Futur.

Le Futur du Subjonftif eit formé de ГоП 
Participe , & du Futur de ľ Indicatif du Ver­
be Haben»

Singulier.
Wann ich werde geliebt buben, quand j’au՝ 

ray armé.
Wann du wirft geliebt haben , quand tu 

auras arme.
Wann er wird geliebt haben , quand il

aura aime.
Pluriel.

____________ du VerbeZ cl if 12; 
Pluriel.

Wann wir werden geliebt haben, quand 
nous aurons aimé.

Wann ihr werdet geliebt haben , quand 
vous aurez aimé.

,. Wann fie werden geliebt haben, quand
ils auront aimé.

Ľ Infinitif.

Lieben, Aimer.
Le Parfait. '

Ce Parfait fe forme du Participe de fon 
Verbe , & de ľ .Infinitif du Verbe Haben, 
Avoir.

Geliebt haben, avoir aimé.

Le Participe.
La Troifiéme Perfonne du Singulier du 

Pre fent de ľ Indicatif fait le Participe , en 
mettant devant la fyllabegď.

Geliebt, aimé. 
Le Gérondif.

Le Gérondif fe forme du Prefent de l’in­
finitif, en y ajoutant la lettre d. ou en met­
tant devant la Prépofition z,u, de, à, pour.

Liebend, en aimant.
Zu lieben, ď aimer , à aimer , pour 

aimer.
L’on met quelquefois le Verbe 7hûn, 

faire , à la place du Verbe Auxiliaire , pour 
Conjugçr les autres , ce qui n elf pourtant 

I pas
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pas fort en ufage, & ne fe fait qu’ aux Prefens 
& Imparfaits des Indicatifs, aux Impératifs & 
aux Prefens & Premiers Imparfaits des Sub- 
jonétifs : comme,
je h thùe lieben, pour ich liebe, j’aime, &c. 
Ich thaïe lieben, çoutich liebte Հճ№ոօ\տ,^.շ. 
Thiie lieben , pour liebe du , aime , &c. 
Das ich lieben thile, pour das ich liebe, que 

j'aime, &c.
Das ich lieben thäte , pour das ich liebte, 

que j’aimaffe, Sic.

Conjugai fon du Fírbe Paffif.

LE Verbe Paffif eit celuy qui fiçnifie une
Paffion, ou qui marque que l’on reçoit 

quelque chofe, comme;-Ich werde geehrt, 
je fuis honoré , c’ eil à dire ; je reçois des 
honneurs.

Tous les Temps , Mœufs , Nombres, 
Հհ Perfonnes de ce Verbe fe forment en 
joignant le Participe Paffé , qui eil toujours 
invariable , au Verbe Werden , Devenir. 
Quelques - uns neanmoins fe fervent auffi de 
F Imparfait de ľ Indicatif , & du Premier Im­
parfait du Subjonétif du Verbe Seyn , Effie ; 
mais c’eit parler improprement.

Indicatif ľ rejent. 

Singulier.
Ich werde geliebt, Je fuis aimé. 
Da wirft geliebt, tu es aimé.
Er wird 'jeliebt, il eit aimé.

du Verbe Pajjif. յչք

Pluriel.
IW ir werden geliebt, nous fommes aimés, 
ihr werdet geliebt, vous êtes aimés.
Sie werden geliebt, ils font aimés.

Im parfait.

Singulier.
Ich war, ou wurde geliebt, j’étois aimé, 

ou je fus aimé.
Du viirdeflgeliebt, tu étois aimé, ou tu fus 

aimé.
Er war, ou wurde geliebt, il étoit aimé, 

ou il fut aimé.
Pluriel.

Wir w dr den geliebt, nous étions aimés', 
ou nous fûmes aimés.

ihr wurdet geliebt, vous étiés aimés , ou 
vous fûtes aimés.

Sie wurden geliebt , ils ét oient aimés , OU 
ils furent aimés.

Parfait».

Singulier.
Ich bin geliebt worden, j’ ay été aimé. 
Du bift geliebt wórden, tu as été aimé. 
Er ifi geliebt wórden, il a été aimé.

Pluriel. t
iWir fiyn geliebt wórden , nous avons été 

aimés
ihrjeyd geliebt wiór den,vous avez été aimés. 
Sie feyn aehebt wórden, ils ont été aimés.

" la T/#/: 



յշճ de la Conjugaison 

Flusquepdrfait.

Singulier.
Ich War geliebt -worden, j’ avois été aimé.
Du war eft geliebt w or de n-, tu avois été aimé. 
Er war geliebt worden, il avoir été aimé.

Pluriel.
Wir waren geliebt wórden, nous avions 

été aimés.
Ihr wäret geliebt wór den, vous aviez été 

aimés.
Sie warengeliebt wo'rden, ils avoient été 

aimés.
Futur.

Singulier.
Ich werde geliebt werden, je feray aimé. 
JOu wirft geliebt werden, tu feras aimé. 
Er wird geliebt werden, il fera aimé.

Pluriel.
Wir werden geliebt werden, nous ferons 

aimés.
ihr werdet geliebt werden, vous ferez 

aimés.
Sie werdengeliebt werden, ils feront 

aimés.
Impératif.

Singulier.
Werde geliebt, ou werde du geliebt, fois 

aimé.
Werde er geliebt, ou dofter w érdé geliebt, 

qu’ il foit aimé.
Pluriel.
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Pluriel.
Laft uns geliebt werden, foyons aimés.
Werdet geliebt, ou werdet ihr geliebt, 

loyez aimés.
Werdenfie geliebt, ou daßfie geliebt wer­

den , qu’ ils foient aimés.

Optatif çfi Subjonctif Prefent. 

Singulier.
Das ich geliebt w erde, que je fois aimé. 
Das du geliebt w er deft, que tu fois aimé. 
Das er geliebt werde, qu’ il foit aimé.

Pluriel.
Das wir geliebt werden , que nous foyons 

aimés.
Das ihr geliebt werdet , que vous (oyez 

aimés.
Das (te geliebt werden > qu’ ils fokht ai - 

més.

Imparfait Premier.

. \ Singulier.
Das ich geliebt ware, que je fuiTe aimé.
Das du geliebt wäreft, que tu fuïTes aimé.
Das er geliebt wäre, qu’il fût aimé.

Pluriel.
Das wir geliebt wären , que nous fuffion 

aimés.
Das ihr geliebt wäret, que vous fuffiez 

aimés,
Das fie geliebt wären, qu’ils fuffent aimés. 

I 5 Impar* 
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Imparfait- Second.

Singulier.
Ich -wurde geliebt, je ferois aimé.
Du würdefi geliebt, tu ferois aimé.
Er würde geliebt, il férőit aimé.

Pluriel. x
Wir wurden geliebt, nous ferions aimes.

- ihr wurdet geliebt, vous feriez aimés. 
Sie wurden geliebt, ils (croient aimés.

jP ar fait. 

Singulier.
D/jj ichféye geliebt worden, que j’sye été 

aimé. ՜
Dns du f'eyejlgeliebt worden > que tu aye 

été aimé.
IW <?r féye geliebt wórden qu’il ait été 

aimé.
Pluriel.

Das wir f eyen geliebt worden, que nous 
ayons été aimés.

Zbw z'Âr héyet geliebt worden , que vous 
ayez été aimés.

Глг/ľc Հgeliebt Worden , qu’ ils ayent 
été aimés.

Tlufjueparfait Premier. 

Singulier.
jDus ich wäre geliebt worden > que j’ cuf­

ie été aimé. \
D<t$ 

du Verbe Pnjßf.

Das du wär eß geliebt worden , 
cuñes été aimé.

Das er wäre geliebt worden , 
eût été aimé.

Pluriel.

12g

que tu

qu* il

Das wir varen geliebt worden, que nous 
eutlions été aimés.

Das ihr wäret geliebt worden, que vous 
eußiez été aimés.

Das fie wären geliebt worden, qu’ils cuf­
ien t été aimes.

Țlujqitețarfait Second,

Singulier.
Ich wurde geliebt worden ['eyո , j’ aurois 

été aimé.
Du würdeß geliebt worden fey ո, tu au­

rois été aimé.
Er wurde geliebt worden Jeyn , il auroit 

été aimé.
Pluriel.

Wir wir den geliebt wórden feyn, nous 
aurions été aimés.

ihr würdet geliebt worden feyn, vous
auriez été aimés.

Sie wurden geliebt worden Jeyn, ilsau- 
roient été aimés.

Futur.
Singulier.

Wann ich werde geliebt worden feyn, 
quand )’ auray été aimé.

I q. Wann 
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Wann du wirft geliebt worden feyn , 
quand tu auras été aimé. »

Wann er wird geliebt werden [eyn, 
quand il aura été aimé.

Pluriel.
Wann wir werden geliebt warden fey ո՝ 

quand nous aurons été aimés.
Wann ihr werdet geliebt worden feyn, 

quand vous aurez été aimés.
Wann fie werden geliebt worden fieyn^ 

quand ils auront été aimés.

Infinitif.

Geliebt wértien, être aimé.
Parfait.

Geliebt wo'rdenfeyn, avoir été aimé.
Participe.

Geliebt j aimé.
Gérondif.

Geliebt zu werde«, ď être aimé , à être 
aimé, pour être aimé.

Conjugaifon du Kerbe Neutre.

LE Verbe Neutre ou Abfolu , fignifie une 
choie qui n’a point de rapport à une au­

cune autre , & c* eft pourquoy il ne peut 
devenir Paffif. Ex. Wollen, vouloir, Gehen, 
aller, &c.

Il fe forme & fe conjugue entièrement 
comme 

du Verbe Neutre. 131

comme le Verbe Aétif ; excepté quelques- 
uns , dont les Parfaits , & Plufqueparfaits 
prennent le Verbe Auxiliare Seyn , Elire. 
Ex. ich bin gången , je fuis allé , &c. ich 
ware gangen , j’étois allé , &c. ich bin 
kommen , je fuis venu , &c. ich ware 
kommen , j’ étois venu, &c.

Conjugaifon du Кerbe Reciproque.

LE Verbe Reciproque eft celuy qui ligni­
fie une Action qui ne regarde que la Per- 

fonne qui agit : il renferme toujours les Da­
tifs ou Accufatifs des Pronoms Personnels > 
lefquels à ľ Indicatif fe mettent après le Ver­
be, & le precedent dans les autres Moeufs.

Dans la Conjugaifon du Parfait & Pluf- 
queparfait, on fe Sert du Verbe Haben, Avoir, 
comme dans les Aétifs , & non pas du Verbe 
Seyn, Elire, comme en François : voicy com­
me il fe conjugue.

Indicatif Prefent.

Singulier.
Ich warme mich , je me ch a ufe. 
JOuwarmeft dich , tu te chaufe. 
Er wärmet [ich, il fe chaufe.

Pluriel.
Wir warmen uns» nous nous chaufons. 
ihr wärmet■ euch., vous vous chaufez. 
Sie wärmen fich, ils fe chaulent.

I Հ Impar-
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Imparfait.

Singulier.
Ich wärmte mich, jé tne chaufois , ou je 

me chaufay.
Du'wärmteft dich, tu te chaufois , ou tu 

te chaufas.
Er wärmte fich , il fe chaufoit, ou ilfe 

chaufa.
Pluriel.

Wir wärmten uns, nous nous chaufions» 
ou nous nous chaufâmes.

ihr wärmtet euch , vous vous chauliez, 
ou vous vous chaufâres.

Sie wärmten (ich , ils fe çhaufoient , ou 
ils fe chaufęrent,

Tarfait,

Singulier.
Ich hab mich gewärmt, je me fuis chaufé. 
Du haft dich- gewärmt, tu t’es chaufé.
Er hat ftch gewärmt, il s’eft chaufé.

Pluriel.
Wir haben uns gewärmt, nous nous (öm­

mes chaufés.
ihr habet euch gewärmt, vous vous êtes 

chaufés.
Sie haben (ich gewärmt, ils fe font chau­

fés.

du Verbe Reciproque.

P lufyuep arjait.

Singulier.
Ich hatte mich gewärmt, je m’étois chaufé. 
Du hćittejł dich gewärmt, tu ť étois chaufé. 
Er hatte [ich gewärmt, \\ s’étoit chaufé.

Pluriel.
Wir hatten uns gewärmt, 

étions chaufés.
Ihr hattet euch gewärmt, 

étiez chatifés.
Sie hattenfich gewärmt, 

chaufés.
Futur.

nous nous

vous vous

ils s’étoient

Singulier.
Ich werde mich wärmen » je me chauferay. 
Du wirft dich wärmen, tute chauferas. 
Er wird ftch wärmen, il fe chaufera.

Pluriel.
Wir werden uns warmen , 

chauferons.
Ihr werdet euch warmen, 

chauferez.
Sie werden (ich warmen, 

feront.
Impératif»

nous nous 

vous vous 

ilsfechau-

Singu’ier.
Warme dich , chaufé-toy.
Wärme er /ich , qu’il fe chaufé.

Pluriel^
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que nous nous

que vous vous

qu’ ils Ге chan­

que nous nous

que vous vous

qu’ils fe chau-

Impar-

Wärmen wir uns, 
Wärmet euch-, 
Wärmen fie fich,

Optatif У Subjonäif Prefent. 

Singulier.
Das ich mich wärme , que je me chaufe»
1) as du dich wär meß, que tu te chaufe. 
Das er (ich wärme ֊. qu’il fe chaufe.

Pluriel.
Das wir uns wärmen, 

chaulions.
Das ihr euch wärmet, 

chauliez.
Das fie fich wärmen,

fent.
Imparfait Premier. 

Singulier.
Das ich mich wärmere, que je me chaufalTe. 
Das da dich wär mete ft, que tu te chaufaiTes. 
Das erfich wärmete , qu’ ¿1 fe chaulât.

Pluriel.
Das wir uns wärmet en , 

chaufa ITions.
Das ihr euch wärmctet, 

chaufafliez.
Das fie (ich wärme ten,

faffent.

de la Conjugaison

Pluriel.
chaulons- nous, 
chaulez-vous, 
qu’ ils le chaulent.

du Verbe Reciproque._______ 13 հ

Imparfait Second. 

Singulier.
Ich war de mich wärmen, je me chaulerais. 
Du war deft dich wärmen, tu te chaulerais. 
Er war de fich wärmen, il fe chauferoit.

Pluriel.
Wir w arden uns wärmen , 

chauferions.
ihr wurdet euch wärmen , 

chauferiez.
Sie wardenfich wärmen, 

feroient.

nous nous

vous vous

ils fe chau- 

T dr fait.

Singulier.
Das ich mich gewärmt hűbe , 

fois chaufé.
Das du dich gewärmt hábefi, 

fois chaufé.
Das erfichgewärmt habe. 

foit chaufé.

que je me

que tu te 

qu’ il fe

Pluriel
Das wir uns gewärmt haben, que nous

nous foyons chaufés.
Das ihr euch gewärmt habet, que vous 

vous (oyez chaufés.
fie fich gewärmt haben, qu’ ils fe

foient chaufés.
Plufqueparfait Premier. 

Singulier.
ich michgewärmt'fiätte. que je me fui- 

fe chaufé« Das
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D as du dich gewärmt hätte [t , que tu te 
fuite chaufé.

Das er ßch gewärmt hätte , qu’ i! fe fût
chaufé.

Pluriel*
Das wir uns gewärmt hätten , que nous 

nous fuflions chaufés.
Das ihr euch gewärmt hättet, que vous 

vous fuffiez chaufés.
Dasßeßch gewärmt hätten > qď ils fe

fuftent chaufés.
Tlufquepãrfait Second. 

Singulier.
Ich vvarde mich gewärmt hüben , je me 

ferois chaufé.
Xäu wär defl, dich gewärmt haben, tu te 

ferois chaufé.
Ur würdeßch gewärmt haben t il fe 

férőit chaufé.
Pluriel.

Wir wurden uns gewärmt haben , nous 
nous ferions chaufés.

ihr würdet euch gewärmt haben , vous 
vous feriez chaufés.

Sie wandenßch gewärmt haben, ils fe
feruient chaulés.

. Futur.

Wann ich mich werde gewärmt haben , 
quand je nie leray chaufé.
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Wann du dich wirft gewärmt haben, 

quand tu te feras chaufé.
Wann er ßch wird gewärmt haben , 

quand il fe fera chaufé.
Pluriel.

Wann wir uns werden gewärmt haben, 
quand nous nous ferons chaufés.

Wann ihr euch werdet gewärmt haben, 
quand vous vous ferez chaufés.

Wann fíe fleh werden gewärmt haben, 
quand ils fe feront chaufés.

Infinitif.
Sich wärmen, fe chaufer.

Farfait.
Sich gewärmt haben, s’être chaufé. 

‘Participe.
Gewärmt, chaufé.

Gérondif.
Sich wärmend, fe chaufanf.
Sich z>u wärmen, de fe chaufer > à fe 

chaufer, pour fe chaufer.

Conjugaifòn du Verbe Iwțerfőnnel.

LE Verbe Imperfonnel n’a que la Troisiè­
me Perfonne du Singulier, précédée tou­

jours de ces particules Es, il, Man, on. Ex. 
Es donnert, il tonne, Man hebt, on aime.

Es, né fe met ordinairement que devant 
les Verbes naturellement Imperfonnels , & 

Alan,
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t֊Man , devant tous les Perfonnels. Ex. Es 
donnert, il tonne. Man liebt, on aime : 
voicy leur Conjugation.

Indicatif Prefiní.

Es donnert, Il tonne.
Man liebt, On aime.

Imparfait.

donnerte, il tonnoit, ou il tonna.
Man heb te, on aimoit, ou on aima.

Parfait.

Es hat gedonnert, il a tonné.
Man hat geliebt, on a aimé, 

Plujqueparfait.
Es hatte gedonnert, il avoit tonné. 
ѵШя geliebt, on avoit aimé.

Futur.

Es wird donnern, il tonnera.
wird lieben, on aimera.

Impératif

Es donnere. qu’il tonne.
Лал» que l’on aime.

Optatif У Subjonïïf P rejent.

Daß es donnere, qu’ il tonne.
Daß man liebe, que l’on aime.

du Verbe [mperßonnel. 139 

Imparfait Premier.

'Daß, ou wann es donnerte, qu’ il tonnât 
ou s’il tonnoit.

'Daß, ou wann man liebte , qu’ on aimât 
ou fi on aimoit.

Imparfait Second.

Es wer de donnern-, il tonneroit. 
«JVCan wurde lieben, on aimeroit. 

Parfait.

Daß es gedonnert habe, qu’ il ait tonné. 
Daß man geliebt bábe, qu’ on ait aimé.

Plujqueparfait Premier.

Daß es gedonnert hätte, qu’ il eût tonné. 
Daß man geliebt hätte, qu’ on eût aimé.

Plufqueparfait Second.
Es wurde gedonnert haben, il auroit tonné. 
Man wurde geliebt haben, on auroit aimé. 

Futur.

Wann es wird gedonnert haben , quand il
aura tonné.

Wann man wird geliebt haben , quand on
aura aimé.

Infinitif.\

Donnern, tonner.
lieben, aimer.

K Par-
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wird nacht, 
wird hed, 
wird dtinckel »

fe voit 
Re­

il Pleut, 
il nége.
il éclaire.
il tonne.
il grêle.
il gele.
il dégele.
il bruine.
il fait roíée.
il fait jour.
il fait nuit, 
il fait clair.
il fait fombre. 
il convient.
il vaut.
il paroît, &c.

j’ay faira.
І’ау foi f. 
j’ay lom me il. 
j’ay fruid.

140 . de U Conjugaison

Parfait,

Gedonnert haben, avoir tonné.
Geliebt haben, avoir aimé.

Participe. 
Gedonnert, tonné, Geliebt, aimé.

Les Verbes Imperfonnels précédés ordi­
nairement de la particule Es. font : 
Es Régne t, 
Es fchnéyet, 
Es blitzet, 
Es donnert, 
Es hagelt, 
Es gefrieret, 
Es dauetauf, 
Es r¿iffet, 
Es thauet , 
Es w ird tág, 
Es
Es 
Es 
Es geb. hrtfich , 
Zr ¿г/ŕ, 
Es /chéinet, _

' Es lignifie quelquefois je , cela 
dans les Verbes fuivans, qui deviennent 
ciproques. 
Es hungert mich, 
Es dur/l mich, 
Es [chlaffert mich, 
Es frieret mich,

du Verbe tmperfonnej. Т4І
j’ay pitié, 
je me repens, 
je m’ étonne . &c.

Es erbarmet mich, 
Es reuet mich, 
Es 'wundert mich,

Es ifi , pris impersonnellement , veut 
dire tantôt c’if, il eß, tantôt ily a, il fait, 
comme ; es iß die liebe , c’ eil ľ amour, 
es iß billich, il elt fuite, es iß ein mónat, il 
y a un mois , es iß fchon wétter , il fait 
beau, &c.

Conjugai fon des Serbes Coin pofés, 
Séparatifs cf Infeparatifs.

E Verbe qui eil formé de quelque Prépo- 
fition, Adverbe, Particule , ou de quel­

que autre mot, s’ appelle Compofé , & par­
ce qu’il Separe , ou tranSpoSe quelque fois 
les Particules dont il eil compofé , fçavoir au 
Prefent , à l’imparfait de ľ Indicatif , & à 
ľ Impératif, on le nomme Séparatif. Ex. ich 
machend, je ferme, &c.

Quand il eil précédé de quelque Con­
jonction ou Pronom Relatif, on ne tranfpo- 
fe point les particules qui le compofent. Ex. 
wann ich zúmache, quand je ferme,&c.

Les particules qui peuvent Se Séparer, 
ou transporter font quelques Adverbes, com­
me ; davon , fort , her, herauf, herum, 
herunter, hin, hinauf, hinunter , weg, 
wohl, &c. Et les Prepoiitions Suivantes, 
ab, an , auf, aus, béy, durch, ein, far, mit, 
nach , um , tinter , ûber , vor, wieder ,

К շ Wieder »
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Wieder , uber, unter , quelquefois ne 
fe feparent point du Verbe. Ex. wie der (pró­
chen , contredire , überreden , perfuader, 
unterweisen, enfeigner , on dit : ich wi- 
derf réche , je contredis, ich überrede , je 
perfuade, ich unterwéife, j’enfeigne, &c.

Obfervez que dans tous les Verbes Sé­
paratifs la fyllabe ge. qui eft la marque ordi­
naire des Participes du Pâlie, fe met entre la 
Particule & le Verbe , comme la Prćpofirion 

dans les Participes du freient. Ex. ich 
hab aufgemacht , j’ ay ouvert , es iß zeit 
aufzumachen , il eft temps ď ouvrir. Ce 
Veibe fe conjugue ainfi.

Indicatif Prefent. 

Singulier.
Ich máche zu, Je ferme.
Du mach eß zu, tu ferme.
*£r machet iú, il ferme.

Pluriel.
Wir máchen zú, Nous fermons.
ihr máchet zú ։ vous fermez.
Sie máchen zú. ils ferment.

lmp arfait.

Singulier.
Ich machte zú, je fermois, ou je ferma/. 
Du máchteftzú, tu fermois , ou te fermas. 
Er machte zú, il fermoit, ou il ferma.

Pluriel.

___________ des Verbes Composés._______ 145 

Pluriel.
'Wirmachten zú, nous fermions, ou nous 

fermâmes.
Ihr machtet zú, vous fermiez , ou vous 

fermâtes.
Sie múchten zú, ils fermoiept, ou ils fer­

mèrent.
Parfait.

Singuli er.
Ich hab zúgemacht, j’ ay fermé, &c,’ 

Pluriel.
Wir haben zúgemacht > nous avons fer­

mé, &c.
Plufqiieparfait. 

Singulier.
Ich hatte zúgemacht, j’avois fermé, &c. 

Pluriel.
Wir hátten zúgemaçht, nous avions fer­

mé , &c.
Futur.

Singulier,
Ich werde zúmachen, je fermeray, &c, 

pluriel,
Wir werdenzúmachen,nous fermerons,&c. 

Impératif. 

Singulier.
'WCúche zú, ferme.
CMdche er zú, qu’ il ferme,

K 5 Pluriel.
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P aß içh&tyemacht bábe ¿լոշ j’aye ferme, &c.

fermez, 
ou

Pluriel.
tJO/lâchen wir zú , ou luft uns zum uch e ո , 

fermons.
Machet zú,
Máchen fie zú ,

qu’ils ferment.
Optatif У Subjoniïif Prefent.

Singulier-
Daß ich zúmache, que je ferme, &c.

Pluriel
Daß'wir zúmachen que nous fermions,&c» 

imparfait Premier.

Singulier.
Daft, ou aruann ich zúmachte, que je fer՞

mafie, ou li je fermois, &c,
pluriel.

Daß, ou wann wir zúmachteո, que nous 
fcrmaíhons, ou fi nous fermions, &c.

Imparfait Second.

Singulier.
Ich wurde zúmachen, je fermerons, &c. 

PlurielՀ
Wir wurden zúmachen , nous ferme­

rions» &c,
Parfait.

Singulier.

des Verbes Composés.______ _J4jf

Pluriel.
Daß wir zúgemacht haben , que nous 

ayons fermé, &c.
P luj que parfait Premier.

Singulier.
Daß ich zúgemacht hätte, que j’euíľe fer­

mé , &c.
Pluriel.

Daß wir zúgemacht hätten , que nous 
euíľions fermé, &c.

Plufqueparfait Second. 

Singulier.
Ich whrde zúgemacht haben, j’auroîs fer­

mé , &Գ
Futur.

Singulier.
Wann ich 'werde a..úgemachl haben, quand 

j’aura? fermé, &c.
Pluriel,

Wann wir werden zotigem acht haben, 
quand nous aurons fermé, &,c.

Infinitif,

Zúmachen, fermer.
Parfait.

Zdgemacht haben, avoir fermé.
Participe,

Zúgemacht, fermé.
K 4.
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Gérondif.

Jm zúmachen, en fermant. 
Zúzumachen, de fermer, à fermer , pour 

fermer.
Les Verbes Infeparatifs font ceux qui 

font compofés de Particules qui ne lignifient 
rien, & qu’on ne peut transporter , ou fepa- 
rer, fçavoir ; be ,emp,ent, er,ge, й,тег, 
un, ur, ver , &c. Ces Verbes fuivent en 
tous leurs Temps la Conjugaifon des Verbes 
Simples, linon qu’au Participe ils ne prennent 
point la Particule ge. Ex. ich bekenne , je 
confeilè, ich hab bekannt, j' ay coníeífé, &c.

Conjugaifon du t7erbe Irregulier.

LE Verbe Irregulier eft celny qui ne fe con­
jugue pas comme les autres , tantôt il 

eft irregulier au Prefent, & à ľ Imparfait de 
Г Indicatif, & au Participe , terminé ordinai­
rement en en. & tantôt feulement à ľ Im­
parfait de ľ Indicatif & au Participe.

Au Prefent de ľ Indicatif il eft rarement 
irregulier à la Premiere Perfonne , il ľ eft 
prefque toujours à la Seconde & Troifiérue 
du Singulier, & jamais au Pluriel.

Comme ľ Impératif fe forme du Prefent 
deľ Indicatif, s’il eft irregulier à ľ Indicatif, 
il ľ eft aufli à la Seconde Perfonne du Singu­
lier de ľ Impératif, & ne ľ eit point à la Troi- 
fiéme, & pareillement jamais au Pluriel.

Quand
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Quand il eft irregulier à ľ Imparfait de 

ľ Indicatif, il ľ eft aufii au Premier Imparfait 
du Subjonctif , & conferve fon irrégularité 
dans toutes fes Perfonnes & Nombres.

Entre tous les Verbes tant Simples que 
Compofés , il s’ en trouve qui font Irrégu­
liers , mais pour ľ ordinaire ce font les Ver­
bes Neutres, & la plupart des Verbes Sim­
ples de deux fyllabes, rangés felon ľ ordre 
alphabétique dans la Lille fuivante > ou 
leurs Temps & Mœufs irréguliers font con­
jugués.

/Vßbrechen, Rompre , ou Cueillir : voyés 
Brechen, car les Verbes Compofés fui- 

venten tout la Conjugaifon des Simples.
.dbvveifin, Renvoyer : voyés Wéi[en. 
.Anbieten, Offrir : voyés Bieten. 
Aúfbr echen , Ouvrir une lettre, ou dé­

camper : voyés Brechen.
.dúfthun , Ouvrir : voyés Thttn.
Aúsbacken , Achever de cuire : voyés 

Backen, Sic.
TèAcken , Cuire du pain. Imp. ich bûche, 

je cuifois du pain, Sic.. Pari, ich hab ge­
backen , j’ ay cuit du pain, &c.

Befehlen, commander. P reí. ich bcfih­
le , ou befehle , je commande , du bef thfl, 
tu commande , gr befihlt ■>il commánde,&c. 
Imp. ziZ? befähle , je commandons , &c. 
Parf. ich hab befohlen , j’ ay comman- 
^,&C. ' _ e- 7

К $ Sich
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Sich befleiße»t tâcher , faire diligence. 
Jmp.ich beflíeflemich , je tâchois, Sic. Parf. ' 
ich hab mich beflißen , j’ ay tâché, &c.,

Beginnen , commencer. Imp. ich be- L 
gúnne, ou begúnte , je commençons , &c. 
Parf. ¡ch hab begannen , ou begúnt , j’ ay 
commencé, &c.

Béiffen , mordre. Imp, Ich bíeffè , je 
mordois , &c. Parf. ich hab gebißen , j* ay 
mordu, &c.

Sich Besinnen , s’ avi fer. Imp. Ich be- . 
fdnne mich , je m’avifois, &c. Parf. ich hab 
mich begonnen, je me fuis avifé, &с.

Betriegen , tromper, lmp. ich betröge, 
ou betrüge , je trompéis, &c. Parf. zeÅ 
betrogen, j’ay trompé, Sic.

, plier. Imp. ze¿ ¿cge, je pliois, &c. 
Parf. ich hab gebogen, fay plié, &c. ,

Bteten , offrir un prix pour quelque 
marchandée. Imp. zeé j’ cłirois, oie. 
Parf. hab geboten, j’ay offert, Sic.

Binden lier. Imp. ich bande, ou blinde, 
je üois , Sic. Parf. ich hab gebunden , j’ay 
lié, &c.

^zfffzz,prier. Imp. ich bate, je priois, &c. ■ 
Parf.ichhabgebétten, j’ay prié, &c.

Bldfen, fouffler. Imp ichbliejfi, jefouf- 
flois, Sic. Parf. /Ժ hab gebláfen, )’ ay fouf- l 
ñé, &c. .

Bléiben. demeurer. Imp. zVé bliebe , je 
demeurois &c. Parf. /Ժ bin geblieben > je fuis 
demeuré, &c.

des Verbes Irr egu hers. U?

Bråten , րօ՚ւր. Imp. ich briete, je rôtif- 
fois. &c. Parf. ich hab gebraten , j’ay rô­
ti , &c. , y*A?**h***- £ад

Brechen, rompre. Pref. du brichfl , tu 
romps , er bricht, il rompt, Sic. Imp. ich 
brache■ je rompois, &c. Parf./րճ hab gebro­
chen, j’ay rompu, Sic.

Brennen , brûler. Imp. ich brennte, je 
bmlois , &c. Parf. ich hab gebrènnt, j’ ay 
brulé, &c.

Bringen , apporter. Imp. ich brachte, 
j’apportons , &c. Parf. ich hab gebracht, j’ay 
apporté, &c.

TfEncken , Penfer. Imp. zc¿ dachte, je 
penfois, Sic. Parf. zcZi ԽՃ gedacht, j’ay 

penfé, &Ľ.
Dòrjfen, ofer. Pref. zVå darf, j’ ofe, &c. 

Imp. zrA durfte, i’ o fo i s, &с. Parf. zVí 
dhrffen , Si quelquefois gedorfft , j ay 
ofé, Sic.

Dréfchen, batre du blé. Imp. zV¿ dróf he, 
je batois, Sic. Parf. ich hab gedrofchen, j’ay 
batu, &c.

Dringen, pre lier , ou pouíTer. Imp. zcã 
drdnge, ou dränge, je poufíbis , Sic. Parf. 

gedrungen, j’ ay prefíe, Sic.
Dúncken , fembíer. Imp. er deuchte 

mich, j| me fembloit, Sic. Parf. er АлГ mich 
gedeucht , ou gedúncken , il m’a fem- 
ble, &c.
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"pRkíejen , Choifir. Imp. ich er kobre , je 
■*—' choiíiíTois , Sic. Parf.ich hab erfeóhren, 
j’ay choifi, &с. Հ

Er {ch Л Не ո, retentir. Imp. ich"'èr(chollet 
je retentiíTois, Sic. Parf. ich hab erschollen » 
j’ay retenti,, &a.

Erschrecken , s’ épouventer Pref, ich 
erfcbre'cke , ou erschrick , je m’ épouven- 
te Sic. Imp. ich erfèhrâcke , je m’épouven- 
tois , Sic. Parf. ich bin erjchrocken, je me fuis 
ép op vente՜, &c.

£//<?// , manger. Pref. /Ժ e(Je , ou zyf, 
je mange, Sic. Imp.ich afle, je mangeois,Sic. 
Parf. ich hab géjjen, j’ ay mangé, Sic.

"C-Ähren, Charier. Imp', ich führe, je cha- 
Ł riois , & c. Pari, ich bin gefahren , j’ay 
charlé, &c.

tallen, tomber. Pref. f'állfl, tu tom­
be , fr ՀճՃ/, il tombe, &c. Imp. zcã f&e, je 
tombois , &c. Parf. ztd bingefallen, je fuis 
tombé, &c.

Tången, prendre quelqu’ un. Imp. zV¿ 
flenge, je prends, &c. Parf. /Ժ hab gefangen, 
j’ ay pris, &c.

Fechten, faire des armes. Imp. ich fech­
te, je faifois des armes , &c. Parf. zr¿ 
gefochten, j’ ay fait des armes, &c.

Finden , trouver. Imp. zV¿ fände, ou 
fúnde, je trouvois , &c. Parf. ich hab gefun­
den, j’ay trouvé, &c.

flechten , entrelaiTer. Pref. ab fiiehf,
tľ -ri-

«kf Irréguliers. ï1 

tu entrelaiTe, erficht, il entrelace, &c, lmp. 
ich flóchte, j’entrelaíľois , &c. Parf'.ich hab 
geflochten, j’ay entrelaiTé.

Fliegen , voler en l’air. Imp. ich flöge, 
je volois, &c. Parf. ich ¿zzz geflogen, je luis 
volé, &c.

Fliehen, fuir. Pref. dufléuchfl, tu fuis, 
er fleucht, il fuit, &c. Parf. zr¿ bin geflohen, 
j’ay fui, &c.

File (fen, couler. Imp. zr¿ flöffe, je cou- 
. lois , &c. Parf. ich bin gefloßen , j’ay cou­

lé , &c.
Treffen , devoren Pref. ich freß, ou 

frtß-> je devore, dufrifl, tu devore, erfrift, 
i.l devore, &c. Imp. zcå /t^ , je devo- 
rois ,&c. Parf. /Ժ hab gefreßen, j ay devo­
ré, &c.

Frieren , avoir froid. Imp. es frehre 
mich, j’ avois froid , &c. Parf. es hat mich 
gefrohren, j’ay eu froid , &c.

ÇZEbahren, enfanter, ou être né. Pref. ich 
gebthr , j’enfante , ou je nais , du ge- 

bihrfl, tu enfante, er gebihrt, il enfante, &c. 
Imp .ichgcbahre , j’enfantois, &c. ich hab ge­
bühren , j’ay enfanté, &c.

Gében, donner. Pref. ich gebe , ou gib, 
je donne, dugibft, tu donne, ergibt, il don­
ne, &c. Imp. ich gäbe, jedonnois, &c. Parf. 
ich hab gében, gw gegeben, j’ ay donné, &c.

Gehen , aller. Imp. ich gierige, j’ al- 
lois,Sie.Pari ich bin gången, je luis allé,&c.

Gelin-
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Gelingen, reuíTir. Imp. es gelange mir, 
je reufliHois ,&c. Parf.ßr 
j’ay reulTi, &c.

valoir. Pref.^;/(/Z, tuyaux, 
er «rill, il vaut , &c. Imp. ich gaite , je va- 
loîs,&c. Pari./fÄW^f 
j’ay valu , &c. ..........

joüir.Imp./iÄ
fois, &c. Pari, ich ЬлЬ genoffen, j’ay joüy,&c. 

Gefihèhen, arriver, ou fe faire. Pref, er 
FfÆAÆAf, il arrive, &c. Imp. er^/é^՛ ¡1 
trivoit, &c. Pari, ßf d е&агп-

vé, &с. n r j
Gefchvvéllen , enfler. Pref. «« ge- 

fchvvíllfl, tu enfle, er gefchvvillt, il enfle. &c. 
Imp./fA , l’enflois, &c. Parf. /еб
bin irefchvvóllen, je fuis enflé, 

gagner, lmp.
je gagnois, &c. Parí. "6 Ы , j’ay

^^Giejfen, fondre , jetter en moule. Prefl 
tüfond, HFond, &c.

Imp.^^.ou^, je fondons, &c. 
ParfJ^ j ay ion-
du ) Sic* , » յ՛ rp •

reluire. Imp^fA^{ýY»1crc.

Glimmen , commencer à brûler. Imp. 
¿rA , ie commençois a biûler , &c.
Pa,L 1 ay
commence a mû er, &c.

des Verbes Irregutiers» i f ;
Graben, fouir. Prz{. du grab ft, tu foins,Հ 

ergrabt, il foüit , &c. Imp .ich grübe', jeż 
foüiffois, &c. Parf. ich hab gegraben , i’ ay 
foui, &c.

Griffen, toucher, tâter. Imp. ich gref­
fe, je touchois , &c. Parf. zVé hab griffen, 
ou gegriffen, j’ ay touché, &c.

Է-J Alten, Tenir. Pref, du h'àltft, tu tiens, 
er halt, il tient, &c. Imp. ich hielte, je 

tenois, &c. Parf. ich hab gehalten, j’ay te- 
: nu, &c.

Hangen, être attaché. Imp. ich ht enge, 
F j’étois attaché , &c. Parf. ich bin (rebaneen, 

j’ay été attaché, &c.
Hanen, donner un coup d’eflramaçon. 

Imp. ich hiebe, jedonnois, &c. Parf. ich hab 
gehauen, j’ay donné, &c.

Heben, élever. Imp. zrÄ , j> éle- 
vois, &c. Parf. ich hab gehoben , j’ay ¿le­
vé, &c.

Héiffèn, s’appeller. Imp .ich hieße, je 
m’appeliois , &c. Parf. ich hab geheißen, je 
me fuis appellé, &c.

Heißen , aider. Pref, duhiffft, tu aide, 
er hilft, il aide . &c, Imp. ichhâlffe , j aj. 
dois, &c. Parf./сA hab gehoben j’ay aidé,&c.

Hencken , pendre. Imp. ich hienge , je 
Pendois,&c. Parf. ich hab gehangen , öc quel­
quefois ,gehénckt, j’aypendu.öíc.

Hínchen, boiter, lmp.иЬЬііпскеДеЪт- 
toisj&c.Paď. ichhabgehuncken,j’ayboité,&c.

Kennen,
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1ՀEnncn , Connoître. Imp. ich kante , je 
•í'՜ connoifTois , &c. Pari, ich hab gekant, 
ou ge ként, j’ay connu, &c.

Klingen, raifonner. Imp. klänge* 
ou klunge, je raiionnois , &c. Parí. zV¿ ԽՃ 
geklungen/ j’ai raifonné, &c.

Kommen-, venir. Imp. zVä käme, je ve­
nais, &c. Pari. bin kommen, je fuis ve­
nu, &c.

Können , pouvoir. Pref. /Ժ ¿ля , je 
puis, ճ/ճ kanjł, tu puis, er kan, il peur &c. 
Imp. ich kánt e, je pouvois,&c. Parf. ich hab 
gekönt, ou können, j' ay pû, &c.

Kriechen , ramper. Pref. ¿/я kréuthß, 
tu rampe, ťr kreucht, ou kriecht, il rampe,&c. 
Imp. zr¿ kröche, je rampois, &c. Part, zr՝^ 
bin gekrochen, j' ay rampé, &c.

Г , Charger. Imp. z'í¿ /«¿¿f. je char- 
•*-' geois , &c. Parf. ich hab geladen, j’ay 
chargé, &c.

Laßen, lai (Ter. Pref. z/я /л/? . tu laiiTe , 
erlaß, il laiiTe , &c. Imp. z?¿ ließe , je laif- 
fois, &c. Parf. ich hab gelaßen , Gelaßen, 
j’ay laiffé, &c.

Lauffen, courir, Im f). ich ließe, jecou- 
rois, &c. Parf. ich bingeioffen, j' ay couru, &c.

Leiden, fouffrir. Imp. zzA /z/Zf, je fouf- 
frois, &c. Parf. zrÄ hab gelitten , j’ay fo of­
fert , &c.

Leihen, prêter. Imp. zrÄ //Af , je prê- 
toiSj&c. Parf.ich habgehheii, j' aypiêré, &c.

Léßn,

des Verbes Irre gutters, if y

Léfen , lire. Pref, du lift, tu lis , er lift, 
il lit, &c. Imp. ich life, je lifois, &c. Parf. 
ich hub gelé fen, j’ay lû, &c.

Liegen, être couché. Imp. /Ժ lúgé՝ 
f étois couché , &c. Parf. ich bin gelegen՝ 
j’ay été couché, &c.

Lügen, mentir. Pref, duleugțl, tu mens, 
er leugt, il ment*, &c. Imp. ich loge, je men­
tóis , &c. Parf. ich hab gelogen , j’ay men­
ti , &c.
Д ЛлЫеп, Moudre. Parf. ich hab gemáh- 

*-*- len, j’ay moulu, &c.
Mélcken , traire une vache. Pref. du 

milckß , tu trais , ermilckt, il trait, &c. 
lmp. ich móleke, je trayois, &c. Parf. ich 
habgemólcken, j' ay trais, &c.

Meßen, me Curer. Pref. du mißeß , ou 
miß, tu mefure, er mißet, ou miß, il me- 
fure, &c. Imp. ich maße, je mefurois, &c» 
Parf. ich habgemeßen, j’ay mefuré, &c.

MSgen , pouvoir. Pref. ich mdg, je 
puis, dumdgß, tu puis, er mág, il peut, &c. 
Imp. ich mochte> je pouvois , &c. Parf. ich 
hab mogen, ou gemocht, j’ ay pu, &c.

Moßen , devoir , ou faloir. Pref. zrĂ 
, je dois, лу«/? , tu dois, er muß, il

doit , &c. Imp. ich müße , je devois, &c. 
Parf. ich hab müßen , gemäß , ou gemäß, 
j’ay dû, &c.
JSßEhmen , Prendre. Pref. ¿fe nimbß , tu 
**■ * prend, rr nimbt, il prend, &c. Imp./VÁ

Հ,
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nähme , je prenois , Sic. Pari', ich hab ge­
nommen, j’ ay pris, Sic.
TjFéiffen, Siffler. Imp. ich pfiffe , je fif- 

*- flois , &c. Pari, ich hab gepflißen , j’ay 
fifflé, Sic.

Pflegen , avoir de coutume. Pari, ich 
hab gepflogen, ou gepflegt, j’ay eu de cou­
tume, Sic.

Preifen, prifer. Imp.ichpriefe, je pri- 
fois , Sic. Pari, ich hab gepriefen, j' ay pri- 
fé, Sic. » ՚
fÿllellen, Sourdre , rejaillir. Pref, duquilfll, 
^Հ^րս rejaillis , er quillt, il rejaillit, Sic. Imp. 
ich qúálle, je rejailtiíTois , Sic. Parf. ich hab 
gequollen, j' ay rejailli, Sic.

ïflÆhen, Confeiller. Imp. ich riet he, je 
confeillois, Sic. Parf. ich hab geráthen, 

j' ay confeillé, Sic.
Rächen, venger.Imp. ich roche ou rache­

te, je vengeois ,&c. Parf. ich hab gerochen, 
j’ ay vengé, Sic.

Reiben , frotter. Imp. ich riebe, je frot- 
tois, Sic. Parf. ich hab gerieben , j' ay frot­
té, SiC.

Reifen, ou zerreißen , déchirer. Imp. 
ich zerriefle, je déchirois, Sic. Parf. ich hab 
zerrißen, j’ay déchiré, Sic.

Reiten, aller à cheval. Imp. ich ritte, 
’allots achevai. Sic. Parf. ich bin, ou hab 
geritten , je fuis allé à cheval, Sic.

Riechen

__________des Verbes Irréguliers. içy

Riechen, fentir, flairer. Imp. ich roche, 
je fentois, Sic. Parf. ich hab gerochen > fay 
fenti, Sic.

Ringen, luitter. Imp. ich rúnge, jeluit- 
tois. Sic. Parf. ich hab gerungen , j’ay luit- 
té, Sic.

Rinnen , couler. Imp. ich ranne , ou 
runne, je coulois, Sic. Parf. ich bin geran­
nen, je fuis coulé, Sic.

Kliffen, appeller. Parf. ich hab gerufen, 
ou gerußt, j’ ay appelle, Sic.

puffen, yvrogner. Imp. ichfbffe, ou fuße, 
j’yvrognois , Sic. Parf. ich hab țefofew, 

j’ay yvrogné, Sic. J
Saugen, tetter. Pref, du fäuge/l, tu tet­

te , er fäuget. il tette, Sic. Imp. ich foge , je 
> tettois, Sic. Parf ich hab geflogen , j’ay tet­

té , Sic.
Scheiden , feparer. Imp. ich fchiede, je 

feparois, Sic. Parf. ich hab refchieden . i’ av 
feparé, Sic.

Scheinen, paroftre. Imp. ichfehiene , je 
paroiflois, Sic. Parf. ich habgefchienen, j’ay 
paru, Sic.

S ch éßen , voider fon ventre. Imp. ich 
fchiße, je vuidois, Sic. Parf. ich hab refehíf- 
fen, j’ay vuidé , Sic.

Schelten, outrager, Pref, du fchilfl, tu 
outrage, erflehilt, il outrage , Sic. lmp. ich 
fehálte, j’ outrageois,Sic. Parf. ich habgeflchol- 
ten, j’ay outragé, Sic.

L 1 Si h g- 



t f g de la Conjugai fon

Scheren , tondre. Pref, du fchírf , tu 
tonds, er f hírt, il tond. &c. Imp .ich (chóre, 
je tondois , &c. Pari, ich hab gefchóren, j’ay 
tondu, Őtc.

Schieben , poufíer , rouller. Pref, 
fchéubft, tu poulie, ťr fchéubt , oufchibt, 
il poulie, &c. Imp. zfZ? fèhobe, ou fchúbe , je 
pouiTois , &c. Parí. hab gefc höbe ո , j’ay
poulie, Sic.

Schiefen, tirer avec quelques armes. 
Imp ichfèhoffe, oxifchûffe , je tirois, &Ճ1 
Parf. ՃճՃ gefc hoffen, j’ ay tiré, &c.

Schinden, écorcher. Imp. ich fe hunde t 
j’écorchois , &c. Parf. ich hab gefehúnden, 
j’ey écorché, &c.

Schlaffen, dormir. Pref.da fchľäffft, tu 
dors, erfchlájft, il dort, &c. Imp. ichfchlief 
fe, je dormois, &c. Parf. zíÃ hab gef¿hláfen, 
j’ay dormi, &c.

Schlagen, battre. Pref, du fchl'àgfl , tu 
bas, er fihlägt, il bat,&c. Imp. ich fchlúge, 
je battois, &c. Parf. ich hab gefchldgenfvj 
battu, Sic.

Schleichen, fe glifler. Imp. /Vã fchlie- 
ehe, je me gliflois. &c. Parf. ich bin gefehlt֊ 
eben, je me fuis gl ifié, &c.

Schleifen, éguifer, ou gliíFer. Parf. ich 
habge(chlif en, j’ay éguifé, &c.

Schliefen-, fermer à clef , clore. Imp.
(chlóffe, je fermois. &c. Parf ich hab ge- 

fehle fen, j’ay fermé, &c.
‘'schlingen , avaler. Imp. jchlúnge,

) ava*

(■

des Verbei Irréguliers. i fÿ

j’avaîois ,&c. Parf. ich habgefchldngenßzy 
avalé, &c.

Schméißèn , jener rudement quelque 
choie. Imp. ich fchmiffe, je jettois, &c, Parf. 
ich hab ge/'chmtßen, j’ay j étté. &c.

Schméltzen, fondre. Imp .ich [chmóltze, 
je fondois, &c, Parf. ich hab gefchmoltzen > 
j’ay fondu, &c.

Schneiden . couper , tailler, Imp. zr& 
Jchnițte, je coupois , &c. Parf. ich hab ge- 
J'chnitten , j’ ay coupé, &c.

Schreiben , écrire. Imp. ich ßhriebe, 
j’ écrivois, &c. Parf. zzâ hab gefchrieben, j’ay 
écrit, &c.

Sc hr éy en , crier. Imp. zr¿ [chrýe , je 
criois , &c. Parf. ich hab gefchrýen , j’ ay 
crié, &c.

Schreiten, enjamber. Imp- z'că /ihritte, 
j^enjambois, &c. Parf. ich hab gefihrítten, 
j’ay enjambé, &c.

Schweigen, fe taire. Imp.ich.fchwie­
ge, je me taiibis,&c. Parf.ichhabgefchwie- 
gen, je me fuis tu, &c.

Schweren , jurer. Imp. ich íchwúre, 
je jurois, &c, Parf. z'cÄ gejchworen,
j’ay juré, &c.

Schwimmen, nager. Imp. ich fchwám- 
me , ou jchwúmme, je nageois, &c. Parf. 
ich. habgefchwummen, j’ay nagé, &c.

Schwinden , fe confommer. lmp. zVb 
fehwùnde, je me confommois, &c. Parf. zz-ծ 
bin geJch wdnden^fZ me fuis confomme, &c.

L 5 Schwin-



ібо de la Conjugation

Schwingen, vanner, jouer du drapeau. 
Imp. ich fchwAnge, ou fchwúnge , je van­
nais , &c. Parf. ich hab gefchwtíngen , j' ay 
vanné, &c.

Sehen , voir. Pref, zcã síhe, ou /ZAf, je 
vois , , ou fichft r tu vois, er f tehet,
ou ficht, il voit, &c. lmp. ich fahe, je 
voyois, &c. Parf. ich habgef then j' ay vû,&c.

Senden , envoyer. Imp.ichfandte, j’en- 
voyois, &c. Parfich habgefdndt, ou gej en­
det, j'ay envoyé, &c.

Sieden, b oui Mir. Imp. ich fote, je boiiil- 
Jois, &c. Parf. i i hab ge főtten,]՝՝ ay bouil­
li , &c.

Síneken, aller au fond. Imp. ich fínche, 
j’allois , &c. Parf. ich bin ge fínchen , je fuis 
allé, &c.

Singen, chanter. Imp. ich fånge, ou fin­
ge , je chantois, &c. Parf ich hab gefangen , 
j’ ay chanté, &c.

Sitzen, êtreafhs.Imp. ich fâffe, j’étois 
afir s , &c. Parf. ich bin ge f éjfen, j' ay été af- 
fis, &c.

Sollen , devoir. Parf. ich hab filien, ou 
j' ay dû &c.

Spéyen, cracher. Imp. ich fije, je cra- 
chois,‘&c.Parf icb habgejfien, j'ay craché,&c.

Spinnen filer. Imp. ich íbánne, ouf tin­
ne , je Alois, &c. Parf. ich habgejjfinnen, j’ ay 
filé, &c.

Sprechen. parler, dire. Prf.du (jrichft, 
tu dis, erjjricht, il dit, &c. Imp. ich firáche, 

edi- 

dec Verbes Irréguliers. < Հ t

je cli fois, &c. Parf. ich hab gebrochen , j’ ay 
Հհէ, &c.

Springen, fauter. Imp. ich grange, ou 
fpriínge, je fautois, &c. Parf. ich bin gedrun­
gen, fay fauté, &c.

Stechen , piquer. Pref. ßichß, tu 
pique,ťf flicht, il pique, &c. Imp. ich fla­
che, je piquais, &c. Parf. ich habgeflöchen, 
fay piqué, &c.

Stehen , être debout. Imp. ich ßunde^ 
f étois debout, &c. Parf, ich bin geflánden, 
j’ay été debout, &c.

Stehlen . dérober. Pref. z&z flihlß, tu 
dérobe, er /?z¿Zz , il dérobe , &c. Imp. 

flćihle, je dérobois, Sic. Parf. habgefich­
ien , j’ay dérobé, &c,

Steigen, monter, grimper. Imp. ich 
fliege, je montois, &c, Parf. ich bin g eß le­
gen , je fuis monté, &c.,‘fe /»r

Sterbenmourir. Pref. dußirbfl, tu 
méurs , erflirbt , il meurt, &c. Imp. ich 
flár be , je mourois, &c. Parf. £<?- 
flőrben, je fuis mort, &c.

Stincken , fentir mauvais , puer. Imp. 
ichfiâncke, je fentois,&c. Parf. ich habge- 
ßdncken, j’ay fenti, &c.

Stößen, pouffer, piler. Pref. duftôflefl, 
ou fl ó fl , m pouffe, er floß , i! pouífe. &c. 
Imp. ich fließe , je pouffois, &c. Parf. ich 
hab gefloßen, j’ ay pouifé, &c.

Streichen , frotter, fouetter. Imp. ich 
L 4 flríche,



i6z de la Conjugai fin

fir ¡che , je frottois, &c. Parí, ich hab geftri- 
then, У ау frotté, &c.

Streiten, combattre , difputer. Imp. ír A 
ftrítte , je combattois, Sie. Pari, ich habge« 
ftr itten, j’ ay combattu, &c.
CJ~Hiin,faite. Imp. ich that e, je fai fois» &c. 

Parf. içh hab ge th án, j' ау fait, & ՝.
Tragen , porter. Pref, du trag fi, tu por­

te , er tragt , il porte % &c mp. ich trage, 
je portois , &c. Pari ich hab getragen, f ay 
porté, &c.

Treffen, toucher , atteindre. Pref, d» 
tr ff fi, tu touche , er trifft, il touche. &c. 
Imp. ich tráffe, je touchois , &c. Parf. ich 
hab getroffen, j’av touché, &c

"Treiben, chafler, faire marcher. Imp. ich 
triebe, je chaffois, &c. Parf. ich hab getrie­
ben, j’ay challe, &c.

Tritten , marcher fur quelque chofe. 
Pref, du trifft , tu marche, er trit, il mar­
che, &c. Imp. ich tráte, je marchois, &c. 
Parf. ich habgetrétten, j* ay marché > &c.

Trieften, dégoûter. Imp. ich tröfe, je 
dégoútois, &c. Parf. ich hab getropft, j’ay 
dégoûté, &c.

Trinchen, boire. Imp. ich tranche, ou 
trúncke , je beuvois, &c. Parf. ich hab ge- 
tránchen, j’ay bu, &c.
քք/՜Erbleichen. Pâlir. Imp. ich verbliche , je 
V pâliffois , &c. Parf. ich bin verblichen, 
։--3y pâh, &c. yer&.

■

des Verbes Irréguliers.

L„........... ..................................................

լ >' je pefois, &c. Parf. ich hab gewogen, j’ay ре- 
fé, &c.

L î Wéb

_____
7erdérben , périr. Pref, du ver dir bß. 

tu peris, er verdirbt, il perit, &c. Imp. /гД 
verderbe, je periflois, &c, ich bin ver­
dorben » je fuis peri, ou zrÃ verdorben, 
j’ay peri. &c.

Verdrießen, déplaire , ennuyer. Pref, es 
verdréuß , ou verdrieß mich , il me dé- 
plaift, &c. Imp. es verdröße mich, ilmedé- 
plaifoit, &c. Parf. er hat mich verdrößen, 
il m’a déplu. &c.

Vergeßen , oublier. Pref, du vergiß, 
tu oublie , ¿-л- vergiß, il oublie , &c. lmp. 
ich vergeße , j’oubliois, &c. Parf. z'cÂ 
vergeßen, j* ay oublié, &c.

Vergleichen, accorder, comparer. Imp. 
żrA vergliche, j’ accordois, &c. Parf. ich hab 
verglichen, j’ ay accordé, &c.

Verlieren , perdre. Imp. ich ver lökre, 
ou verlúhre , je perdois, &c. Parf. ich hab 
ver ¿obren, j’ay perdu , &c.
Tlßöchßn , Croître. Pref, du wächß , tu 

crois, er wachß, il croît, &c. Jmp. ich 
vvtichie, je croiflbis , &c. Parf. ich bin ge- 
vvâchjen, j’ay crû, &c.

Wafchen, laver. Pref, duvväfchß, tu 
lave » er vväfihß, il lave , &c. Imp. ich 
vvtißche , je lavois, &c. Parf. ich hab ge- 
vvafchen, j’ay lavé, &c.

Wägen, pefer. Pref. du vvigß, tu pe­
ie, er vvigt, il pefe, &c. Imp. tch wöge,

fé, &c,
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Reichen, ceder. Imp ich wie c h c , je 
cedois , &c. Parf. ich hab, ou bin gewi­
chen , j’ ay cédé, &c.

Wéijen, montrer. Imp. zî£ wiefe , je 
montrois, &c. Parf. ich hab gewiefèn, j’ay 
montré, &c.

Wérben , lever des troupes. Pref. ate 
wirbjl, tu leve des troupes, rr wirbt, il 
leve, &c. Imp. ichwarbe , je levois, &c. 
Parf. «Ã ՃճՃ geworben, j’ay levé des trou­
pes, &c.

Wérffen , letter. Pref. ate wirffft, tu 
¡ette, ćt wir ff է , il ¡ette , &c. Imp. 
war ff1, je iettois, &c. Parf. zcZz 
wórffen, j’ ay letté, &c.

Wińcken , faire ligne de la tête, ou de 
fa main. Imp. ich wtíncke, ie faifois, &c. 
Parf. Ыб gewiín(ken, i’ ay fait figne.&c.

Winden , devider , tordre. Imp. zV¿ 
wúnde, je devidois, &c. Parf. ich hab ge­
wunden, ľ ay dévidé, &c.

Wiffen , fçavoir. Pref. ich weis , je 
fçais , ate wťzj? , tu içais , ex wrá , il 
Icait, &c. Imp. zrÃ wiijłe, je feavois, &c. 
Parf. ich habgewüft, j’ ay feu, &c.

Wollen , vouloir. Pref. zr6 will, je 
veux , ate wilft , tu veux , <?r will, il 
veut, &c. Parf. zré habgewo'lt, & quelque­
fois wollen, j’ay voulu, &c. ,

Wunfehen ,՝ fouhaiter. Imp. ich iruún* 
[che, je fouhaitois,&c Parf.ichhabgewdn- 
fehen, ougewun/cht, j’ay fouhaite, &c.

Zeihen,

des Verbes Ir reguli er s. 16ț

Eibe«, Acculer. Imp. ich ziehe, j’accu- 
^՜՜4 fois, &c. Parf. ich hab geziehen , j’ay 
accufe, &c. Հ k+tfi&bt»«ЛХ

Ziehen,tirer. Imp. ich zöge, je tirois, &c. 
Parf.ich hab gezogen, j’ay tiré, &c.

Zwingen , contraindre. Imp. ich 
zwange ou zwúnge, je contraignois, &c. 
Parf. ich hab gezwungen , j' ay con­
traint, &c.

Voila toutes les Regles qui regardent 
la Conjugaifon & la Compofition des Verbes, 
mais pour en avoir l’ufage dans peu, & avec 
moins de peine , voyez la Troifiéme Partie 
de mon Vocabulaire.

Recueil des Verves qui ont du rap 
port avec la Langue Francoife.

ѣепе déyen, 
Dánt zen, 
Donnern, 
Doppeln, 
Ftnpacken, 
Erfrífchent 
Firnißen, 
Flammen, 
Hacken, 
Krachen, 
Kratzen, 
Laßen, 
Lécken, 
Mangeln,

Benir.
Dancer.
Tonner.
Doubler.
Empaqueter. '
Rafraîchir.
VerniiTer.
Flamber.
Hacher.
Craquer.
Gratter.
Laiffer.
Lécher.
Manquer.

Már-
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Már t er ñ, 
Mér eken ՛, 
Méjjen, 
Múrmeln, 
Ordnen, 
P fiant zen> 
Predigen, 
Pré Jen^ 
Pr éjjen, 
Péim en > 
Pollen 
Stricken, 
JMánnen,

՚
Zuckern >

7)% Participe._____________

Mar ty ri ier. 
Marquer.

Ж Mefurer.
Murmurer.
Ordonner,
Planter.
Prêcher,
Prifer.
Prefler,
Rimer.
Rouller.
Triquotter,
Vanner.
Chiffrer.
Sucrer.

CHAPITRE V.

T3u Participe.

Е Participe eft ainfi nommé, parce qu’il 
participe, & prend fa nature du Nom Si 
du Verbe: comme Verbe, il gouverne le

même Cas que celuy dont il dire font origine : 
comm¿Nom il Ге décline comme unAdjedif,& 
eft toujours invariable quand il eil joint aux 
Verbes Auxiliaires Haben, Seyn & Werden.

Il fe divife en Participe du Temps Pre- 
fent, ou Gérondif, & Participe tu Temps 
Paffé, ou Supin. J’ay marqué comme ils fe 

forment 1* un & 1' autre dans la Conju­
gation de chaque Verbe.

CHA-

i

________ «§) oQfr ՜__________ t£7

CHAPITRE VL

T)e ľ Adverbe.

* Adverbe eft une partie ď Oraifon in­
déclinable , ainfi nommé parce qu’ il fe 
met ordinairement avec le Verbe, &

qu’il augmente ou diminue fa lignification. 
S’il fe trouve avec quelqu’autre partie d’Orai- 
fon, c'eft toujours à caufe du Verbe qui eft 
fous - entendu. 11 y en a qui lignifient le 
Temps , le Lien, la ¿Qualité , la Quanti­
té > &c.

г 
^-Adverbes de Temps.

T-jEut, Aujourd’ buy, vor tags, avant le 
"jour, heut frühe, heut morgen, ce matin, 

vor - mittag, avant midi, łu mittag , à mi­
di, nach-mittag , apres midi, heat abend, 
ce foir.

Géftern, hier, géftern vor tags, hier 
avant le jour, géfternfrühe , géftern morgen, 
hier matin , &c. vor géftern, avant - hier.

CWorgen , demain, morgen vor tags, 
demain avant le jour, morgen frühe, demain 
matin , &c. über morgen, après demain, den 
folgenden tag, le lendemain.

^ydllzett, immer , immerdar , immer­
fort, ft ét s, toujours.

alsbald , bald, gejchvvind, vite, be­
hend, gleich » (tracks , uon ft und an , zur 
fund, incontinent» ohne verfug, fans delay.

dits-



ւճ$ de l' Adverbe.

tWsdánn, damals, alors.
Hey tág, de jour , bey nacht, de nuit. 
Bis fo láng bis, jufques à ce que.
Bifdáto, fero , ¿¿r jet zâna , ՃՃ՜ jfe 

tzúnder , jufques à prefent.
Bis wann , jufques à quand.

weilen, manches mal, unt er v v ei­
len , zu zéiten, quelquefois ,/ur difimái, 
pour cette fois.

Dermâln eins, éinsmals, un jour.
Des morgens, le matin , ¿fe՜ ábends, le 

foir , ¿fe Mjj, par jour , ¿fe , par 
nuit. a

Sfey? , auf s éheße , au plutôt, érfier 
tågen, au premier jour, érfi lich, zuvor 
paravant. z

Brahe, bey zéiten , zeitlich, de bonne 
heure.

Hin fur, hinfùro, hinfórt ins künftig, 
dorénavant.

eher, je béffer, le plutôt, le mieux. 
Jjfez,, /¿/հօ , jetzánd jetzunder, »«я, 

à cette heure, ťr/ŕ, aller er fl jétzo erfi, tout 
à cette heure.

Inkúrtzem,kurtzlich ,e,n peu de temps.
Ind éjjen , inzvvífchen, mitlervvéil, 

unterdéffen, cependant.
jf angft, nechfl, neulich , nouvellement.
£дя£ , long ֊ temps , /¿¿űzz iängft, déjà 

longtemps, vor Iängft, depuis long - temps.
Létzlich. dernièrement.
Nach die fem » her nách, après.

J Ж,

¿fc /’ Adverbe. i '9

Nie, niemals, nimmer , nimmermehr, 
jamais. ,

Off t, offtmal, fouvent, qfftermal, plus 
i fouvent.

Schon, déjà.
Jď/Z, dámalen, /either, feit hero, /?/> 

¿fe՞ ճ/z'z , -г/оя ¿fe ճճ՚/z fer , depuis ce 
temps-là.

So bald als, audi - tôt que.
Jo láng als , tant que.
Spät, láng fam , tard.
Lfer ¿fery tág , innerhalb dréy tågen, 

I , dans trois jours,ufer ď/яj'ztfe, dans un an, &c.
Uber ein kleines, ufe./ fefe kleine weil, 

dans peu.
Լ Lfe f/'я z/fe, à une heure , /¿я? zvvey 
uhr , à deux heures , &c. ля/ mitternácht, 
à minuit.

Unlängfl, nicht gar lang, depuis peu. 
fer álters, vor alten zéiten, vor zéi- 

Zfzz, anciennement, vor diefem , vormals» 
fonfi, autrefois.

Horhèro, vorhin, auparavant , kurt z 
vorher , peu auparavant , vor diefem , су- 
devant.

Wann ? Quand ?
/ŕfe lang ՜է Combien de temps ?
Zeitlich , fej zéiten, frühe , de bonne 

heure zeitlich genug , aiTez de bonne heu­
te , ճճ rechter zeit, à temps.

Ч
I
I

ЛДиег-



de ľ Averbe. І7Г

Überall, par tout.
W ó ? où ?

Tour les Yerbes de mouvement, 
quand le mouvement je fait vers nous. 

Dadurch, par icy.
Hér, icy, bis hie hér , bis da h'er , juf- 

ques-icy.
Herab, ou herunter , en bas , herauf , 

en haut, heréin, dedans, heraus, dehors.
Von dánnen , de - là
Von fern, weit hér, de loin.
Wo hér ? von wann ? d’où?

Tour les autres Verbes de
mouvement.

^Abwerts, en descendant, àufwerts, 
en montant.

Hinab , hinunter, en bas, hinauf, en 
haut, hinein, dedans, hinaus, dehors.

Hin und hér, çà, & là.
Wo durch ? par où ?
Wo hin ? wo hinaus ? ou ? bis wo 

hin ? jufques où? bis zum énde, juiques au 
bout.

^Adverbes de Qualité.

Anderf, Autrement.
’¿՜Լ Arg, mal, ärger, fchllmmer, vieler, pis -, 
am ärpßen, am jchlimmjlen, le pis

Ar t ig » ár t lich, fein, habfch, joliment.
Al Auf

։?Q x de ľ Adverbe.

.Adverbes de Lieu.

pour les Verbes de Repot.

Arldá, aldar, dá, dar, hie, hier , icy. 
al allenthalben, überall, par tout.

Anderwerts, ánderfwo, ailleurs.
Aúfwendig, aúfwerts , par dehors, 

inwendig, éinwerts, en dedans.
Dahéym, zu haus, au logis.

X Diffeits, ձշհշ, jénféits, delà.
Drinnen, ou drin , dedans, dràujfen, 

dehors, dróben, en haut, drúnten, en bas.
Darinnen , ou darin, hierinnen , ou 

hierin, icy dedans, dar duffen, ou hier duffen, 
icy dehors , dar oben, ou hieróben, icy haut, 
dar únten, ou hier únten, icy bas.

Dort, là, dort drinnen , ou dort drin, ՝ 
là dedans ,’ dort drdufjén , là- dehors, dort 
droben, là - haut, dort drúnten, là-bas, dort 
hinten, là-derriere.

Drhber, par - deíTus, drunter, par del- 
fous, únten , unter wer is, par en bac.

՝Einwerts, inwendig, en dedans.
Vern, weit, loin.
Hinterwerts en arriere. 
Irgend, irgendwo, quelque part.
Vlahe, née hfl, prés.
niedrig, bas.
Híraend, nulle part.
eben, oberhalb, obenher, en haut, par 

en haut. և
Uberali,



de V Adverbe. de ľ Adverbe.
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^Adverbes de Quantité.

A Bernül, noch, wiederum , derechef, 
aufs neue, de nouveau-
Tffy mal auf ein ander, trois fois de 

fuite, &c.
Ein malf եր álle mal, une fois pour tout. 
F oft, fehler , à peu près.
Genug , aifez.

wŕAr, de plus en plus 
länger je weniger, de moins en moins.

Manchesmal, hiswéilen, quelquefois, 
einmal zu guter letzt, une fois pour toutes.

yWéÂr, plus, օճր weniger, plus 
ou moins, о méijben, auf s méifle, au plus. 

, rien,gantz nichts, gár nichts՝ 
rien du tout.

Viel, beaucoup , ében Го viel, autant, 
vielmal, plusieurs fois , zu viel, trop.

Wenig , peu , weniger , moins , am 
wenigsten, aufs wenig fie, au moins.

Wie vieil combien ? wievielmal? 
'Z'iw oft ? combien de fois.

Adverbs ď Ordre.

Anfangs, anfänglich, d’ abord.
Darnach, hernach , après, dar Auf, là- 

defllis.
'Df7' lange nach, awț ehrlich, tout au 

long.
Fr flieh , zum er ft en , premièrement, 

M շ Հսր;

17»
»Vluf ált •vätterifch , à ľ antique ,auf 

die néue manier, ou móde , à la mode , auf 
Frantzàfifch, à la Françoife, &c.

Aus lufi , par plaifir , aus noth , par 
neceffité, aus fehér tz>, par raillerie.

Billtch, raifonnable, iinbillich, unrecht՝ 
à tort, wól, recht, bien , gar wól, fort 
bien, mit rechtem, à bon droit, ében recht՝ 
grád recht, gleich recht, bien à propos.

berge ft ált, dermaßen, álfo, tellement. 
Eigentlich , précisément.
Er nß lich, ferieufement, im ernft,tont 

de bon.
Gemach , gemächlich » Zfz/f , /аг»ŕ > 

doucement.
Gern, gar ger», volontiers.
Gutwillig՝ freiwillig՝ volontairement.
Halb und halb , fi hin , paiTablement, 

là, là.
Heimlich, en leeret.
Mit fieis, exprés.
Mündlich , de bouche , fchrifitlicn > 

par écrit.
Schértzweis, par raillerie, ft иск weis, 

par pieces.
Unge fé hr, par hazard.
Za wáffer, par eau , £՛« Za»<Z, par ter­

re , zu քսք, à pied , zu pferd fa cheval , zu 
fehiff, par bateau, zu trotz, par dépit.



de l'Adverbe. de ľ Adverbe.

Հ

ch als, gleich fam als , comme fi. 
fi Հօ wól als, au fii bien que.
o z՝ rx m ľh p

Adver՜

»ճ___________________________ __________
furs erfłe , en premier lieu , furs zvvéyte » 
en fécond lieu, zum anderen , fécondé- 
ment, &c.

Im übrigen, au reite.
Kurtz, kurtzlich, bref.
1&Ժ órdnting , «дсб ճ/ճ՚ր , en 

ordre, ŕ® ander, de fuite, nachmals^ 
en fuite de cela.

Ordentlich , ď ordre.
Schließlich, befchlt'ß, pour conclu­

sion , z.« létzt, à la fin, létzlich, finalement.
Llfor , après cela.

Adverbes de Confufion, 

T)Æ hinderße zu vorderß , fans devant 
derriere, das ilnterße zu óberfł , fans 

deďus deíTous.
Häuffig , hâußfenvvets , w/ŕ häufen, 

par troupe, mit ge dräng, en foule.
ЛЛ/ Unordnung , en confufion : »»- 

ordentlich, confufement.
Untereinander, pélemele.

Adverbes de Comparaison,

Als wie, gleich wie, comme, als vann, 
de même que, dejfgleichen, ebener maf­

fen , /о, de même.
‘Vargege n her gége n, au contraire. 
Gleich als, gleich fam als , comme fi 

■ So Г Հ
, comme.

ձշՀ 
•Adverbes ďInterrogation. 

C~fiElt ? n’ eft. ce pas ? ifi s das nicht ? ո 
eit - ce pas là?
Wann ? quand ? wann dann ? quand 

donc ?
Warum ? pourquoy ?
Was ? que ? quoy ? was fur ? ou 

was vor einer, e, es? welcher, e, es ? le­
quel ? laquelle ? &c.

Wer ? qui ?
Weshdlben ? à caufe de quoy ?
Wie ? comment ?
Womit ? wor mit ? mit was ? avec 

quoy ?
Wovon? w orv ón? von wàs? de quoy? 
Wozu ? worzii? zu wás ? à quoy?՞ 

Adverbes de Affirmation. 
ffi\Em fi alfo , il en eft ainfi. 
֊L'/Furwar, véritablement.

Gewls , gewißlich, ficher lich , vor.֊ 
gewís, aíTurémenr.

Ул , oüy, ja fréylich, oiiy da.
Ohne zwei fjei, zwei fi eis ohne , fans 

doute.
Unfehlbar, infailliblement. 
Wár li ch, vvarháfftig, en vérité. 
Zwar , à la vérité.

Adverbes de Negation. 

j\jEin . non, nit, nicht, ne, pas , gantz 
•*- * nicht, gantz undgår nicht, point du 

M î tout.

/
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tout, mit nickten՝ keines vvégs, en aucune 
façon.

Niemand, perfonne.
Nichts, rien , gár nichts, gantz und 

gar nichts, rien du tout.

Adverbes de Démonflration.

A ifi , hier ift , dáfeyn , das iß, das 
féyn,fchau flehe dá voila.
Difift, diffeyn , voicy. 
Nemlich , à fçavoir.
Zum exémpel, par exemple.

Adverbes de Doute.

Tvvann, vielleicht, peut-être. 
imfáll, en cas que.

Ob, fi, ob vielleicht, fi ďavanture.

Adverbes de Conclusion.

Ndlich , enfin , in fámmá , au bout du 
tout.
Im übrigen , au reite.
Kurtz, zu máchen , pour couper court. 
Schließlich , zum beßhliß, pour con- 

elufion.
11 y a de plus beaucoup ď Adjeétifs, 

qui fans leur rien ajouter, fervent ď Adverbe, 
& ce font particulièrement ceux qui en Alle­
mand fe terminent en ig , ifch, lich , & en 
François en ment. Ex. andächtig , devot » ¡ 
ou dévotement , närrifch > fol, ou folle­

ment»

de ľ adverbe. 177

ment , ehrlich , bonnette, ou bonnette- 
ment, &c.

Les Noms qui en François font précé­
dés de ces particules en , ou à la, étant ex* 
primees par auf, deviennent audi Adverbes. 
Ex. il m’ écrit en Allemand. Er fehreibt mir 
auf Teutfch, je m’habille àlaFrançoife, ich 
kleide mich auf Frantzofïfch, &c.

On fait pareillement des Adverbes de 
plufieurs Superlatifs, en leur ajoutant la lettre 
*. & en mettant devant les particules am, 
zum. Ճ quelquefois aufli la particule aufs, 
mais fans addition de ladite lettre n. Ex. der 
éhrlichße, le plus bonnette , am > ou zum 
ehr Ivhfi en , ou auf s éhrlichfle, le plus hun- 
nettement, &c.

CHAPITRE VIL

De la Prépofifton.

A Prépofition ett une Partie d’Oraifon, 
qui fe met toujours pevant les Articles* 
les Noms, & les Pronoms.

De toutes les Prépofitions , les unes 
gouvernent un feul Cas, &les autres en gou­
vernent deux.

Trépofifions qui ne gouvernent 

que le Génitif 
JS)lffeits, au deçàyénfeits, au delà.

Inbéyfeyn, in gége nvv art ¡ en prefence. 
M 4 Krafft
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175 T'es Prepofitions.

Krafft laut, vermag, en vertu.
Wegen, hállen, a caule, pour l’amour. 

Ex. Dffeits des laufgrabens » au deçà la 
tranchée, &c.

Préparions qui gouvernent indif­

féremment le Génitif > ou le
Datif

AOffer. außerhalb, hors, dehors.
-Ai*֊ innerhalb > dans > dedans, pendant 1 efpa* 
ce de, &c.

Oberhalb, fur. ou deffus.
Unterhalb, fous, ou deiTous.

Ex. stiffer halb des láger s , ou dem lager, 
hors, ou dehors le camp, &s.

Prépositions qui gouvernent le 

T) at iffeulement.

fills, du, de la, del , des, de.
Al ßgy, neben, auprès, chez, avec les Ver­
bes de repos.

Gegen, vers, envers.
Gegen uber, grad über, vis à vis.
Hinter, derriere.
Mit, nébß , famt, mit fámt, avec.
Hác\\, après, felon, fuivant, au, à la» 

àl’> aux, à.
Ober , fus, fr, fous.
Ohne, ՀoWŕr, fans.
Unter, zsvvifchen, entre, parmi.
For» devant.

¿fe- Proportions. 179

Zu, au , à la , à ľ, aux, à, chez, avec 
les Verbes de mouvement.
Ex. Er kommt aus der [Macht , il vient de 
la bataille, &c.

Frépofitions qui gouvernent le Da• 
tif avec les Verbes de repos , & ľ Ac՝ 

cufatif avec les Verbes de 
mouvement.

An , au, à ľ, à la, aux, a, en , joignant 
auprès.
k_Auf, fur, au, à ľ, à la, aux, à.
In, à, en, dedans.

Ex. ihre volcker lagen an denftadtthoren, 
leurs troupes camperent aux portes de la 
ville.
Ex. ihre vôle ker kamen bis an die fiadt- 
thor, leurs troupes vinrent jufques aux por­
tes de la ville, &c.

Prépo/itions qui ne gouvernent que 
ľ Accufatif

J~\Urch, par.
JS Far, vor, um, pour.

Uber -, par deiTus. 
IVider, contre.

Ex. Er dringet durch den feind, il traverfe 
1* ennemi, &c.

Л1 S Prépo*
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*.Profitions qui gouvernent 
Г Ablatif.

J/On, de, par.
* Von an , von duf. vonhér ,dês, depuis. 
Ex. Man redet überall von dem krieg, on 
parle par tout de la guerre, &c.

CHAPITRE VIII.
I

T)es Confondions.

Լ Es Conjonétions font des Parties 
d* Oraifon qui en font la liai fon & la 
beauté.

Aber, fonder n, mais.
Als, que, fi non, als das, fi non que.
Atfch, autïï.
Dann , denn, car , weil, diewéil> 

wéilen, (internal, parce que , ángeféhen 
daß, vû que.

Darúmb, pour cela , derohálben, dero՝ 
wegen , deshálben , deswegen , c’ eft 
pourquoyi demnach, partant.

Daß que, auf daß, damit, afin que, 
im fall daß, en cas que.

Dem f éje wie ihm wolle, quoy qu’il 
•n foit.

Die fes unángefehen, non obit mt cela, 
gleich wol, toutefois , jedóch nichts de f о 
weniger , nichts deßo minder , néan­
moins.

Doch,

Tes Interjections. j8։

Toch, jedoch, dennoch, pourtant.
Entweder, öder , ou, oder aber , ou 

bien.
Nachdem, après que.
Nech, encore, ny, weder, ny.
Ob gleich , ob fchón , ob wól, wie- 

wól, quoyque.
Und, &.
Unterdéjfen, in währender zeit. ce­

pendant.
Wann , wenn, quand, fi, ob, wo, 

fi , woférn, en cas que ,wo nicht, fi non. 
Wils Gott, s’ il plaît à Dieu.

CHAPITRE IX.

T) e ľ lnterjeäion.

L’ Interjeétion eft une Partie ď Oraiíone 
qui marque les Affeétions, ou les Mou- 
vemens de nôtre ame.

Interjections d’Abomination, 
"Da jéye Gott vor , da behüte Gott vor, à 
Dieu ne plaife , Pfuy, h,pfuy der J'chande! 
fi la chofe infame.

D’Ad miration, Ach lieber Gott ! 
ô bon Dieu ! ey , ey doch , voyez un peu, 
es ift nicht möglich , il n*eft pas poffible, 
ifis möglich ? eft il poffible ? potz taufend! 
vertu de ma vie! was?wie? quoy : com­
ment.

De



ig2 des Interjections.

De Cri et d’Effroy , Ach , ach 
leyder ! ah ! helas ! ach je fits ! ah Jeíiis 
mon Dieu ! о ewiger Gott ! ô Dieu ! о 
web ! ouf !

D’Indignation , Daj? dich ! ey 
daß dich ! foin , pack dich zum téuftel ! 
au diable ! potz, kéne ker ! potz diebs hencker! 
va te faire pendre , potz kránckheit ! mor­
bleu.

De J oye, Auf, aufy luftig! ça cou­
rage ! juh ! buy ! ha ça , he , gay ! nun, 
buy ! tápffer dr an ! allons , allons , cou­
rage.

De Loüange , Da, da recht, da ՛ 
recht fo, bien, fort bien, das ift recht, das 
ift wacker, voila qui va bien.

De Menace , Halt , halt, attend, 
attend , harr ein wenig, harr , attend un 
peu, attend , noch ein klein wenig ge dúlt, 
encore un petit moment de patience, web! 
malheur ! .

De Moquerie, О ja fr 'ey lich ! oüy- 
da ! wart ein wenig , attendez - moy 
fous ľ orme , hinder /ich hinaus , par def- 
fus ľ épaule, ihr habts erreichen , vous - y 
êtes.

De Friere , Ey, lieber herr, um 
Gottes willen! he de grace ! pour l’amour 
de Dieu ! ich bitt euch drum , je vous en 
prie.

De Si-

des Interjetions. ï g 3

De Silence , Sch , ft, (lili, paix, 
halts maul! tais toy !

De Tristesse, Ach Gott ! а Dieu ! 
daß Cott erbarme ! Dieu ayez pitié de 
moy ! ach ich únglhckjéliger menfth ! ah 
malhereux que je fuis.

Jufques icy on a parlé des Parties 
d’Oraifon , feparées les unes des autres, 
prefentement on - va voir dans la troifiéme 
Divifion de ce Tome , comment il les faut 
conftruire & placer , pour en faire un 

difeours entier, & c’ eft ce qui s’ap­
pelle Syntaxe.

TROL
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TROISIEME PARTIE 

contenant

>

La Syntaxe ou Conflruiïion de U 

Langue Allemande.

CHAPITRE I.

TJe la Conflruïïion des Ar­

ticles.

Article précédé toujours 
le Nom dans le diicours , SC 
tous deux doivent etre du n e՜ 
me Genre , Nombre , & Cas. 
Ex der König belohnet die tú- 

«Ы/гф , к Roy recom.
penie la vertu , & punit les vice՝. Ce n eft 
pas qu* on ne mette fouvent le Nom tans 
Article. . j ,

On ne s’en fert point quand on parle 
d’une choie indéterminée. Ex. wer ge. a 
Ы. W/rfWMk, qui a de l’argent, ades

Les Adverbes de Quantité , les Noms 
de Poids & deMefures, ne veulent point aul- 
fi ď Article. Ex. viel(oldatén, beaucoup de

drap, &Հ. и n'y

des Articles՝ igf

Il n’y a point de Pronom qui foit pré­
cédé ď Article , fi non quelquefois le Pro­
nom Poffeffif mis fans Subflantif. Ex. der» 
die, das meine , ou méinige , le mien , la 
mienne, &c. ou plutôt meiner, meine, méi* 
nes, fans Article.

Les Noms Propres des Hommes , des 
Femmes , & les Noms des Royaumes Sc 
Provinces, fey peuvent suffi paffer ď Article. 
Ex. Ludwig der Greffe hat gantz Eifaß 
erobert, Louis le Grand a conquis toute 
I' Alface.

Ce mot Gott, pris pour le vray Dieu ne 
reçoit point ď Article. Ex. Gott gebe uns 
den frieden , que Dieu nous donne la paix: 
mais étant précédé ď un Adjeétif , ou fuivi 
d’un Nom Propre de quelque Dieu des 
Payens, il fe décline avec 1՛ Article. Ex. der 
allmächtige Gott , Dieu tout puiffant, der 
Gott Júpiter, le Dieu Jupiter, &c.

Quand il y a plufieurs Noms Subftan» 
tifs du même Genre , on ne met , fi pOn 
veut, qu’ un feul Article au premier. Ex. 
der donner, blitz , undto'dt, erfchrécken je* 
derman, le tonnerre, la foudre , & la mort, 
épouventent tout le monde. Si lesSubflan- 
tifs font de different Genre , il vaut mieux 
les mettre tous fans Article. Ex. er -verläfl 
vát t er, mutter, brúder, und /chwéjern, 
11 abandonne pere , mere , freces & meurs. 
On peut neanmoins ajouter ľ Article à cha­
que Subflantif , pour rendre ľ exprefhon 

plus
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Les choies partagées , ou dillingue'es 
par les Noms Numéraux , ou Ordinaux, ié 
mettent au Génitif Pluriel, ou à ľ Ablatif, 
avec les Prepolirions джг, ou von. Ex. mei­
ner H dap tle ut dre y , ou drey ans , ou von 
weinen Hauptleutenfeyn gefangen, trois da 
mes Capitaines font pris es ifl der vierte 
meiner Haupt f ut , ou der vierdte aus, ou 
von meinen Hauptleuten , c’ elf le quatriè­
me de mes Capitaines.

Qu о y qu’ il y ait quelquefois plufîeurs 
Noms Ordinaux devant un Subftantif, il n’y a 
neanmoins que le dernier qui fe décline, les 
autres demeurent invariables. Ex. Der Hér- 
t zog aus Burgundién iß im taufend, fechs- 
hundert, zwey und âchtzdgßen jdhrgeboh- 
Yen worden , Monfeigneur le Duc de Bour­
gogne elf né , ľan mil fix cens quatre- 
vingt - deux.

Ces manieres de parler ; moy troifieme, 
vous quatrième, &c. s’ efl expriment ainfi: 
ich halb dritter , ihr halb vierdter, &c.

La particule Françoife forte, jointe aux 
Noms Numéraux, s’exprime en Allemand par 
er ley. Ex ich kan dr éy er ley, víererley, /buf­
fer ley ff rächen , je (çais trois fortes, quatre 
fortes, cinq fortes de Langues.

On ajoute à la fin des Noms Ordinaux 
ľ Ad'eélif halb, demi, ou demie, pour mar­
quer la moitié de la choie dont on parle, 
Ex. drift halb centner pulver, deux quintaux 
& demi de poudre , comme fi vous difiez : 

la moi- 

des Noms Numéraux, Ordinaux, &c. 187 

la moitié du troisième quintal de poudre. 
Cela fe fait jufques au nombre dix neuvième, 
& depuis le nombre vingtième jufques au 
centième on imite la Conllruélion Françoife. 
Ex. drey und zxvdntzig centner , und ein 
halber , vingt trois quintaux & demi.

Le mot Heure , mis avec le Verbe 
"Eflre , s’ exprime par úhr , & eft indécli­
nable ; mis avec le Verbe II,y , a, il s’ex­
prime par fund, & fe décline. Ex. es iß 
ein úhr, il eft une heure, es ift zwey úhr, 
il efl deux heures , es iß éineßund daß ich 
fchíldwacht flehe , il y a une heure que je 
fuis en faétion , es (eyn zweyßánden , daß 
sch fchíldwacht fléhe , il y a deux heures 
queje fuis en faétion.

Il faut fe fervir de la particule halber, 
devant les Noms Numéraux , pour dire la 
moitié , ou plutôt la demie de ľ heure qui 
doit fonner. Ex. es iß halber zwey , il eft 
une heure & demie , comme qui diroit : il 
eft la moitié de deux heures. De même il 
eft deux heures un quarts, deux heures trois 
quarts , nous dirons : es iß ein 'viertel auf 
drey, drey 'viertelauf drey ; c’ eft à dire : 
un quart, ou trois quarts, pris fur la troi* 

fiéme heure qui doit fonner.
Pour exprimer en Allemand , trois mois, 

on dit : ein Vierteljahr , c’ cil à dire , un 
quart d’année ,ßx mois , ein halb jahr, 
une demie année , neuf mois , drey viertel 
jáhr , trois quarts d’année , dix-huit mois, 

N Հ ändert-
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anderthalb jáhr, une année & demie, quin­
ze jours , víerzehen tág , qui veut dire : 
quatorze jours.

CHAPITRE VI.

De la Conflruïïîon des Pro- 

noms.
Es Pronoms précèdent ordinairement 
les Verbes , avec lefquels ils s’accor­
dent en Nombre, & en Perlonne, Ex.

wir haben dem feind den paß verhauen, 
nous avons fermé le paíTage à P ennemi, &c.

Les Pronoms Personnels ne 
s’ expriment point au Nominatif dans la fe- 
conde Conftruétion, quand elle eil fuivie de 
la Conjonćtion und , &. Ex. ich bin jung 
undfi arek, und darff nicht in krieg ziehen, 
je fuis jeune Sí fort , & je n’oi'e aller à la 
guerre, &c.

De même ces Pronoms ne s* expri­
ment point à la Premiere Perfonne du Singu­
lier & du Pluriel, quand nous parlons à quel­
que Perfonne que nous refpećłons. Ex. hab 
viel gnáden von íhro Ataje fät em­
pfangen , j’ ay reçu beaucoup de graces 
de fľMajeílé, werden Ihre Durchleucht al­
lezeit gehórfamen , nous obéirons toujours 
à fon Alteile. Mais quand ils font mis apres le 
Verbe par interrogation, ils ne fe retranchent 

jamais.

des Pronoms. igg

jamais. Ex. hätte er nicht unrecht, seine 
vb Icker jetzt ábzudancken ? n’auroit-il pas 
tort congédier fes troupes à prefent ?

La fécondé Perfonne du Singulier du , 
apres le Verbe , perd fa lettre à. & ne fa t 
ainfi qu’unç iyllabe avec le Verbe auquel el­
le eft jointe. Ex. glâubfiu was er fagt ? 
pour gláubjl du , &c. crois - tu ce qu’ il 
dit ?

Quand le Pronom Perfonnel Neutre es, 
il, ce, devient Relatif , il fe joint ordinaire­
ment au Verbe , en luy ôtant la voyelle e. 
Ex. ich befinde gut, pour befind es gut, je 
le trouve bon. Mais dans les interrogations 
on le joint au Pronom Perfonnel. Ex. be­
findet ihrs gut ? pour befindet ihr es gut? 
le trouvez-vous bon?

Lors qu’ une des trois Perfonnes du 
Singulier fe trouve devant le Verbe Efire, 
& que ce Verbe n’eft fui vi que ď un Sub- 
ftantif , il faut toujours mettre devant ce 
Subftantif 1՛ Article ein, eine, ein. Ex. je 
fuis Allemand , ich bin ein Tcutfther , tu es 
foldat, du biß ein foldát, il eil bon homme, 
er iß ein gâter menfth, elle ell belle fille, fie 
ifi eine fehone jiíngfrau.

On peut repeter la Premiere Sí Seconde 
Perfonne du Pronom, tant au Singulier qu’au 
Pluriel, quand il eft mis au Nominatif, après 
le Relatif Mafculin, & Feminin der, die> qui. 
Ex. ich, die ich fi ft hon bin, moy, qui fuis 
fi jolie, d«i der du fi héslich biß » toy, qui 

€» fi
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es fi laid , w ir , die wir dus fonder Jèyn, 
nous, qui fommes étrangers , &c.

Les Génitifs des Pronoms Perfonnels, 
■meiner , deiner , &c. précèdent ordinaire­
ment ces mots , halben , wegen , à caufe, 
ou pour ľ amour, & changent ia lettre fina­
le r en A Excep fünfer, & ou on 
ajoute la lettre t fans retrancher r. Ex. 
wann ihr das meinetwegen, ou meinethal­
ben gethán habt, wz7/die fes éuerthálben, 
ou euertwegen than , fi vous avez fait cela 
pour ľ amour de moy , je veux faire cecy à 
caufe de vous. Ce ne elf pas qu’on nepuiffe 
dire : wegen meiner , wegen únfer , &c. 
mais, jamais , halben meiner , halben tin- 
fér, &c.

willen, fignifie aufiâ , a caufe, Sí 
on met les Génitifs entre ces deux mots. 
Ex. «ли meinet willen, à caufe de moy, «zw 
ùnfèrt willen, à caufe de nous, Sic.

Les Datifs & Accufatifs des Pronoms 
Perfonnels fe mettent toujours après le Ver­
be ; cependant fi dans la Conftruétion il y a 
quelque Pronom, Particule Relative, ou Con­
jonctive, ils fuivent immedietementle Nomi­
natif du Verbe. Ex. er J'chréibet mir non 
Rom, il m’ écrit de Rome , ich bitte euch , 
Jaget mir etwas neues , je vous prie , dites 
moy quelque chofe de nouveau , wann er 
mir von Romfehréibet , quand il m’écrit de 
Rome, weil ich euch bitte, puisque je vous 
prie, Sic.

Ce mot

)

i1
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Ce mot même, joint aux Noms, ou Pro­
noms pour fpecifier lachofe davantage, s’ex­
prime indifféremment, par fi lhfl, selber, ou 
selbflen, qu’ on met après , & quelquefois 
par ében , qu’on met devant. Ex er JeIbfi 
hat mfrs ge[dgt, luy-même me l’a dit, die 
vernunfft selber, ou selbflen lehret uns das, 
la rainai même nous apprend cela, er ifiében 
er, c’efHuy- même, es ifi ében der menjeh , 
c’eft lemérne homme, &c.

Comme il n’y a point de Nation plus 
jaloufe de fa qualité, & de fes titres, que 
ľ Allemande, je vais marquer icy, les differen­
tes manieresxde parler à differentes Perfonnes.

Un Perc parlant à fes enfans, Si un Maî­
tre aux derniers de fes domestiques, fe fervent 
toujours de la Seconde Per fon ne du Singulier. 
Ex. mein fohn ! 1er ne von mir, in w as die til­
gend befiéhe, mon fils ! appren [ pour appre­
nez] de mov, en quoy confiée la vertu, 
Frantz ! gib mir meinen dégen , François! 
donne-mon épée, Sic.

Remarquez qu’ en Allemagne on ne fe 
ff rt point de ces mots, Champagne, la Fleur, 
Jafmin , Sic. Si que l’on appelle toujours les 
valets par leurs N ՛րոտ Propres.

Nous nous fervons de la Seconde Per- 
fonne du Pluriel, en parlant familièrement à 
nos amis, Si à nos premiers domeiliques.com- 
me en François.
fél (fielen. ) dions au billard, Peter ! filmedet 
diejen brief ab , Pierre ! copiez cette lettre.

On ne 
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On ne parle à Dieu, que par la Secon­
dé Perfonne du Singulier, encore qu’on par­
le á ceux à qui l’on doit quelque forte de 
refpeét, parla Troifiême du Singulier; & 
par la Troifiême du Pluriel à ceux, à qui 
l’on en doit beaucoup , & cela pour éviter 
tous ces titres embaraiTans , que jes Perfon- 
nes de qualité exigent. Ex. er befehle mir, 
•vvas ihm beliebt , commandez moy ce 
qu’il vous plaira, fie gewahren mich der 
gnád , welche ich von ihnen begehre, 
accordez moy la grace que je vous de­
mande.

On peut neanmoins ajouter à ces ma­
nieres de parler , les titres de Mcnfieur, 
Monfeigneur , dre, qui font toujours du 
Nombre Singulier, quoyque le Pronom & 
le Verbe foient au Pluriel. Ex. der Herr be­
fehle mir, &c. commandez-moy Moniteur , 
jihr Gnaden gewähren mich diefer gnád, 
accordes-moy, Monseigneur, cette grace , 
&c.

Voicy les titres qui fe donnent en par­
lant à chaque Perfonne, fuivantfon rang, & 
fa dignité.

Pour les Princes & Seigneurs Ec- 
clefiaftiques,

AU Pape, on donne, ihr Päpjl liche Hei­
ligkeit,

A un Cardinal, ihr Eminenz,
A un

des Pronoms, л 53

A un Archevêque, Evêque, & Prelat Sé­
culier , ihr Hoch Wurden Gnaden.

A un Abbé, Prieur , Regaliers, à un 
Doyen, & à un Chanoine, Ihr Hoch Wur­
den,

A un Curé, ihr Wohl Ehr Werden,
A un Prêtre , Ihr Würden.
A un Moine, Ihr Wurden, ou Herr 

Páter.

Pour les Princes У Seigneurs 

Laïques,
Empereur, ihr Káyferliche Maye-

Au Roy, Ihr Königliche May eflat,
A un P\zà.e.\xtdhr ւհսրքurfl hehe Durch­

leucht.
A un Prince Souverain, ihr Hochfur/ł- 

liche Durchleucht.
A un Prince non Souverain, ihr Fur fi­

lie he Gnaden. 1
Aux AmbaíTadeurs, lhrExceîlénz.
Aux Comtes, Ihr Gràffltche Gnaden.
Aux Barons , Ihr Gnaden.
Aux limpies Gentilshommes, & aux (im­

pies Officiers de Guerre , & de (office, Ihr 
Gejlrengen.

A un Bourguemaiffie , Avocat, Procu-’ 
reur, Marchand, & bon Bourgeois , Der 
Herr, &c.

Les Pronoms Démonstratifs le plug 
Couvent ne s’expriment point devant les Pro­

noms , •
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noms, wer ', was, /о, ou welcher, e , es. 
Ex. wer, ou welcher wohl lebt, furch* 
tet den to'dt nicht, pour welcher
wohl lebt y &c. celuy qui vit bien, ne craint 
point la mort ,
als was ihr thiít, pour, das was ihr sá­
pét, ce que vous dites , vaut mieux,que ce 
que vous faites. t

Ľ Article Neutre das , fe met avec les 
mots de tout Genre, quand il eft mis à la pla­
ce du Pronom Demonftratif ce, Ex. das iß 
mein freund, c’eft mon ami, das ifi même 
•verwandte, c’eft ma parente, das feyn mei­
ne kinder, ce font mes enfans.

Les Pronoms Possessifs mein, meine, 
dein, deine ,&c. comme il a été dit, fe met­
tent au Nominatif Singulier devant les Sub- 
ftanttfs,& wŕá»#, ou afer,
die , das même, ou méinige, &c. fans Sub֊ 
ftantifs. .

Quand le Pronom Perfonnel qui les pre- , 
cede, eft du même Genre que le Subftantif 
fous entendu, ils deviennent invariables. Ex» 
pour le Mafculin on dit : er iß mein, il eft à 
ï no У, pour le Feminin, fie ifiméin , elle eft 
à moy, pour le Neutre , es iß mein, cecyeft 
à moy , pour le Pluriel,fie feyn mein, ils , 
ou elles font à moy. On peut aúlla dire: čí 
iß meiner e , es, ou der , die , das meine, 
ou méintge, Left a moy , ou c eft le mien, la 
mienne , <xc.

ձօո , ou /Ct, s’exprime par ihr, Sinon
pai Ճ

_____ _________ des Pronoms, j^ț 

pas par/ďM, seine lors que la chofe dont on 
parle ,1e rapporte à un Feminin. Ex. ich háb 
die Königin aus Engelland, mit dem Fürßen 
•von Galles ihrem sohn geféhen, j’ay vu la 
Reine ď Angleterre , avec le Prince de Galles 
fon fils.

On retranche fortfouvent dans les Pro­
noms Pofleffifs, la lettre finale e. du Génitif 
Singulier, du Datif on ôte ne. & deľ Accu­
satif Mafculin en. & quelquefois ď. du Femi­
nin, mais cela ne fe fait, que quand les Pro­
noms Pofleffifs font mis devant un Sübftan- 
tif. Ex» es ifi meins Vatters will, pour méi- 

? c'eft la volonté de mon Pere, 
ichf o ¿ge те im Oheim , pour meinem О he im > 
j’obéis à mon Oncle, ihr suchet mein Vet­
ter, pour meinen Vetter, vous cherchez 
mon Coufin, ich liebe mein Schwéfler, 
pour жАю j'aime ma Soeur,
airfli des autres.

Vnfiere, & euere, nos, & vos quittent 
auiii ordinairement la lettre e. au Pluriel, 
dans tous les trois Genres. Ex. ùnfer Sohn, 
pour unjère Sohn , nos Fils, éur Töchter, 
pour euere F achter , vos Filles.

On ne met jamais les Pronoms Pofléf- 
lifs apres Aionfieur, Madame & Mademoi- 

Jelle , mais toujours devant. Ex. fein Herr 
Vátter, Moníieur fon Pere , euere trau 

Madame vôtre Merc, 
trau Schwêfier, Mademoifelle la Sœur 
&c,

. O JJ faut
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Il faut toujours que les Pronoms Puf­
fe (Tifs , Démonflratifs , & ľ Article un , une, 
ein, éine, precedent ľ Adjectif tout, gantz, 
au Pluriel il fait aile , & ne fe tranfpcfe 
point. Ex. tout fon palais, ferngáni zerГ яі- 
láft, toute cette ville , díefegantze ftadt , 
tout un pais, eingantzes laná, tous nos vil­
lages , alie ùnfere dorjfer.

Les Pronoms Relatifs fe mettent au 
Cas, que gouverne le Verbe qui fuit. Ex. es 
ijl der Farft, weicheres befihlt, ćeit le Prin­
ce qui l’ordonne.

On fe fert avec ces Pronoms qui ont le 
Nominatif femblable M’Accufatit» du Verbe 
PaiTtf , pour éviter l’équivoque Ex. die Tár - 
ternháben den Polacken begegnet, von wel­
chen fie feyn niedergemacht werden, les 
Tartares ont rencontre les Polonois, parlef- 
quels ils ont efté tailles en pieces ; car fi je 
difois : die Tártam haben den Polacken be­
gegnet , welche fie haben niedergemacht, 
on ne fçauroit lefquels auroient été mis en 
pieces.

La particule So. tient la place du Relatif, 
au Nominatif & Accufatiffeulement, pour 
tousles trois Genres, & les deux Nombres. 
Ex. der ent fát z fo kommt, if gár gering, le 
fecours qui vient eft fort petit, die be­
sät zung fo man hineinge than hat, ift nicht 
sehr ftarck, la garni fon que ľ on a mis de­
dans , n’ell pas bien forte , die fiack f auf 
dem wall fey n, crfchréckenuns nicht, les 

canons

____________ des Pronoms. iç? 

canons qui font fur le rempart ne nousépou- 
ventent point.

En&y ces deux Particules relatives etn- 
barafl'ent beaucoup , à caufe des differen­
tes applications qu’on en peut faire, 8c 
d’une infinité de rapports, qu’elles peuvent 
avoir,

Si la premiere fe rapporte à la Perfonne 
dont on vient de parler, elle s’exprime, ou 
par les Génitifs des Pronoms Perfonnels de 
la Troifiéme Perfonne, ou par ľ Ablatif, felon 
le Verbé qui la gouverne.

La Particule en fe rapportant au 
Génitif de la Perfonne.

Ex. Ce valet eft fidele , fervez - vous 
en, die fer diener (ft getreu, gebrauchet euch 
séiner.

Ces valets font fideles, fervez - vous en 
diefe diener feyngetreu, gebrauchet euch 
ihrer.

Cettefervante eft fidele, fervez - vous 
en, diefe magd ift getreu , bedienet euch 
ihrer.

Ces fervantcs font fideles, fervez - vous 
en , diefè mdgdeJeyn getreu, bedienet euch 
ihrer.

Ld Particule շո je rapportant a 
ľ zAblat if de la Perfonne.

Ex- Ce jeune Prince eft ,fort aimable, 
О շ & tout
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lene, puis que vous ne vous en fonciez 

'L'veilîhr euch defjen nicht achtet.

, /
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& tout le monde en parle ainfi die fer junge 
fur/? ifi sehr liebreich und jéderman re­
det dijo von ihm.

Ces jeunes Princes font fort aimables, 
& tout le monde en parle ainfi , diefe júnge 
férfién feyn sehr liebreich, und jéderman 
redet difi von ihnen.

Cette femme eft belle , qu’ en dites 
vous Vdiefis weib ifi íchon, was fagt ihr 
von ihr? ,

Ces femmes font belles , qu7en dites- 
vous? diefe vvéiber feyn fi hon , was fiagt 
ihr von ihnen ?

Ce Nom das weib, la femme; comme 
zvifädas Fräulein, la Damcifelle, das menfch, 
la fervante, font ( comme il a été dit ) tous 
trois du Genre Neutre, & la Particules qui 
s՝y rapporte, s’exprime neanmoins par le 
Pronom Perfonnel Feminin.

Si la même Particule fe rapporte à la 
choie dont on vient de parler, elle s’exprime 
tantôt par les Génitifs, des Pronoms Démon- 
ftratifs , tantôt par les Adverbes, ce qui fe 
voit dans les Exemples fuivans.

La Particule en fe rapportant au 
Génitif de la chofie.

Ex. Vendez vôtre Regiment de Cava­
lerie, puis que vous ne vous en fonciez 
pas, 'verkaufet éuer Regiment łu pférd, 
ղ,ղ) eil ihr each defien nicht achtet.

Ces
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Ces deux Officiers ont vendu leurs Re­
gimens de Cavalerie, parce qu’ils ne s'en fou- 
cioient pas, diefe z>vvey Officier haben ihre 
Regimenter łu pférd verkauft, dann sie 
achtetenfich derer nicht.

Vendez vôtre Compagnie ď Infanterie, 
puis que vous ne vous en fonciez pas, ver­
hälfet éure Companýe lu fuß, weil ihr 
cuch déro nicht achtet.

Ces deux Officiers ont vendu leurs 
Compagnie-d’infanterie, parce qu’ils ne s'en 
foucioient pas, diefe zsvvey Officier haben 
ihre Co npanýen lu fuß verkauft , dann 
fie achteten fich derer nicht.

La Particule en fe rapportant à l’Ablatif 
de la Chofe, s’exprime toujours par dar­
von.

Ex. Vous avez vû la Cour de France , 
qu’en dites- vous ? ihr habt den Frantzffi- 

Jchen Hof gesehen, was fagt ihr dar­
von.

Cette Particule fe rapportant à un Royau­
me, Province, ou autre lieu d’où ľ on vient; 
s’exprime par heraus, dehors.

Ex. Ce. troupes - cy vont en Flandre, 
& celles-là en reviennent, diefe vole ker ge­
hen in Nieder  land, und jene kommen wie­
der heraus.

Ceux qui font une fois dans la Citadelle, 
n en fortent plus, welche éinsmahls indem 
itadt-Schloßfeyn, kommen nicht méhr her­
aus.

О ; Si
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Si ellefe rapporte à une Ville, Bourg, 
ou Village , on ľ exprime par von dánnen.

Ex. Monfieur le Duc de Chaune efl à Ro­
me, & on ne croit pas qu’il en revienne fi- 
tôt, der Hértzog von Ch aúne iß zu Rom, und 
man glaubt nicht daß er fo bald von dán­
nen komme.

Lorfque la Particule en fignifie de celay 
eile s’ exprime tantôt par darán , dnr hus , 
tantôt par darüber, darvon.

Ex. C’eft un brave Capitaine, & per­
sonne n’ en doute, es iß ein dápjferer Haupt­
mann , und niemand zweifelt darán.

Ce Château eft bienfitué,& on en pour- 
roit faire une FortereiTe , es iß ein wóhl- 
gelégenes fchloß, und man bônte eine véßung 
daraus máchen.

S’il eit vray que nous avons gagné la ba­
taille , je m’en réjo uis,wann es wahr iß.daß 
wir die fehl acht gewonnen haben, erfreue 
ich mich darüber.

On m’ écrit que les Polonois ont battu 
les Tartares, cependant on ß en parle point 
icy, manfehreibt mir , daßdie Polácken die 
Harter n gefchlágen haben , und doch redet 
man hier nicht darvon.

En. c’eft à dire, pour cela , s’ exprime 
par darf or.

Ex. Vous voulez avoir mes piftolets, 
& vous ne m’ en voulez rien donner , ihr 
wollet meine piß ólen haben, und ihr wollet; 
mir nichts darfür gében.

En^
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En , mis pour avec cela , ou de cela, 
s’exprime par darmit.

Ex. Il a trois épées dans fa tente, qu’en 
fait - il er hat dréy degen in fémem ge zelt, 
was macht er darmit.

Fa, ou dcaufe, s’exprime par darám, 
deßwégen.

Ex. Il m’a fait mille honnefletés, je Íny* M. 
fuis fort obligé , er hat mir taufend hef- 
hchkeiten erzeiget, ich bin ihm deswegen 
/ehr verbünden , ou ich bin ihm féhr ver- 
pflichtet darúmb,

La fécondé Particule y. a pour le moins 
autant ď expreflions differentes , que celle 
dont nous venons de parler.

T. avec les Verbes de Repos, s’ expri­
me par, dá, dár , hier, quand le lieu eil 
proche, & fignifie icy ; par dórt , quand le 
lieu eil éloigné, & fignifie la.

, £x. Vous cherchez icy vôtre Caporal, 
il n’y efl auffurement pas, ihr fúchet eueren 
< or por ál hier , er iß ficher lich nicht hier, 
dá, ou dąr.

Dr e fii e n eft une belle ville , on y parle 
tort bien Allemand , Drefdeniß eine fchune 
fladt, тян, redet dort féhr wól teutfeh.

T. avec les Verbes de Mouvement s’ex­
prime par hin, dahin , dorthin , quand on 
va que'que part, & par hér, quand la Perfon- 
ne qui vous parle , vous appelle où elle

O 4 Ex. J'ay
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Ex. J’ ay des Ecoliers à VeríailRs & j’y 
vais trois fois la femaine, ich hab fchüler lu 
W erfüllten, und fahre dréymal die woche 
hin , dahin , ou dorthin.

Mon Lieutenant viendra tantôt icy , je 
vous prie , venez -y, mein Léutenant wird 
hald hér - kommen , ich bitte euch, kommet 
hér.

T s’exprime par darinnen , ou drin­
nen Հ dedans, hierinnen , icy dedans, dort- 
drinnen, là dedans , étant mis avec les Ver­
bes de Repos ; & avec les Verbes de Mou­
vement , il s’exprime par hinein, dedans, 
dorthinein, là dedans.

Ex. Son équipage eft dans la cour, mais 
le vôrre n’y eil pas , félne áusrbfiung ifi in 
dem hof, aber euere ifi nicht darinn.

La Place eil forte , & la garni fon qui y 
eft ; fe défend bien , der Ort ifi -yeft, nnd 
die befitzung f darinn ¿ft , wehret fich 
wohl.

Ceux qui vous cherchent , font entrés 
là dedans, n’y allez pas , welche euch [wehen, 
feyn dort hinein gången , gehet nicht hin­
ein.

T. pour a, au , d la , aux , s’expri­
me par darzú , av$c les Verbes de Mouve­
ment.

Ex. On fait ce foir un grand feu de 
jjoye, allons - y , man macht diefèn abend 
ein grófiét fréuden - feuer , laft uns darzu

Г. pour
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T, pour a , au , á la , s* exprime par 
darán, avec les Verbes de Repos.

Ex. J’ay revendu ma Charge, & je n’y 
ay rien perdu , ich hab mein ampt wieder 
verkáufiչ ։ սոճլ habe nichts darán ver- 
lábren.

T. s’ exprime aufli par darauf, à cela, 
°ulà- deRus, & par darbéy ^darunter, parmi.

Ex. Il vous a promis un employ , il eft 
vray , mais ne vousj1 attendez pas , er hat 
euch einen dienfi verbrochen, es ift wahr, 
verlaft euch aber nicht darauf.

On monta hier à ľ a (Taut , & les 
Mousquetaires y furent les premiers , man 
111 fit géftern zufturm, und die Maske tier er 
waren die érften dârbey.

Tous les Gentilshommes ont ordre de 
partir, &il n’y en a pas un , qui ne foit déjà 
prêt , alle Edelleut haben befehl, fortzu՝ 
ziehen, und es ift keiner darunter, fo nicht 
fchon fertig féye.

Les Pronoms Interrogatifs 
'wer? qui? was?que ? ouquoy ? fe mettent 
fans Subfłantifs , mais welcher, e, es? fe 
met indifféremment avec un Subílantif, ou 
fans Subílantif. Ex, welchen wieg werden 
wir nehmen? quel chemin prendrons-nous ? 
welche véft ung werdet ihr belagern? quel­
le fortereffe adiegerez - vous ? welchen wer­
det ihr nehmen ? le quel prendrez - vous ? 
welche werdet ihr belagern? la quelle allie, 
gerez - vous ?

O p
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Wasfúr? ou wos v ór ? quel ? quelle ? 

fe mettent devant les Noms qui ne peuvent 
point faire un Nombre. Ex. was fur ? ou 
wasvör heu hübet ihr ? quel foin avez- 
vous ? was fur , ou wasvór haber ver­
kauftet ihr ? quelle avoine vendez - vous.

Wisfaréin ? ou wasvórein ? was 
far eine ? was vor čine ? quel ? quelle ? fe 
mettent devant les Noms , qui peuvent fai­
re un Nombre. Ex was fur ein pférd reu­
tet ihr? quel cheval montez - vous ? was 
fur einefließ- ruthe begehret ihr ? quelle 
gaule demandez - vous ? wasfàr , ou was 
vor pférd reutet ihr ? quels chevaux mon­
tez- vous ? &c.

On peut auffi les fepąrer, & mettre en­
tre deux, le Verbe, & le Datif de la Per főn­
né, s’il y en a. Ex. was reutet ihr fúr 
ein pférd ? was h,abet ihr vor heu ? &c.

Le Pronom was ? étant mis après les 
Préposions aus, durch, mit> von, marque 
des differentes interrogations. Ex. aus was 
ifi das gemacht ? de quoy cela eft il fait ? 
von w as redet man? ész quoy parlet-on? &c.

CHAPITRE VIL

De la Conftrifãwn du Ferbe.

Es Verbes Auxiliaires Seyn , Elire , 
Werden, Devenir, & le Verbe der­
biéiben > Demeurer, demandent le 

Nomi-

20?

Nominatif. Ex. ich bin euer gehörfamfler 
diener , je fuis vôtre tres - humble ferviteur, 
du wirf allezeit der letzte bleiben, tu de­
meureras toujours le dernier , er ifi eingro f- 
fer Hopniann worden , i' eit devenu grand 
Courtifan.Mais lorfque le V erbe Seyn eil fui vi 
desNoms de louange.ou de blâme,il gouverne 
RGenitif. Ey.daft unsgutes muths/¡?jz2,foyons 
de bonne humeur, er ifi eines (chUmmen ge­
wiße ոտ, il eit demauvaife confcience, &c.

Tout le Verbe ACTIF gouverne l’Ac- 
cufatif. Ex. der König liebt (ein volck , le 
Roy aime fon peuple.

Le Verbe PASSIF regit ľ Ablatif, 
avec la Prépofition von, de, ou par.Ex.der 
König wird von seinem volckgeliebt, le Roy 
eil aimé de fon peuple , ou par (on peuple.

Le Verbe NEUTRE gouverne diffe­
rens Cas, fuivant les Prépositions qui précè­
dent le Nom. Ex. rédet allezeit teutfeh 
mit euerem Sprdchmeifter, parlez. toujours 
Allemand, à vôtre Maître des Langues.

Le Verbe RECIPROQUE deman­
de 1 Accufatif de la Choie , lorfque le Pro­
nom qui fe met à la place de la Perfonne» eit 
au Datif, & le Génitif de la Choie , quand 
le Pronom qui fe met à la place de la Perfonne. 
eit à ľ Accufatif. Hx. ich bilde mir díefe 
blutige fchlacht ein, je me repre fente ce 
fanglant combat, er erinnert (ich die fer blu­
tigen fchlacht , il fe ßuvient de ce fanglant 
çombat. Dans les Parfaits , & Plufquepar- 

faițș

I
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faits il prend le Verbe Auxiliaire Haben-, & 
jamais Sejn. Ex. wir haben uns (chon des 

fâdtfchlofjes bemächtiget , nous nous fora­
ines déjà emparés de la cidatelle, wir hat­
ten uns (chon desßâdtfchloßes bemächtiget, 
nous nous étions déjà emparés de la cita­
delle.

Le Verbe IMPERSONNEL regit 
tantôt le Datif, tantôt ľ Accuiatif, & le plus 
fou vent rien. Ex. alles gefällt ihm , tout 
luy plaît ; es if mir leid euch ¡cu verlaßen, 
je fuis fâché de vous quitter ; es gefehiehet 
nicht álle tág , cela n’arrive pas tous les 
jours ; es donnert, il tonne, &c.

Le Verbe COMPOSE , ou SEPA­
RA TIF ; eftou Attif ou PuJJîf, ou Re­
ciproque , ou Imper főnnel, il gouverne l’Ac- 
eufatif, quand il eil Actif, & ľ Ablatif quand 
il elt Pnjfif, ainfi du refie : où vous remar­
querez que la Prépofition qui compofe le 
Verbe , efl mife à la fin de la Phrafe, comme 
il a été dit cy- devant. Ex. wzr grieffen den 
feind múthig án , nous attaquâmes ľ enne­
mi vigoreufement , wir kamen mit einer 
reichen béute ¡curiíck , nous revînmes avec 
un riche butin, &c.

La Prépofition du Verbe Compofé, ou 
Séparatif, ne fe met pourtant pas tout à la 
fin, quand dans la même Phrafe il fe rencon­
tre deux Verbes , mais elle fe met ordinai­
rement devant le fécond. Ex. ich fånge 

über

àu Kerbe.
ՃՃ՜Ջ֊ՏՃ 
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Si le Verbe fignifie mouvement vers les 
Villes , Villages, Bourgs , Châteaux, la 
Cour, & le logis , il eft fuivi de la Prépofi- 
tion nach. Ex. gehet nach Orleans, nach 
Paff, nach Hoff, nach haus, allez à Orleans, 
à Paffi, à la Cour, au logis, &c.

Après les Verbes de Repos , on fe fért 
dela Prépofition in , avec les Noms Royau- 
més, Provinces, & tous les autres Noms Ap- 
pellatifs ; mais les derniers demandent outre 
la Prépofition l'Article, & le Nom au Darf. < 
Ex. wir fèyn in Fr âne kr eich > in dem gárt en-, 
in der hammer, nous fommes entrance, au 
jardin, à la chambre, &c.

Cependant il faut dire , wir feyn auf 
dem markt, nous fommes au marché , auf 
dem dant Z։ - boden, a la fale de dance, auf 

à la fale d'armes, 
jdgd, à la chafie, auf der pofi, à la pofte, auf 
dem land քձ la campagne, aufdem Rá է հհ aas, 
à lá Maifon de Ville, bey Hof, à la Cour, & 
non pas , in dem markt ,' in der pofi, in dem 
[and , &c. ,  ,

On ajoute aux Verbes de Repos, la Pré- 
pofitionz.«, quand ils font fuivis des Noms 
des Villes, Villages, Bourgs , Châteaux , & 
de ce mot logis. Ex. bleibet zu Orleans - zu 
Pofii, yt haus, demeurez à Orleans , à Paf­
fi , au logis, &c.

Les Verbes, qui marquent le depart ou 
le retour d’un Royaume , ď une Province, 
ou de quelques autres lieux particuliers, 

deman-

 

,  du Verbe. շօ)  

demandent après eux la Prépofition aus՜, qui 
gouverne les deux premiers au Datif , fans 
Article , & les demie՛ , avec ľ Article. Ex. 
wir kommen aus Fránckreich, aus demgár- 
ten , aus dei kámmer , nous venons de 
г rance , ou jardin, de la chambre, &c.

Excepté, wir kommen oson dem markt, 
fon dem àántz, - boden, Ղ)օո dem fécht-bo- 
a eni 'lton der jágd, von der pofi, von dem 
land, von dem Rathhaus , von Hof, nous 
venons du marché, de la fale de dance, de la 
laie d armes , de la chafie , de la pofte, de 
la campagne , de la Maifon de Ville, de la 
Cour.

Quand les Verbes expriment le départ, 
ou le retour des Villes, des Villages, Bourgs, 
Chateaux, du logis, & de la Cour , ils pren­
nent la ՝■ répoiition von. Ex. wir kommen 
von Orleans, von Paff, von haus, von Hof, 
d°ïâcÔûr.nSd'OrlCanS,dcPaffi,du 10g,s-

Avec les Verbes, qui marquent le paf- 
lagc par quelque lieu, on fe fert delaPrépo- 
lition durch, qui gouverne ľ Accusatif, mais 
on n ajoute ľ Article qu’aux Noms Appella- 
tirs՛, & nullement , aux Noms Propres des 
Royaumes villes, &c. F^,-wir gehen durch 

ten, durch aie kámmer , &c. nous paffon։ 
par la France, par Orleans , par le jardin, par 
la chambre, &c. x

La Prépofition chez, gouverne toujours 
le Da-
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le Datif , & s’exprime en Allemand par zu, 
avec les Verbes de Mouvement, & avec les 
Verbes de Repos, par ¿¿y. Ex. er gehet zu, 
dem Hértzog von Anjou, il va chez Monfieur 
le Duc ď Anjou, er iß bey dem Hertzog von 
Perri, il eft chezMonfieur le Duc de Berri.

Les Verbes ď Abfiinence , ď Accußa- 
tion, ď Admiration, ď Attente, ď Epar­
gne , de fouiflance, ď Oubli-, de Poßèßion, 
de Privation > de Rejoüiffance, de Souvenan- 
ce, & ceux qui fignifient fe fervir de quelque 
chofe, gouvernent le Génitif. Ex. er kan 
ßch des ßielens nicht enthalten , il ne fçau- 
roit fe paffer du jeu ; man klaget ihn eines 
todtfchlags an, on 1' accufe ď un meurtre; 
ihr erinnert euch meiner gátén ráthfchläge 
nicht mehr , vous ne vous fouyenez plus 
de mes bons avis ; man mußßch feiner 
vernünßtgebrauchen, il faut fe fervir de fa 
raifon, &c.

Avec les Verbes geben, donner, nach­
folgen , fuivre ß fehle n, dérober, -wégneh- 
men, ôter : on met le Datif de la Perfonne. 
Ex. er gibt mir alle feine guter , il me don* 
ne tous lés biens ; ich werde dir allezeit 
nachfolgen, je te fuiviay toujours, ihrßeh- 
let mir álles , vous me dérobez tout ; neh­
met mir nichtme prenez rien , &c.

Ces Verbes befehlen, commander , be­
gegnen, rencontrer, dienen, feivir , gefal­
len, plaire , g e hárf amen , о où , glau­
ben, croire, heißen, aider , /chmeicheln, 

flairer,

. du Verbe. շրք

flatter,
[acceder ) & b plupart des Com.ofés 

des FrepolitK’ns, nach, -vor, zu, demandant 
aulu le Datif de la Perfonne. Ex. befehdet 
ЯМГ, com-
mandez- moy, & je vous obéira՛/.

Le Verbe blaßen , quand il fgn-fie f< n- 
ner de la trompette, & les Verbes' làuten , 
tonner cloches , verdrtheilen, condamner, 
demandent le Datif avec la Prépofition zu. 
Ex. er iß' zu dem to'dt vertirtheilet, il eft 
condamné à la mort ; man lautet zu der 

'* * on fonne à laMeffe ; man bläß zu
em, ou zum abzug, on fonne la retraite ;

on dit neanmoins, man bläß zu pférd, pour 
zu dempférd, on fonne le boute - feile.

Le Verbe demander, fignifiant interro­
ger , s exprime en Allemand par fragen , 8c 
gouverne ľ Accufatif, mais voulant d. e de- 
{irer, il s’exprime par begehren, &eouver- 
ne pareillement ľ Accufatif de la Chufe , & 
1 Ab,atlt de !a Perfonne, avec la Prépofition 

Ex. ¿»y
ßch ergében vvólte, on demanda au Gouver­
neur de la Ville,s’il fe vouloir rendre ; ich be­
gehre nur eine gnad von euch , je ne vous 
demande qu’une grace. Ce Verbe deman­
der , ou de finer quelqu'un, gouverne aulfi 
le Génitif de la Perfonne Ex jéderman 

• begehret meiner , tout le monde me de­
mande.

f Horen
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Hören, oüyr, entendre, làjfen, laiiTer, 
(éhen, von ; ces Verbes etanș joints àun In­
finitif, gouvernent l’Accufatif un Allemand ; 
quoy qu’ en Accufatif en Allemand , quoy 
qu’ en François il gouvernent un autre Cas. 
Ex. ich hab tintern Wáchtmeifler Jagen հօ՝ 

nen wird , j’ ay entendu dire à nôtre Major, 
que ľ on ouvrira demain la tranchée ; man 

wasfie wollen, il ne faut pas toujourslaiűer 
faire aux foldats, ce qď ils veulent.

Les Verbes kaufen , achetter , 'ver­
kaufen, vendre, demandent ľ Accufatif de 
la Choie, &onen exprime le prix parlesPré- 
pofitions um , ou fur. Ex. ich hab mein 
Regiment um acht taufend thaler gekauft, 
und hab es wieder  fur zèhen verkauft, j’ay 
achetté mon Regiment huit mille ecus, & je 
Г ау revendu dix*

11 y a quelques Verbes , qui reçoivent 
deux Accufatifs après eux > comme ; lehren, 
enseigner ՝ nennen, ou héijjèn, nommer,&c. 
Ex. er lehret mich die kríegs - Übungen , il 
m’ enfeigne les exercices de la guerre.

Dorf en , ofer, héijfen , ordonner, hö­
ren, oüyr, können, ou mogen, pouvoir, 
(offen, laiffer, lehren, enfeigner, lernen, ap­
prendre, muffen, faloir, féhen, voir,Jollen, 
devoir , wollen , vouloir : les Temps Par­
faits ou PaiTés de ces Verbes devant un Infi­
nitif, né s’ expriment point par le Participe, 

mais

■____________du Verbe *____________ 21;

mais par leurs infinitifs, aufquels on joint le 
Verbe Auxiliaire. Ex. ich hab reuten ler­
nen , pour gelernt, j’ ay appris à monter à 
cheval ; die belagerten haben fich nicht er­
geben Wollen , pour ge wolt, les affiegés 
ne fe font pas voulu rendre, &c.

Quand le Verbe faire fignifie élire , il 
gouverne l’Accufatif de laPerfonne, &l’Abla- 
tifde la Choie , avec la Prépofition հա. Ex- 
der P dp fl hat den Bifc hoff von Strasburg 
zu dem , ou plûtôt , zum Cardinal ge­
macht , le Pape a fait ľ Evêque de Stras­
bourg Cardinal. Ce même Verbe faire, fui- 
vi d’un Infinitif , s’ exprime par le Verbe 
làjfen, laifler. Ex. der König låfl viel v ole k 
werben, le Roy fait lever beaucoup de 
troupes.,

Wîjfen, fçavoir, devant les Infinitifs, 
ou devant les Noms qui fignifienr quelque 
fçience oumétier , s’ exprime toujours par 
können, pouvoir- Ex. er kan léfen und 
fehréiben, il fçait lire & écrire; er muß die 

‘TéutfcheJfrdch können, il faut qu’il fçache 
la Langue Allemande.

Après avoir fait voir le different regime 
des Verbes , voyons maintenant quelques 
particularités fur ľ ufa ge de leurs Temps, &Լ 
Mœufs-

On fe iert fort fouvent du Temps Pre- 
fentzh place du Futur. Ex./ô bald ich von 
meinen eitern erlaubnus hab , pour haben 
Werde, ziehe ich m krieg, pour werde ich 

P 2 in 
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in krieg ziehen , auffi tôt que j auray 
permiflion de mes parens , j’ iray à la guerre.

Le Paße Simple des François , s’expri­
me ordinairement par ľ Imparfait de ľ In­
dicatif. Ex. ich undre géftern rm láger, je 
fus hier au camp.

Aux Parfaits & Plufqueparfaits de 
p Indicatif, on fepare le Verbe Auxiliaire du 
Participe , que ľ on place à la fin de la Phra- 
fe, excepté quand il s’y trouve quelque Pro­
nom Relatif, ou les Particulesß, fi, wann, 
quand, weil, pulique; pour lors le Verbe 
Auxiliaire fe met après le Participe. Ex. die 
Tereken wie man fagt, haben fúnjfzig 
taufend mann vor Wien verlohnen , les 
Turcs à ce qu’on dit, ont perdu cinquante 
mille hommes devant Vienne ; man hatte 
die ftádt in vier òrthern angegriffen , on 
avoir attaqué la ville en quatre endroits; die 
Turc ken welche fúnffzig t du fend mann vor 
Wien verlohnen haben , les Turcs qui ont 
perdu , &c. w/ die Tiircken fünfzig tau­
fend mann vor Wienn verlobren haben , 
pulique les Turcs ont perdu, &c.

On fe fért fouventdu Participe feu! dans 
le Paffé Parfait , fous - entendant le Verbe 
Auxiliaire. Ex. die zéitungen fi man aus 
Irland empfangen , yaw empfangen hat, 

fleyn gar gut , les nouvelles que l’on a reçu 
d’Irlande font fort bonnes.

Dans le futur on fe fert trois differens ' 
Verbes Auxiliaires ; if érden, marque (Im­
plement ľ Avenir , Wollen, marque outre

du Verbe. г i f

Г Avenir le Defir &la Volenté, avec laquelle 
la chofe fe fera, Sollen, exprime que la cho­
ie fe fera par neceffité , ou commandement. 
Ex. ich werde nach Hófgehen, j’ iray à la 
Cour, ich will nach Hof gehen , je veux 
aller à la Cour, ich foil, ou muß nach Hof 
gehen, je dois aller , ou il faut que j’aille à 
ia Cour. Les mêmes Verbes Auxiliaires fer­
vent aufifi a deuxième Imparfait, & Plufque- 
parfait du Subjonctif.

Remarquez que la Premiere Perfonne du 
Pluriel de P Impératif s’ exprime mieux par le 
Verbe Z^ÿe«,que par la fimple tranfpofition du 
Prénom Perfonnel. Ex. laß uns nach Hóf 
gehen , pour gehen wir nach Hóf, allons 
à la Cour.

Le Verbe au Subjonctif fe met toujours 
mieux à la fin de la Phrafe , & même dans 
les Temps compofés ; avec cette précaution 
neanmoins, que le Participe précédé le Ver­
be auxiliaire. Ex. es iftbillich, daß man uns 
in ein gut winter-quartier lége, il eil ju­
ñe que l’on nous mette dans un bon quar­
tier ď hy ver , vvólte Gott, daß man uns in 
ein gut -winter - quartier gelegt hätte ! 
plût a Dieu que ľ on nous eût mis dans un 
bon quartier d’hyver!

Le premier Imparfait du Subjonétif fe 
met fouvent pour le fécond , ainfi que le 
premier Piufqueparfait, à la place du deuxiè­
me. Ex. ich vvolte daß wir die fl dd t be- 
làrerten,}^ voudruis que nous aûiegeaffions 

P ; ' 1%
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la vilit ; wir belagerten dieflddt gdr gern, 
pour wir würden , ou wólten die flddt 
gar gern belagern , nous aflïegerions vo­
lontiers la ville ; ich wolle daß wir die 

flddt nicht belagert h'àtten, je voudrois que 
n’eutlions pas a (liege la ville ; wir hatten 
die [ladt gar gern belagert , pour wir 
werden , ou wollen die ßadt gar gern 
belagert haben, nous aurions volontiers allie՝ 
gé la ville. .

Nous mettons Couvent le Subjonctif a 
la place de ľ Infinitif, moyennant la Con­
jonction daf, que. Ex. ich bin froh, daßich 
die páucken und trompeten hore , pour die 
p ducken und trompeten zu հօր en , je fuis ra­
vi ď entendre les tymbales & les trom­
pettes.

Le Present, ou le Préteritf du Parti՝ 
cipe՝ou du Gérondif, s’ expriment ordinai- 
r ment par ľ Imparfait de ľ Indicatif , avec 
la Particule als , comme, ou indem, lorfque. 
Ex. als, ou indem erfl urbe, hat er mir fei­
nen khraf?՝ (türm - haube ,piflólen , und de. 
gen hberldffen > il m’a laide en mourant fa 
cuiraiTe , fon caiques, fes piiłolets, & fon 
épée. Quelquefois on Ce fert audi de P In­
finitif, avec la Prépofition mit, avec, pour 
exprimer la Prépofition a. Ex. fie bringt die 
nacht mit fielen und den tag mit fcWdffen 
zú , eile paffe la nuit à joüer , & le jour à 
dormir.

Le Participe qui marque la raifon de la 
choie

du Verbe. 317

choie dont on parle , s’exprime par le Pre* 
fent de P Indicatif, auquel on ajoute la Par­
ticule weil , ou dieweil, puifque. Ex- 
weil wir die /lãrckflen fieyn , haben wir 
nichts zu forchten , ou plutôt, wir ha­
ben nichts zu forchten , dieweil wir die 
flârckflen feyn, étans les plus forts, nous 
n’avons rien à craindre ; ou puis que nous 
fommes les plus forts , nous n’avons rien 
à craindre-

L’Infinitif quelquefois devient Per főn­
nel par la Conjonćłion und, & , que l’on 
met entre les deux Verbes. Ex. kommet, 
und betrachtet die fen großen Heiden , pour 
diefin grófién Helden zu betrachten, venez 
admirer ce grand Heros, dites : venez , & ad­
mirez ce grand Heros,

Enfin les Prépofitions a , de, pour, de­
vant les Infinitifs , ne s’ expriment jamais 
que par zu. Ex. wir fiengen dn, auf den 
fiind zu flhieflęn, nous commençâmes à ti­
rer fur l’ennemi ; ich bitte euch , die flack 
wól zu laden , je vous prie , de bien char­
ger le canon ; ¡infere fildáten feyn húrtig 
genug , noch eine flddt zu belagern, nos fol- 
dats font a fiez frais , pour a fiieger encore une 
Ville. Et quand même en François quelque 
fois il ո' y auroit point de Prépofition devant 
P Infinitif, on la met neanmoins en Allemand,

Ex. wir gehen die [ladt zu belagern, 
nous allons afiieger la 

ville.
P 4 CHĄ-
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CHAPITRE VIII.

Tue la Covfiruïïion de ľ Л d- 
verbe.

ÄS fez, genug, cet Adverbe fe met tou­
jours après les mors , qu1 il precede

* ordinairement en François. Ex. fie 
j éyn nicht verwegen genug , das ft я dt - 
jchinß' é'nzunehmen , dann fie haben nicht 
volek genug, iis ne font pas afíeztemeraires, 
pour prendre la citadelle , car iis n’ont pas 
aíTtz te troupes.

Combien , s’ exprime en Allemand par 
wie théuer ? pour fçavoir le prix des cho­
ies , par wie viel? pour en fçavoir la quan­
tité՜, par wie láng? pour fçavoir la durée du 
temps, par wie weit? pour fçavoir la di- 
flance des lieux, par wiefiéhr, pour expri­
mer la force de nos pallions. Ex. wie théuer 
hat er [ein F rft ent hum gekaufft ? combien 
я-t-il achetté fa Principauté ? wieviel 
['ey n Companien in jedem Regimént ? com­
bien y a - t - il de Compagnies dans chaque 
R՛ g ment ? wie lang hat die /'Macht ge­
wahret ? combien a duré la bataille ? wie 
weit iß e-s von hier bis nach Rom ? com­
bien y a -1-il ď icy à Rome ? ihr wífiet 
wie fehr ich euch Hebe , vous fçavez com­
bien je vous aime.

Quand , devant ľ Imparfait de ľ In­
dicatif, ou devant le Paifé limpie s’ expri­
me toujours par ais , ou "Truie. Ex. als, 
ou wie der Hertzog von Genua zu Paris 
чти áre , quand le Doge de Gennes érőit à 
Paris,als, ou wie der Hertzog von Genua 
nach Paris kame, quand le Doge de Gennes 
vint à Paris.

Ou, avec les Verbes de Repos , s’ ex­
prime par wo. Ex. wo feyd ihr ? où êtes 
vous iw» wohnet ihr ? ou demeurez-vous ?

Ou, avec les Verbes de Mouvement, 
s’exprime par wohin , & on fepare la der­
nière Particule du Verbe , comme dans les 
Séparatifs. Ex. wo gehen álle diefe Joldá- 
ten hin ? où vont tous ces foldats ? wo 
fehicket man die fe kr legs - fehl ff hin ? où 
envoyé-t-on ces vaiiTeaux de guerre ?

D’où, woher ? cette derniere Particu­
le her, fe peut auffi feparer du Verbe, com­
me cy - devant. Ex. wo kommen éuere 
Reuter her ? d’où viennent vos Cavaliers.

Les Adverbes dedans , dehors, en haut, 
en bas , joints aux Verbes de Repos s’ ex­
priment par drinnen , ou dort drinnen, 
drâuffèn,dróben drúnten parlant d'un lieu 
éloigné, & par hierinnen, hieràufjen, hier-՝ 
óben, hierúnten , parlant du lieu où on fe 
trouve. Ex. die Dragoner fèyn drinn , ou 
dort drinnen, les Dragons font là - dedans, 
fie feyn hierinn, ou hierinnen , ils font icy 
dedans, &c.

P f Avec 
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Avec les Verbes de Mouvement vers 
quelque lieu éloigné, ils s* expriment par hin­
ein-, hinaus, hinauf, hinunter : & quand 
le mouvement fe fait vers laPerfonnequi par­
le , par heréin , her dus , herauf, herunter. 
Ex. fie gehen hinaus ,ils fortent, ou ils vont 
là dehors, fie kommen heraus, ils fortent, 
ou ils viennent icy dehors, &;c.

Trop , cet Adverbe devant un autre 
Adverbe , ou Nom Adjeétif, s’ exprime par 
lu, ou gar lu ; avec un Subftantif, ou un 
Verbe de Quantité , par zu viel, ou gar 
lu viel , & avec tout autre Verbe , par lu 
sehr , ou gár zu sehr. Ex. fie habenden 
láuffgraben lu fiat eröffnet, ils ont ou­
vert la tranchée trop tard ; der láuffgra­
ben ift zu eng, la tranchée eft trop étroite i 
es ift lu viel volck in dem lauft gr ab en , ily 
a trop de monde dans la tranchée ; euere 
dusrafiung ko ft et euçh lu viel, vôtre é- 
quipage vous coûte trop, ihr fbrehtet euch 
lu sehr vor dem féuer, in den krieg zu 
ziehen, vous craignez trop le feu, pour aller 
à la guerre.

fiamais, s’exprime par niemals. Ex. der 
menf'ch ifi niemals lu frieden , ľ homme 
n’eft jamais content ; mais quand il eft de­
vant un Subftantif, il s’exprime par niemals 
kein. Ex. ihr habet niemals kein geld, 
wann man in das field ziehen muß, vous 
n’avez jamais d’argent, quand il faut fe met­
tre en campagne.

Pas

de f Adverbe. ггх

Pas, ou point, fe trouvant avec un Sub֊ 
flantif, s’exprime par ľ Adjeétif ,e,es,
& par, nicht, quand il fe trouve avec un 
Verbe , un Adjeétif, ou quelque autre Adver­
be. Ex. euere r eut er haben kein hertz, vos 
cavaliers n’ont pas, ou point de courage ; 
der graben ift nicht breit, le foifé n’eft pas, 
ou point large , die mauer ifi nicht hoch , 
la muraille n’eft pas, ou point haute ț man 
röhret die drtimmel nicht, on ne bat pas, ou 
point le tambour.

Rien, nichts, précédé toujours ľ Adver­
be plus méhr, quand on ne fait point de 
comparaifon. Ex. tinfère grantzen haben 
nichts mehr zu furchten, nos frontier s n’ont 
plus rien à craindre.

Il n’y a ordinairement qu’une negation 
en Allemand, & quand il y en a deux, elles 
ne font qu’augmenter l’exprelïion negative. 
Ex. diefèr General ifi niemalen verletzt 
werden, ce General n’a jamais été bleiléj 
wir feyn niemals nicht überwunden 

Worden, nous n’avons jamais été 
vaincu.
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CHAPITRE IX.

T)e U Cönßruftion de U Prépo- 

fition.

C>Es deux Prépofitions , hálber, umb- 
vvíllen, à caufe gouvernent le Geni-

Jtif, & fe mettent après le Subflantif 
qu’elles regifïent. Ex. man hat ihn zum 
Alarfchalck aus Fránckreich gemacht, sei­
ner (ehernen th át բո halber , ou umb seiner 

Je honen thaten halber , ou ľa fait Maréchal 
de France, à caufe de fes belles aétions.

Wégen, qui fignifie auili a caufe, & 
gouverne le Génitif, fe mer tantôt devant, 
& tantôt après le Subflantif. Ex. seiner (cho- 
nen tháten wegen , ou wegen seiner [¿ho- 
nen t hát en, à caufe de fes belles a étions.

Gegenüber, visa vis, gouverne le Datif; 
•vonán, vonáuf, von hér, de puis, dês, ľ Ab­
latif ; ces Particules fe feparent dans la Con- 
ftruétion, & la derniere fe met toujours 
après le Subflantif. Ex. vvir haben gégén 
der grófén paftéy ober éine fchiesßatt áuf- 
gerichiet, nous avons dreile une batterie , 
vis à vis le grand baltion , der feind hat 
fehón zvvey taufend mann verlóhren 
von der bel'àgerung hér,l’ennemi a deja perdu 
deux mille hommes, depuis le hege ; diefèr 
Tor(l hat von kindheit auf die vvàffen ge­
liebt , ce Prince a aimé les armes dès iajeu- 
nefle»

CHA-

___________ ՚ ) o (gg, 22J

CHAPITRE X.

T)e la Conflritâion de la Con- ՝ 

jonction.

ON place les Conjonctions pour l’or­
dinaire devant, en Allemandauflibien 
qu’en François : quelques ■ unes nean­

moins fe mettent tantôt devant, tantôt après 
dans la fuite du difcours. Ex. ich hab cuch

¿¿f Ze6ť* frrťffďŕ, ¿¿f/ 

46er je you; üuvé
deux fois la vie , mais vous n’y rongez 
plus. b 1

Cette meme Conjonction aber s’expri­
me aufli par sondern , après une Conllru- 
crion Negative. Ex. wir dáncken tiniére di­
te vole ker nicht ab, sondern wir werben 
deren noch alle tág neue, nous ne congé­
dions pas nos vieilles troupes, mais nous 
en levons encore tous les jours de nou­
velles.

Encore, noch, fe trouvant auprès de 
quelques Particules negatives, Jes precede 
toujours en Allemand. Ex. derfeindhatfich 
noch nicht sehen laflcn ,l’ennemi nes’eltpas 
encore tait voir.

Je premier s’exprime toujours 
par , & je fécond par Ex./ď 
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trág handeln, ils ne veulent ny fe rendre» 
ny capituler.

Ou, ou , le premier, par entweder, le 
fécond, par oder. Ex. man muß entweder 
überwinden, oder ßerben, il faut ou vain­
cre, ou mourir.

La Particule conjonétive So, ne fe met 
le plus fouvent que par une efpece ď elegan­
ce à la place de &, ou quelquefois pour 
ainfi s car d’elle même, elle nefignifierien. 
Ex. thilt drey oder vier féId zig, fo will 
ich euch hernách dienfi in meinem Regiment 
gében, faites deux , ou trois campagnes, 
& je vous donneray ensuite de ľ employ, 
dans mon Regiment, ihr hübet euch auf 
drey jáhr laßen unterhalten ,fo kan ich euch 
eueren ábfchied noch nicht gében, ou ich 
kan euch eueren ábfchied noch nicht gé­
ben, vous vous êtes enrollé pour trois ans, 
ainfi je ne vous fçaurois encore donner vô­
tre conge ; wann ihr die paucken und 
trompeten hören werdet , fi sitzet zu 
pférd , ou wann ihr die paucken und 
trompeten hören werdet, sitzet zu pférd, 
quand vous entendrez les tymbales, & les 
trompettes, montez à cheval ,&c,

Les Conjonctions obgleich , obfchon , 
obwohl, quoyque, & les autres compofées, 
fe leparant quelquefois dans le difcours, & 
gouvernent plus fouvent l’indicatif, que le 
Subjohétif. Ex. wir, fôrchten nichts, ob* 
fi hon j e der man wieder uns iß, ou feye, 

nous 

de la Conjunction շշ; 

nous ne craignons rien, quoyque tout le 
monde loit contre nous.

Ces deux Conjonctions auf daß, da- 
??•* Ո que’ gouvernent toujours, ]e 
bubjonćtif  J comme aufli la Conjonction daß, 
que, après les Verbes, befehlen, comman­
der, bitten, prier, wollen, vouloir, vvun- 

Jche», fouhaiter, &c. Ex. laß uns überall 
gute wacht halten, damit man uns nicht 
überfalle, faifons par tout bonne garde, afin 
que l’on ne nous furprenne pas ; jéderman

Chrjtenheit mit einander vereinige , tout 
le monde fouhaite que le Pape accorde les 
Princes Chrétiens. Ou il faut obferver que 
les Conjonctions qui fuivenr, nous obligent 
de mettre les Verbes toujours à la fin de la 
rhrale.

-dis, ou wie ,comme, lorfque.
Daß, que, avec fés Compofés.
Dieweil, ou weil, weilen, parce 

que, puifque. F
Indem, pendant que.
Nachdem, après que.
Obgleich, obfchon, obwohl wie- 

<yVohl, qUoy nue-
Sintemahl, dautant que. 

( So, fi.
inangejehen , nonobstant que.
Wann, ou wenn, fi, quand. 
Wofern, ou im fåll, cas que.

• CHA-
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CHAPITRE DERNIER.

T)e la Conflritâion de Г Inter- 
jeétioM.

Լ’Interjection О о. fe met avec le Nomi­
natif, օն Vocatif; pfuy, fy, avec ľ Ac- 
cufatif, Sivvèh! malheur', avec le Da­

tif, Ex. о der liebreiche Furfl ! ô l’aimable 
Prince l ô du liebreicher Far fl ! ô aimable 
Prince ! pfuy dich mit deiner lächerlichen 
Zaghaftigkeit, fy de ta crainte ridicule î 
vvéh den verr 'âthern, malheur aux traî­
tres.

Apres avoir fait mes Remarques lur 
toutes les Parties d’Oraifon coniiderées en 
particulier, il femble que j’aurois dû finir ce 
petit Ouvrage ; mais j’ay trouvé à propos 
de marquer encore quel rang, & quelle pla­
ce il leur faut donner, quand elles fe trou­
vent ensemble, afin de faire une Confiait- 
¿lion parfaite : pour cela il faut obferver 
que le difcours eft ou Affirmatif, ou Né­
gatif.

Dans le difcours Affirmatif au 
Temps Prefent, & à ľ imparfait de ľ Indica­
tif, on met le Nominatif le premier, en- 
fuite le Verbe, après le Datif de la Perfon- 
nê , ľ Adverbe , ou le Cas du Verbe , & à 
la fin la Prépofition (s’il y en a une ) avec 
le Subftanrif qu’elle gouverne. . ,

* * • г ’ ”à՜ - Ex.

de ľ Interjection. շշ?

Ex. Unfer Kanig fchicket dem König 
aus Engelland fiets thicker in Irland, No­
tre Roy envoyé continuellement des trou­
pes au Roy ď Angleterre en Irlande.

Quand on interroge , quand la Phrafc 
commence par un Adverbe, ou par quelques 
unes de ces Conjonétions , alsdànn, alors , 
difi , ainfi, auch, aufli, der oh álben, der ősé­
gen , darum, c’eft pourquoy , doch , pour­
tant, nicht sdeftowéniger, neanmoins , éber 
dás, outre cela ; ou par la Particule es , qui 
ne fe met que par élégance, on met le Ver­
be le premier , le Nominatif, & le Datif de 
laPerfonne après, &c.

Ex. Schicket der König dem König aus 
EngellandJlets voIcker in Irland ? le Roy 
envoyé - ť il continuellement des troupes 
au Roy ď Angleterre en Irlande ?

O fit fchicket der Kénig dem König aus 
Engelland thicker in Irland , le Roy en­
voyé fouvent des troupes, au Roy ď Angle­
terre en Irlande.

Derohálben fchicket der König dem 
König aus Engelland noch völcker in Ir­
land, c’eft pourquoy le Roy envoyé enco­
re des troupes, &c.

Es fchicket der König dem Kénig aus 
Engelland ftets vő Icker in Irland , le 
Roy envoyé continuellement des trou­
pes , Sic.

(Լ Oo
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On fuit le même ordre dans la partie 
du difcours qui achevé le fens.

Ex. Seither der König aus Engelland 
wider die Rebélien krieg fahret , (¿kicket 
ihm der König oft voider in Irland, de­
puis que le Roy ď Angleterre fait la guer­
re aux Rebelles, le Roy luy envoyé fouvent 
des troupes en Irlande.

Quelquefois on peut commencer par 
i’Accufatif. .

Ex. Volcker (Ibiket der König dem Ko- 
wi(r aus Engelland fiets in Irland, le Roy 
envoyé continuellement des troupes, &c.

Si le difcours neanmoins commençait 
par , als , wie, comme, wann, fi , &c. 
( voyez les Conjonctions су-devant, on met- 
teroit le Verbe à la fin.

Ex. vXls der König dem König aus 
Engelland Volker in Irland ßhickte, 
comme le Roy envoyoitdes troupes, &c.

Au Temps Parfait, Pluiguejiarfait, 
& Futur , le Nominatif marche toujours le 
premier , enfuite le Verbe Auxiliaire, le Da­
tif de la Perfonne après, ainfi du reite ; pour 
je Participe, & ľ infinitif du Verbe, ils fe 
mettent les derniers.

Ex. Der. König hat dem König aus 

Jchíckt, le Roy a toujours envoyé des trou­
pes &c.

Deľ

Affirmative.

Der Kenig hatte dem König яи$ 
Engelland [chán uôlcker in Irland ge* 
fchickt » le Roy avoir déjà envoyé des trou­
pes eto.

Tier König wird dem König aus 
Engt Hand fiets v Ucker in Irland /chicken, 
к Roy envoyera continuellement des trou­
pes &c.

Dans les Temps fuivans on peut fai­
rre les mêmes tranfpofitions que dans les 
precedens.

Au Subjonctif, le verbe fe met ordi­
nairement à la fin dans tous les Temps & 
N’œufs, & dans les Parfaits, Plusquepar- 
faitș, & Futurs, le Verbe Auxiliaire eił 

,toujours mis le dernier, mais s’il fe trouve 
deux Verbes Auxiliaires avec un Participe, 
ou un Infinitif ,il faut mettre le Participe , ou 
F Infinitif entre les deux.

F.x. T)amit der König dem Koni? aus 

eke, afin que le Roy envoyé feurement des 
troupes, &c.

VKie wohl der König dem König aus 
Enge Hand fcho'nvölcker in Irland ge/èhickt 
bábe, quoyque le Roy ait déjà envoyé des 
troupes, &c.

Obfcho'n der König dem König aus 
Engelland z> Ucker in Irland gefehltkt hät­
te , quoyque le Roy eût envoyé des trou- 
pes, Sic.

Գ-»i Wann
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Wann der König dem König aus En­
ge Hand 'wird 'wiederum völiker in Irland 
gefehlt;kt haben, quand le Roy aura enco­
re envoyé, &c.

Ich glaube daß der König dem Kö­
nig aus Engelland noch wohl wird 
völeker in Irland /chicken wollen , je 
croy que le Roy voudra bien encore en­
voyer, &c.

On met ľ Infinitif du Verbe toujours 
à la fin de Phrafè.

Ex. Der König ifi allezeit bereit dem 
König aus Engelland vale her in Irland zu 
fehle ken, le Roy eit toujoirs preft à envoyer 
des troupes au Roy ď Angleterre en Ir­
lande.

Dans le difeours Négatif on fait les 
mêmes tranfpofitions , il faut feulement 
fçavoir où l’on place les Particules nega­
tives.

Au Pre fent, a ľ Imparfait, & à \ Im­
pératif . les fécondés Particules negatives 
pas, nicht, jamais , niemals, &c. le met­
tent ordinairement à la fin ; la premiere, 
comme nous avons dit, ne s’exprime po­
int.

Ex. Die Char für (len fehícken dem 
k'àyfer ihre völeker nicht , les Electeurs 
n’envoyent pas leurs troupes à ľ Empe­
reur.

Negative. շ;ւ

,, Die C húrffaßen fehle k t en dem k'àyfer 
ihre völeker nicht,lesEleéteurs n’envoyoient 
pas , &c.

Schicken wir dem k'àyfer únfere vöi­
cker nicht, n’envoyons pas nos troupes à 
l’Empereur.

Dans les Verbes Séparatifs, la Prêpofi- 
tlQn femet à la fin, & la negation immédia­
tement devant.

Ex. T) ie C húrf faß en fehle ken dem 
k'àyfer Ihre völeker nicht zú , les Ele­
cteurs n’envoyent pas leurs troupes à l’Em­
pereur.

Dans les Mœufs & Temps Compofés les 
negations fe mettent devant les Participes & 
les Infinitifs des Verbes.

Ex. Tie Chûrffafien haben dem k'ày­
fer ihre volcker nicht gefchíckt, les Electeurs 
n’ont pas envoyé , &c.

Tie C b úrffaß en haftendem k'àyfer ih- 
»les EleAeurs n'a- 

voientpas envoyé, &c.
Tie Chúrffaßen werden dem k'àyfer 

ihre vöicker nicht fchicken, les Electeurs 
n’envoyerontpas, &c.

Au Subjonctif, & à ľ Infinitif, les Par­
ticules negatives precedent le Verbe.

Ex. Wann nur die Chúrfifafien dem 
kàyfer ihre yf le ker nicht fihícken, &c. pour- 
VL1 9ue les Electeurs n’envoyent pas, &c.
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Wann nur die Chúrflarflen dem kayfler 
ihre wicker nicht geschickt haben , &c. 
pourvu que les Eieéteurs n’ayent pas envo­
yé, &c.

Ich glaube wóhl, dafl die Churfur- 
flen dem käyfler ihre wicker nicht werden 
geflchickt haben, je croy bien que les Ele­
cteurs n’auront pas envoyé, &c.

Die Chitrfbrften wollen dem kayfler 
ihre wicker nicht flchic ken, les Eleéteurs 
ne veulent pas envoyer, &c.

Les Negations fe mettent pareillement 
devant les Prepofitions, & devant la plupart 
des adverbes, excepté ceux qui détermi­
nent le Temps.

Ex. Die Chtírfúrflen wollen ihre wi­
cker nicht in Vngarn flchicken, les Ele­
cteurs ne veulent pás envoyer leurs troupes 
en Hongrie.

Man flagt, daßdie Chúrfurflen dem 
käyfler ihre wicker nicht gar gern flchi­
cken , on dit que les Electeurs n’envoyent 
pas volontiers leurs troupes à ľ Empe­
reur.

Die Chiirfurflen werden dem käyfler 
ihre wicker jétzund nicht /"chicken, les 
Elećleurs n’envoyeront pas à prefent leurs 
troupes àl’Empereur.

Voila tous les Préceptes qui regardent 
jes differentes Parties du Difcours & leur 
arrangement, il ne reite plus que de pou­

voir

Negative. 2 3 3

voir apprendre en peu de temps une quan­
tité de Mots, & les difficultés particulières 
qui concernent les Noms, & les Verbes, 
qu’on ne fçauroit expliquer allez dans les 

Regles generales ; c’eit ce qu’on fera 
fortaifément avec mon Voca­

bulaire.

FIN DU PREMIER TOME.

Q֊4 TA-
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